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LES MEILLEURS LIVRES DE RADIO 
ESSAIS et VERIFICATION 
DES PIECES DETACHEES RADIO 

‹ par М. AVRIL 

Un proverbe étranger prétend, à juste 
titre, qu’une chaine n’est pas plus forte que 
son plus faible maillon. C'est: exactement 
le cas d’un poste récepteur radioélectrique 
dont un seul accessoire défectueux suffit à 
en ‘arrêter le fonctionnement. 

Que de temps gaspillé, que d'essais de la- 
boratoire infructueux par la faute d’un seul 
accessoire que l’on utilisait de confiance. 
Et puis aussi, combien de récepteurs qui, 
tombent en panne, alors qu’un examen fa- 
cile des pièces détachées utilisées aurait 
évité une panne & retardement toujours gé- 
nante et généralement trés cofiteuse. 
Maurice AVRIL, qui a eu successivement 

une formation artisanale et une formation 
d’ingenieur de service d’études dans une 
grosse maison, était parfaitement qualifié 
pour écrire cet ouvrage sur les essais et vé- 
rifications des piéces détachées. 

I a traité son sujet sous ses angles mul- 
tiples, indiquant d’abord quelles sont les 
qualités électriques et mécaniques que Рой 
doit exiger des différents accessoires. Il 
passe ensuite en revue les principales caté- 
gories de piéces détachées et explique les 
méthodes de vérification propres à chacune 
d'elles. Les essais sont décrits successive- 
ment suivant le genre d'utilisation : cons- 
truction par l'amateur, construction artisa- 
nale, construction industrielle. | 
Prix 24 

(Franco: 29 fr.) 

DICTIONNAIRE 
ALLEMAND-FRANÇAIS 

- et FRANÇAIS-ALLEMAND 
par EH. et В. FRANÇOIS 

Le technicien qui doit traduire des termes 
teohniques re peut se contenter d'un dic- 
tionnaire classique, car il n'y trouverait 
pas les mots et expressions très particu- 
lières concernant sa spécialité, Il Jui faut, 
en plus de ce dictionnaire, un ouvrage don-| 
nant, dans tous leurs détails, les tradue- 
tions des expressions propres à son métier. 
En réalité, les deux dictionnaires ne font 
pas double emploi et se complètent. 

Les auteurs du Dictionnaire Allemand 
sont deux techniciens d'expérience, l’un est 
spécialiste d'électricité industrielle, l'autre 
est spécialiste de laboratoire et de radio. 
C'est dire que l'ouvrage est adapté A toutes 
les branches de l’électricité, ce qui est avan- 
tageux, puisque, en pratique, ces branches 
peuvent empiéter les unes sur les autres. 

‚ Ce dictionnaire, présenté d’une manière très 
agréable, est facile à consulter. Il comporte, 
en appendice, des renseignements généraux 

L'Alarme électrique, par Géo Mousseron. 
Tous les dispositifs de sécurité contre 
le vol. 60 pages ..... еее 20 fr. 

Les Antennes de Réception, par Jacques 
Carmaz, 64 р., 59 fig. ........ 16 fr. 

Apprenez à lire au sen, par №. Cli- 
quet ............,..: πμ. 19 fr. 

Apprenez ta Radio en réalisant des 
Récepteurs, par Marthe Douriau, 95 р. 
avec 112 figures .............. 32 fr. 

Apprenez a νους servir de la Régle 
a calcul, par Р. Berché et L. Boé 15 fr. 
es Bobinages Radio, par H. Gilloux. 
Calcul, construction, étalonnage des 
bobinages Н.К. et М.Е. 116 p., illustré 

| de 92 fig. et tableaux 35 fr. 
Comment aligner un récepteur mederne, 

par Roger В. Cahen. 64 p., 30 fig. 13 fr. 
La Construction des Récepteurs de Té- 

lévision, par R. Aschen et L. Archaud. 
64 pages, 57 figures 20 fr. 

La Construction des Petits Transfor- 
formateurs, par Marthe Douriau 39 fr. 

Cours élémentaire de Radiotechnique, 
par Michel Adam, ing. Broché. 60 fr. 
Le volume relié 75 fr, 

Cours complémentaire de Radieélectri- 
cité, par E. Aisberg. — Complément 
mettant А jour les trois premiéres édi- 
tions de l’ouvrage « La Radio ? Mais 
c’est trés simple! », 52 pages. 10 fr. 

Dépannage méthodique des Récepteurs 
modernes, par Roger В. Cahen, 18 p., 
49 figures et tableaux 19 fr. 

Deux Hétérodynes modulées de service, 
‘par J. Carmaz .............. 15 fr. 

Dictionnaire Radiotechnique anglais- 
francais, par B. Gorden. — Prés de 
6.000 termes et synonymes. Relié si- 
mili-cuir ............. ernennen 28 fr. 

La Guerre aux Parasites, par L, Sa- 
VOUTNIN .,.,................... 12 fr. 

La Lampe de Radio, par M. Adam. Un 
volume 21x16, 272 p., 131 fig. .. 75 fr. 

Les Installations sonores, par Louis Воб, 
Ingenieur cfvil des Mines. Un ou- 
vrage de 98 p., avec 86 fig. .... 39 fr.” 

Lexique officiel des lampes de radio, par 
Louis Gaudillat. Un ouvrage indispen- 
sable pour tous les techniciens 27 fr. 

Manuel de Construction Radio, par J. 
Lafaye, 8 édition revue et augmentée. 
96 р. (155x245), 80 fig. ...... των 20 fr. 

Manuel Pratique de Mise au point et 
d’Alignement, par U. Zelstein. Nou- 
velle édition juillet 1941. 240 pages 
avec 130 figures 30 fr. 

Manuel Technique de la Radio, par Е. 
Aisberg, Hl. Gilloux et В. Soreau. 
2e édition, 256 p., 270 figures .. 30 fr. 

Notions de Mathématiques et de Phy- 
sique indispensables pour comprendre 
la T.S.F., par L. Boé 19 fr. 

langues. 

100 PANNES 
par W. SOROKINE 

S'il existait déjà d'excellents traités mé- 
thodiques, tels que « Radio Dépannage et 
mise au point », par В. de Scheppers, c’est] 
pour la première fois que paraît un ou- 
vrage présentant une véritable « somme » 
d'expérience, L'auteur y passe en revue 
100 cas types de dépannage, Pour chacun 
deux, il décrit les symptômes présentés par 
le poste en panne, la méthode employée 
pour la recherche et la localisation de la 
panne et les remèdes à apporter. 
Aucun des cas décrits n’est dû à l’imagi- 

nation de l’auteur. Tous sont tirés de la 
pratique. Le lecteur bénéficie ainsi de Гех- 
périence directe et synthétisée des milliers 
de dépannages effectués par l'auteur. A 
côté des pannes classiques que le dépanneur 
débutant se doit d'apprendre. par cœur, 
des cas plus complexes sont exposés que le 
technicien expérimenté étudiera avec profit. 
Tous les dépanneurs liront et reliront се 

livre, en enrichissant ainsi de la maniére la 
plus efficace leur expérience professionnelle. 
Un volume de 80 pages, 78 figures —— 20 

(Franco : 24 fr. 50) 

très précieux écrits dans les deux 3 0 L'Omnimètre, réalisation, &talonnage et 
emploi d'un volt-milliohm-capacimè- 
tre à 22 sensibilités. 64 р., 38 fig. 15 fr. 

La Pratique de l’Oscillographe Catho- 
dique, par R. Aschen et R. Gondry. 
128 pages, 148 figures 25 fr. 

La Pratique Radiélectrique, par André 
Clair. 1re partie : « La Conception », 
96 pages (240160), 97 figures 35 fr. 

La 2° partie paraîtra prochainement. 
Pratique et Théorie de ta Τ.8.Ε., par 
Paul Berché. Te édition. 1.120 pages 
avec 1.064 figures. Relié ...... 130 fr. 

Radio-Dépanriage et Mise au point, 
par В. de Schepper. 4e édition revue 
et augmentée ..,............... . 40 fr. 

LA RADIO ? Mais c’est très simple !... 
par Е. Aisberg. 152 р. grand format, 
147 schémas, 517 dessins et ta- 
bleaux .............,., Чень, 27 fr. 

La Réoeption des Ondes courtes, par 
Edouard Cliquet. 128 p. 104 fig. 26 fr. 

Les Superhétérodynes, par G. Serapin. 
272 pages, 153 figures 40 fr. 

Le Trafic"d’Amateur sur Ondes courtes, 
par Е. Cliquet 26 fr. 

Vocabulaire de Radiotechnique en six 
langues (Francais, Allemand, Angiais, 
Espagnol, Italien, Esperanto), par Mi- 
chel Adam, ingenieur E.S.E. .. 26 fr. 

| SCHEMATHEQUE 
IL ΕΝ FALLAIT UNE ! 
En présence de l'accroissement de la va- 

riété et de la complexité des récepteurs 
la tâche du technicien devient de plus en 
plus ardue. Qu’il s’agisse de dépanner ou 
d’aligner un récepteur ou qu’on ай à en 
concevoir un soi-méme, la nécessité se fai- 
sait depuis longtemps sentir d’un recueil de 
documentation technique, aussi complète 

possible, sur tous les récepteurs 

Comment, en effet, facilement dépanner 
un récepteur, si l’on en ignore le schéma, 
si Гоп n’est pas renseigné sur les tensions 
qui doivent exister en des points détermi- 
nés, si toutes ses particularités (mode de 
commutation, dispositifs spéciaux, etc.) vous 
échappent ? 
Comment aligner un poste dont on ignore 

la valeur de la M.F., la disposition des di- 
vers ajustables (trimmers, paddings, etc.), 
les points d’alignement, etc. | 
Dans les deux cas, on tâtonne, on « bri- 

cole », on perd un temps précieux et l’on 
fait du mauvais travail. 

QU’EST-CE QUE LA SCHEMATEQUE 7 
La Schémathéque (nom propre déposé. 

formé par analogie avec « bibliothèque », 
« discothèque », « cartothéque ») est un 
recueil de schémas de récepteurs industriels 
français ou d'importation, construits depuis 
1933 et ayant connu une certaine diffusion. 
Les schémas sont publiés avec toutes les 

valeurs des éléments. Ils comportent, en 
outre, Vindication de différentes tensions et 
intensités qu’il importe de contröler lors du 
dépannage. Certains symboles, spécialement 
adoptés pour la Schématéque, permettent 
de donner devant le schéma des précisions. 
que les schémas ordinaires ne peuvent pas 
comporter. 3 

Chaque schéma est accompagné d’un 
texte explicatif souvent illustré de nom- ' 
breux croquis et tableaux. 
Le texte contient habituellement : Ana- 

lyse du schéma. — Particularités du mon- 
tage. Commutation. — Disposition des 
organes. — Valeur de la moyenne fréquence 
et des fréquences d’alignement. — Méthode 
d’alignement. — Méthode de dépannage. 

Les croquis montrent la disposition des 
organes; les variantes du schéma, si celui- 
ci a ай subir des modifications au cours 
de la fabrication; la disposition des ajus- 
tables servant à l'alignement ; dispositifs 
mécaniques ou électriques particuliers, etc. 

REALISATION MATERIELLE | 
La Schémathéque est publiée sur des 

feuilles de 180 mm. de haut sur 330 mm. de 
large (format « à l'italienne ») qui se clas- 
sent, par ordre de leurs numéros. 5 

Tous les schémas sont dessinés de la 
méme Гасоп afin d’obtenir le maximum de 
clarté, de lisibilité et d’homogénéité de 
l’ensemble. | 
Le texte est imprimé en un caractére 

compact mais très lisible. 9 
COMMENT EST CONSTITUEE 

« SCHEMATEQUE 1940 »+FASCICULES — 
. SCHEMATEQUE 

_Notons que la « Schématéque 1940 » соп- 
47 fient la table des matières complète de tous » τος Schémas publiés. П va de soi que 
31 50 Schématèque пе sera . jamais définitive, et 

qu’elle se complétera et s’augmentera peu à 
peu par la publication de nouveaux schémas. 
Chaque fascicule 15 

49 
: 18 fr. 50 

31 50 Schématèque 1940 ) (Franco La He 0 
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@ CARNET DE DEUIL 

Nous avons appris avec peine le 
décés de Madame Maurice Le Las, 
survenu il y a quelque temps déja, & 
Antibes. 

Que M. Le Las veuille bien trou. 
ver ici, les condoléances de la cor- 
poration de la Radio dont il fut tou- 
jours un infatigable animateur. 

© POUR LES INVENTEURS 
Le Comité de la Foire Internationa- 

le do Paris a institué, depuis plus de 
dix ans, ип concours annuel auquel 
participent chaque année 600 à 700 
inventeurs, L'emplacement est mis gra- 
tuitement à la disposition de tous les 
participants et des prix sont attribués 
à ceux qui présentent des objets ayant 
un véritable caractère de nouveauté ou 
de perfectionnement. 

Du 9 au 25 mai prochain, un place 
vaste et bien aménagée sera réser- 
vée au Concours d’Inventions et dé- 
jas les inventeurs prévenus se mettent 
à l'œuvre 

Nous espérons que les Artisans Ra- 
diotechniciens s'y distingueront ! 

ας 
Les autorités responsables estiment 

qu'il sera possisle d'attribuer cette 
année au Comité de la Foire ‘un 
emplacement beaucoup plus vaste que 
celui dont il disposait en septembre 
dernier. De nouvelles constructions de 
halls sont d'ores et déjà envisagées. 
Nul doute que l'électricité et la ra- 
dio feront bonne figure à ссНо nou- 
velle démonstration de l'activité et 
de Pönergie de l'industrie française. 

@ EXAMEN DE RADIOTELEGRA- 
PHISTE DE LA MARINE MAR. 
CHANDE 
Un arrêté du janvier 1942 

{< Journal officiel » du 6 janvier) а 
précisé les commissions générales et 
régionales des examens de la marine 
marchande, parmi lesquelles figure 
la Commission du pont pour l'examen 
de radiotélégraphiste de la marine 
marchande. Les examens sont passés 
devant une commission plénière, pré- 
sidée par un professeur en chef d'hy- 
drographie, et comprenant un exami- 

nateur spécial pour la T.S.F. et les 
signaux. 

[er 

La Commission spéciale du pont 
pour Pexamen de radiotélégraphiste, 
présidée par le président de la сот- 
mission pléniére, comprend en outre 
un chef de service d'inspection des 
transmissions des marines de com- 
merce, un professeur d'hydrographie, 
l'administrateur de l'inscription ma- 
ritime, le capitaine au long cours, 
l'examinateur de langues vivantes et 
l'examinateur d'hygiène navale, mem- 
‘ores de la Commission plénière. 

Les deux sessions annuelles d'exa- 
men ont lieu le 20 juin et le 10 oc- 
tobre. 

@ DEUX RADIOS-NAVIGANTS DE 
L'AVIATION А L'HONNEUR 

La croix de la Légion d'honneur 
vient d’être décernée à deux radio- 
télégraphistes navigants de la Com- 
pagnie Air-France, dont nous som- 
mes heureux de reproduire ci-des- 
sous les citations 

М. Восснлвр  (Gcorges-Joseph), 
ches du service de radio-télégraphis- 
tes A la compagnie Air-France-Tran- 
satlantique ; 21 ans de services mi- 
litaires et de pratique profession- 
nelle. Excellent radio-navigant, 
d’une rare valeur professionnelle et 
morale. А débuté dans le marine 
marchande, depuis 1931 n’a cessé de 
rendre à l’aviation les plus signalés 
services. A effectué douze traversées 
Atlantique-Nord dont une directe de 
New-York à Biscarosse en 28 heu- 
res, 14-15 Juillet 1939. А assuré 
d'importantes liaisons aériennes avec 
le Levant en juin et Juillet 1940. To- 
titise 0.553 eures de vol, douze 
traversées de l’Atlantique-Nord, et 
plus de 1.250.000 kilomètres parcou- 
rus sur nes lignes aériennes com- 
merciales. Titres exceptionnels. 

a 

М. Pons (Georges-Armand), rxdio- 
navigant de lignes a la Compagnie 
Air-France ; 17 ans de services mi- 
litaires et de pratique profession- 
nelle. Excellent radio-navigant, 
d’une grande conscience profession- 
nelle, Affecié en premier licu au ré- 
seau méditerranéen. A été choisi en 
1934 pour effectuer les lizisons du 
réscau d’Orient particulièrement dif- 
ficiles A été atteint de graves brü- 
lures lors de Vaccident dont il a 
été victime dans la baie de Sonniani 
en 1931. A parcouru 1 million de ki- 
lométres & la date du 3 octebre 1938 
sur nos lignes aériennes commercia- 
les. Totalise 8.500 heures de vol. 
Titres exceptionnels. 

μα σος 
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 Haut-Parleur 
a 

@ 95, rue Louis-le-Grand 

PARIS 

Tél. OPE. 89-62. С.Р. Paris 424-19 
(Provisoirement mensuel) 

Direction-Rédaction 

Les manuscrits non insérés ne sont 
pas rendus. 

@ ABONNEMENTS ® 

(12 numéros) 

FRANCE 
ETRANGER 

40 fre 
60 fr. .... 

Adresser les demandes par let- 
tre et, pour éviter tout retard, 
joindre, dans la méme envelcppe, 
le paiement en mandat-poste ou 

mandat - chéque (compte Paris 
424.19) établi au nom de М. le 
Directeur du «HAUT-PARLEUR», 
25, rue Louis le-Grand, Paris. 

~ 

Le budget de la radiodiffusion. 

тех que notre éloignement du Р.С. de la Radiodif- 
fusion Nationale nous ait fait perdre tout contact 
avec ses services administratifs, techniques ou 

autres, ume vieille habitude nous ештате a examiner, 
cette année encore, avec atlention, le Journal officiel qui 
contient la loi de finances, dans laqueik est inclus le 
budget annexe de la Radiodiffusion pour 1942. 

Les chiffres sont toujours éloquents... pour les contri- 
buables surtout. Nous apprenons ainsi que les prévisions! 
de recettes pour « droit d’usage sur les installations ré- 
ceptrices » sont évaluées, pour cette année, à 350 millions 
de francs et que le budget est équilibré, en recettes comme 
en dépenses, à 338.806.500 fr. Ce chiffre est respectable, 
si l’on considère que le nombre des émetteurs est réduit 
à ceux de la zone non occupée. 

Un des états annexes qui accompagnent ce budget nous 
apporte des nouvelles fort intéressantes, sinon pour le 

-[présent, du moins pour l'avenir. 

Il s’agit du programme général des travaux de la Ra- 
diodiffusion nationale. Les autorisations d'engagement 
des dépenses, pour la réalisation de ce plan atteignent la 
somme de 633.829.843 fr. dont 160 millions ont été payés 
antérieurement à 1941, 48 millions seront pris sur Рехет- 
cice 1942, 153 millions incomberont à l’année 1943 et 228 
millions à 1944 et suivantes. 

Sans entrer dans le détail, que nos lecteurs liront d’au- 
tre part, dans ce numéro, nous constatons que les fonds 
sont en partie disponibles pour la construction de Mei- 
sons de la Radio dans certaines grandes villes de France, 
notamment Paris, Lyon, Marseille. Cette dernière ville 
semble particulièrement favorisée, puisqu’elle doit être 
dotée aussi d’un émetteur de télévision. 

Tout porte à croire que la Maison de la Radio de la 
Capitale sera grandiose et magnifique, comme il con- 
vient, puisque le crédit de la « première tranche », prévu 
seulement pour le terrain et les bâtiments, s’éléve à 
118.378.711 fr. 

Bien entendu ces travaux, ces perfectionnements tech- 
niques, ne vont pas sans une augmentation de personnel. 
Dans un autre état annexé au budget 42, nous trouvons 
un « tableau des créations, transformations et suppres- 
sions d'emplois de fonctionnaires ». De suppressions il 
nest pas question. Comme « transformations » peu de 
chose à signaler, sinon que 135 contréleurs et verifica- 
teurs des « installations radiophoniques » sont mués en 
contrôleurs et vérificateurs « des travaux radioélectri- 
ques ». 

Par contre les créations d'emplois sont nombreuses : 
Pour l’Administration centrale : un sous-directeur, un 
ingénieur en chef, un chef de bureau, un inspecteur du 
contrôle, cinq ingénieurs, trois sous-chefs de bureau, un 
fondé de pouvoirs, huit rédacteurs, un chef du service in- 
lerieur, deux dessinateurs, зерЁ adjoints administratifs, 
dix adjoints techniqu®s et dix commis d'ordre. Pour les 
services extérieurs : douze ingénieurs des travaux radio- 
électriques, un contréleur principal des services radio- 
phoniques, vingt contréleurs adjoints ou vérificateurs 
des postes récepteurs, vingt cinq contrôleurs ou vérifica- 
teurs des redevances radiophoniques, deux agents prin- 
cipaux, dix agents des travaux radioélectriques et dix 
commis d'ordre. Et enfin pour le Centre de formation 
et de perfectionnement : un ingénieur et six élèves ingé- 
nieurs des travaux radioé&ctriques. 

Telles sont les étrennes apportées à la Radiodiffusion| 
nationale par le Budget 42. Nantis des fonds nécessaires 
et du personnel complémentaire, les administrateurs, les 
techniciens et les directeurs artistiques de la Radio fran- 
caise vont pouvoir rénlisr de grandes choses et préparer 
Vavenir. 

J.-G. POINCIGNON 
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@0@ LA PREMIERE SOUPAPE ÉLECTRIQUE 

inventeur ? Tel est le 
quon cherche à 
ment, | semble bien qu'il ait fallu 

tematif. 

térieur à la chose. 
D'abord, Hospitalier proposa 

de quatre clapets montés en pont, ce 
qui constitue nos redresseurs actuels 

utilisant les deux alternances du «οι» 
rant. 

Dès la découverte de l'induction 
par Faraday, en 1831, deux savants : 
Pixii en France et Jaxton en Améri- 
que, réalisèrent la première machine 
magnétoélectrique qui produisait du 
courant alternatif. Or, à l'époque, on 
ne savait utiliser que le continu. On 
imagina alors la commutation par 

® UTILISONS LE 
Au mois de juin 1939, la Commis- 

ston du Vocabulaire du Comité élec- 
trotechnique français a fait connai- 
tra et adopté de nouveaux préfixes 
d’unités multiples et sous-multiples 
spécialement adaptés aux besoins de 
la radiotechnique. Ce sont : 

Giga (ο) 10% = I trillion de fois 
Téra (+) 10° 1 milliard de fois 
Méga (M}, 10° = Е million de fois 

yo ov 00 хо ‘eo se 

micro (и) 10° = Ё millionième 
nano (п) 10 = 1 milliardième 
pico (р} 10-2 = I trillonieme 
Ainsi nous ne dirons plus I million 

de mögohms, mais À gigohm. 
Et nous n'écrirons plus | micromi- 

srofarad, mais I picofarad I L’em- 
plot de cette derniöre unité, déja gé- 
néralisé en Allemagne et en Amé- 
rique, est, en effet, très commode 
pour les besoins de la haute fréquen- 
се. Les fabricants de condensateurs 
recommandent cet emploi et l'utili- 
sent pour le marquage des condensa. 

teurs. | y a des avantages certains: 
encombrement diminué, usage plus 
publie du préfixe p que du préfixe 
grec p suppression du risque d'ou- 
blier un pu lorsqu'on reproduit un 
marquage en « micromicrofarads, 

ur > 

oe 90 of of ea ας 

De quand date la première « sou- avant même que fussent inventées les € viation du galvanomätre décrott: 
pape » électrique et qui fut son groupes convertisseurs moteur-généra- < pour une certaine pression elle de- 

problème teur, les commutatrices, les vibrateurs « vient nulle et finit par changer de 
élucider en ce mo-et autres procédés de redressement. « signe, quand le vide est fait, aussi 

Après la construction, en 1851, de « exactement qu'on peut le faire avec 
attendre l'avènement du courant al- la célèbre bobine de Ruhmkorff, trans- & une bonne machine pneumatique. 

formant l'électricité dite < de quan- € Il suffit pour le but que j'ai en vue 
Le mot n’est évidemment pas an- tité » en électricité « de tension » le < de constater le fait principal que 

physicien français Gaugain inventa la 
le soupape électrique qu’il décrivit dans « l'œuf, marchant de la boule cou-- 

ferme de clapet pour désigner l'ap-les Comptes rendus de l’Académie des < verte à la boule nue et ne peuvent 
pareil qui ne laisse passer le cou- Sciences de 1855 (n° I, р. 640) sous < pas suivre 
rant que dans un seul sens. Le terme je titre « Un appareil qui fait fonc- < quand le vide est insuffisamment 
de soupape désignait un ensemble tion de soupape » et dans les termes < poussé >. 

suivants : 

« Je me suis proposé de trouver trique, basée Sur là conductivité dys- 
« un appareil qui jouisse (comme une 

À 

« 

< 

$ 

< 

< 

< 

< 

plusieurs combinaisons qui remplis- 
sent plus ou moins complétement le 
but proposé et qui reposent sur la 

l'expérience du perce-cartes. 
« Si l’on prend un œuf électrique 
ordinaire et qu'on recouvre d’une 

rieure ainsi que la tige et la virole 
< qui la supportent en ne laissant à 

tite de la surface de la boule, puis 
qu'on place l'œuf ainsi préparé dans 
le circuit induit de l'appareil de 
Ruhmkorff, en y faisant entrer en 
même temps un galvanomètre, on 

«< pourra constater les résultats sui- 
vants : quand les courants induits 
correspondant à la rupture de l'in- 
ducteur (les seuls qui traversent le 
vide de l'œuf) marchent de la boule 
couverte à la boule nue, l'intensité 
du courant accusée par la déviation 
du galvanomètre va constamment en 
augmentant lorsqu'on raréfie de 
plus en plus l'air contenu dans l'œuf: 
il n'en est plus ainsi quand les cou- 
rants marchent à travers l'œuf de 
la ooule à nue à la boule couverte: 
dans ce cas l'intensité du courant va 
d'abord en augmentant à mesure 
que la pression diminue: mais quand 

« cette pression vient à descendre au- 
& dessous d’une certaine limite, la dé- 
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Si donc le microfarad reste roi 

pour la basse fréquence et les con- 
densateurs électrolytiques et de fil- 
rage, le picofarad devient le favori 
pour la haute fréquence. 

= 

soupape) de la propriété d’arré. deux électrodes de surfaces, .diffé- 
ter les courants dirigés en sens in- rentes. . 
verse: j'ai successivement étudié Cet ancêtre donna par la suite nais- 

propriété connue des pointes et sur ble application de cet effet.« pointe 

substance isolante la boule supé-ygg 

nu qu'une portion excessivement pe-|: 

« les courants traversent librement 

la direction inverse 

Telle fut la première soupape élec. 

symétrique d'un élément constitué par 

lisée à l'aube de la T.S.F. et de la 
sance à la soupape de Villard, uti- 
radiologie. Telle fut la plus mémora- 

plateau » repris par la suite pour la 
détection par quelques expérimenta- 
teurs. 

@ DU CAOUTCHOUC... 
On sait l'importance du caout- 

chouc ‘pour l'isolement des conduc- 
teurs électriques et la préparation 
de certains isolants de synthése. Jus- 
qu'à ce jour, la France était surtout 
tributaire de lIndo-Chine à ce sujet. 

Or il vient d'être prouvé que du 
caoutchouc pouvait être extrait de 
diverses plantes poussant en Afrique 
du Nord et même en Europe. 

En Algérie, en Tunisie, au Maroc, 
plusieurs centaines de milliers d’hec- 
tares sont recouverts d'enphorbes. 
Exploitée rationnellement, cette plan- 
tation pourrait fournir annuellement 
un million de tonnes de latex et 
250.000 tonnes de caoutchouc. Des 
laooratoires de Casablanca mettent 
au point le procédé de fabrication. 

En Asie, ona réussi à acclimater le 
kok-sagys, plante susceptible de four- 
nir 125 kgs de caoutchouc à l’hectare. 

Επ, Italie enfin, l'acclimatation du 
kuayule, qui pousse au Mexique et 

Ainsi le micromicrofarad n'est plus. 

se contente de sols très pauvres, 
fournit 0,8 Κα de caoutchouc par pied, 

soit 16.000 kgs de caoutchouc à 
l'hectare, à raison de 20.000 arbus- 

tes pour cette superficie. Des résul- 
tats très encourageants ont été éga- 
lement enregistrés en Amérique avec 
cette plante. © 
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$ М. Marzi Joseph, chef de poste 
radioélectricien de l’aviaticn, est: 
rénoaué à dater du 24 septembre 

41, 

$ Ont été nommés chefs de poste 
radioélectriciens de laviation, à 
dater du 1°" décembre 1941, les 
opérateurs radio dont les noms 
suivent : MM. Biscos Maurice > 
Bonnier Paul; Bourdie Camille ; 
Dorgeat René; Freitag Yvon; Le- 
febvre Louis; Muscatelly Marcel; 
Peroneille Roger; Picard Paul ; 
Poncet Ambroise; Trichet Flo- 
rent, . 

$ М. Tetelin Raoul, inspecteur 
radiotélégraphiste stagiaire de la 
Police nationale, est nommé à la 
station de Clermont-Ferrand à 
compter du 1° janvier 1942. 

© Le quartier-mattre radiotélé- 
graphiste volant A. Aquadro est 
inscrit au tableau spécial de la 
Médaille militaire pour faits de 
guerre, 

$ Les élèves ingénieurs de 
VEcole centrale de T.S.F. ont fêté, 
le 23 décembre, le baptéme de la 
« Promotion Brillouin », petite 
fête intime qui témoigne de l’es- 
prit de solidarité qui règne 
parmi la jeunesse de la radio. 

@ Une loi du 17 décembre 1941, 
concernant la sécurité à bord des 
navires de commerce, de pêche et 
de plaisance, ordonne : 

‚< Un inspecteur des transmis- 
sions des navires de commerce 
sera adjoint dans les ports qui 
seront désignés au service de 
l'inspection de la navigation. Il 
exercera spécialement. sous l’au- 
torité du chef de quartier, et dans 
les conditions qui seront fixées, 
la surveillance du personnel et 
du matériel des transmissions ' 
radioélectriques et non radioélec- 
triques. » 
Tout navire français peut étre 

visité par l'inspecteur des trans- 
missions chaque fois qu’il sera 
jugé utile. (J. Ο., 25-12-41.) 

@ M. Aboudaram Lucien-André, 
radioélectricien, domicilié 52, rue 
de Marseille, à Casablanca, né 
le 15 juillet 1919, à Marseille, dé- 
pose un pourvoi auprès de M. le 
garde des sceaux à l'effet de subs- 
fituer à son nom patronymique 
celui de Taussac, nom de sa mere, 
% Les radiotélégraphistes de la 
Marine : Marc Guillaume, тайге; 
Le Gall Jean-Louis, second maitre; 
Reynaud Albert, second тайге; 
Tretout Joseph, second maitre; 
Buord Léon, maitre, ont recu la 
médaille militaire, 

$ М. Kanony Élysée a été nommé 
chef de poste radioélectricien со- 
lonial aux Nouvelles-Hébrides. 

ve аа . κ ABER 
. 4, RUE DE 

es έν LOPE 

CONSULTATIONS GRATUITES ~ SECRET PROFESSIONNEL 

EEE НА 

RADIO - VULCAIN @ 
continue sa fabrication de postes № 

et châssis : 
31, rue Deparcieux, PARIS 14° 

Tel. SEGUR 36-02 

KE i ΕΝ 

TEE 



COMITE D'ORGANISATION 
DU COMMERCE RADIO 

La direction de cet organisme, 

nous l’avons dit, est éiablie au 
75, Champs-Elysées, à Paris (Bal. 
12-94). 

Quant à la délégation générale 
pour la zone non occupée #M. 
Lesne-Vignon), elle est installée 
4, quai Jules Courmont, à Lyon 
(Franklin 76-92). 

Les membres de la commission 
consultative sont MM. Debry, De- 
fay et Donnève (Paris), Horguclin 
(Châlons-sur-Marne) et Prezeau 

(Nice), 
Délégués régionaux 

La décision générale n° 1 porte 
constitution des délégations ré- 
gionales du C.0.C.M.E.R. avec re- 
presentation de ses trois bran- 
ches (électricité gros, électricité 
detail, radioélectricité). Les re - 
sortissants de la radio dépendront, 

au point de vue régional, du délé- 
gué de la Direction du Commerce 
radioélectrique qui sera repré- 
senté en permanence par un $е- 
eretaire. 

Ces délégués régionaux assu- 
rent leurs fonctions à titre stric- 
tement bénévole ct ne sont rému- 
nérés sous aucune forme. Les ra- 
dioélectriciens auront certaine- 
ment à cœur de faciliter leur 
mission en toute circonstance. 

La charte professionnelle 

Une décision ébauchant les 
grandes lignes d’unc future Charte 
professionnelle du commerce 
radioélectrique est présentée à 
Vhomologation du commerce 
interieur. 
Définition de « l'agent distributeur » 
et du « concessionnaire exclusif » 
Le projet 2 A, sur lorganisa- 

tion du commerce radio, est étu- 
die par la commission commer- 
ciale des constructeurs, en vue 
de mettre au point la définition 

« agents distributeurs » et « con- 

cessionnaires exclusifs ». 

А ce sujet, PU.C.R.E.F. pro- 

pose que cette catégorie dagents 
soit tenue de réaliser un mini- 

mum de 75 % de leur chiffre 

d’affaires en radio et de possé- 

der un service technique de dé- 
pannage et de réparations. 

Le recensement des commerçants 

en radio 

Rappelons que c’est le 30 no- 
vembre 1940 que la Direction du 
Commerce radioélectrique est en- 
tree officiellement en fonctions. 

Son premier travail, qui n'est 
pas le moindre, fut de procéder 
au recensement des commerçants 
spécialisés. Cette tâche, qui s’est 
révélée difficile par suite de la 
négligence ou de la mauvaise vo- 
Jonté des ressortissants, est loin 
d’être terminée. Qu’on en juge 
par les chiffres ci-dessous : 

2.0. Z.N.O. 

Questionnaires envoyés. 9.066 5,728 
— retournés. 6.776 5.278 

Dossiers complets et 
conformes .......... .500 3.707 

Lettres de rappel pour 
dossier incomplet .. 4.932 2.643 

Cartes professionnelles 
provisoires envoyées.. 4.424 2.604 

Ainsi, après plus d’une année, 
il reste encore 7.578 commerçants 
qui n’ont pas encore rempli leur 
questionnaire ni fourni le; pièces 

um 

indispensables pour la constitu- 
tion régulière de leur dossier | 

Et les négligents protesteront 
avec véhémence lorsqu'il leur 
sera impossible de se procurer le 
matériel nécessaire à leur com- 
merce, 

Rappelons-leur, une fois en- 
core, que les décisions officiclles 
sont prises pour appliquer, de- 
puis le début de cette année, les 
sanctions prévues par l’art, 7 de 
la loi du 16 août 1940 « à tout 
constructeur qui livrerait du 
matériel à des revendeurs ra- 
dioélectriciens ne s'étant pas 
mis en règle avec leur comité 
d'organisation, de même qu’il 
est interdit aux radioélectriciens 
de revendre du matériel à ceux 
de leurs collègues qui ne se sont 
pas soumis aux prescriptions pro- 
fessionnelles ». 

Distribution de pièces détachées 
et « monnaie-matiére » 

Tous les ressortissants de la 
Direction du Commerce radioélec- 
trique (commerçants ou artisan”), 
inscrits au Registre des Métiers, 
seront ravitaillés en monnaie-ma- 
tiere de Office des Fers, fontes 
et aciers (O.F.F.A.) et en bons 
spéciaux pour livraison de cui- 
vres-alliés et fils isolés, par les 
Bureaux Artisanaux des Matières 
(В.А.М.). 

Telle est la décision prise par 
le Secrétariat d'Etat à la Produc- 

en préparation : 
Nouveau SUPER 
6lampes, à 5 gammes: 
(2 О.С. 2 ΡΟ. I G.O.) 
Sélectivité variable 
Contre réaction 
Dynamique de 24 cm. 
à aimant permanent 
Démultiplicateur 
ὰ 2 vitesses 
Sensibilité en O.C. 
environ 5 microvoits 
Prix probablement 
inférieur à 4.000 frs 

Nouveauté 

FFICIELZZ 
tion industrielle. 

Les commercants artisans 
inscrits au Registre du Com- 
merce (et non au Registre des 

Métiers) qui ont répondu d’une 
maniére satisfaisante au ques- 
tionnaire de la Direction du Com- 
merce radioélectrique et reçu da 
cet organisme un accusé de ré- 
ception numéroté, pourront, seul;, 
participer А la distribution. de 
ces piéces contingentées, 

Le Groupe XVIII des Industries 
Radioélectriques a remis à la Di- 
rection du Commerce Radio des 
< bons de pièces » pour : 9.000 po- 
tentiomètres, 8.000 transforma- 
teurs, 2.100 haut-parleurs, 1.350 
hobinages et 180 selfs. Ceci repré- 
sente le contingent du quatriéme 
trimestre de 1941, notoirement in- 
suffisant et ne permettant pas de 
contenter tous les ressortissants. 

La Commission de répartition 
a donc envisagé d’employer pour 
les trimestres à venir le système 
prévu pour les artisans, c’est-a- 
dire d’abandonner la répartition 
de « bons de piéces » pour adop- 
ter celle de la < monnaie-ma- 
tiere » divisée en bons de 100 
grammes. 

Done le dernier contingent de 
1941 sera attribué en « bons de 
piéces » et les distributions sui- 
vantes scront faites en « mon- 
naie-matiére-divisée ». . 

Le premier contingent de 1942 

et 

malgré les difficultés 
provisoires actuelles, 
malgré le très faible 
contingent qui nous est 
attribué pour satisfaire 
nos 600 Agents 

63 rue de Charenton PARIS 
est et restera la marque 
Française de qualité 

——— Da 

n’est pas encore fixé lorsque nous 
écrivons ces lignes, Cependant, la 
Direction du Commerce radio a 
obtenu du Groupe VIII (conden- 
sateurs) de l’Industrie électrique, 
l'attribution de 33.000 condensa- 
tcurs chimiques destines A tous 
ses ressortissants. 

La délégation générale en zone 
non occupée espère être en me- 
sure de faire une répartition sup- 
plémentaire trimestrielle, hors 
contingent, de 10.000 potentio- 
mètres. 

En ce qui concerne les lampes, 
aucune répartition n’est envisa- 
géc, mais des pourparlers sont en 
cours à ce sujet. 

Afin de permetire aux porteurs 
de < monnaic-matière-divisée » 
de connaître la quantité de piè- 
ces représentée par ces bons, voici 
le tableau d’équivalence com- 
muniqué par le Groupe XVIII 
des Industrics Radio : 

Transformateur : fer, 2 К. 500; 
cuivre allié, 0 k. 025 ; fil cuivre, 
0 k. 500 

Hant-parleur : fer, 1 К. 700; 
cuivre allié, 0 К. 120; fil cuivre, 
0 k. 350. 

Bobinages : fer, 0 К. 180; cui- 
vre allié, 0 К. 170; fil cuivre, 
0 k. 030; fil Litz, 0 k. 025. 
Potentiomètres : fer, 0 К. 060; 

cuivre allié, 0 k. 030. 

Pièces détachées pour les artisans 
Les artisans ressortissant du 

Commerce radio sont informés 
que, du fait de leur inscription au 
Registre des Métiers (même s'ils 
ont un registre de commerce), 

que toutes les répartitions de piè- 
ces détachées radio, bons ma- 
tières, etc., sont effectuées pour 
сих par le Bureau Artisanal des 
matieres de leur région; ce der- 
nier doit leur donner tous ren- 
seignements sur la marche à 
suivre. 

Une exception est faite cepen- 
dant pour les condensateurs élec- 
tro-chimiques dont les bons leur 
seront distribués directement par 
la Direction du commerce radio- 
électrique. 

Définition de l'artisanat 
Au cours d’une réunion du С.Г. 

C.R.E, tenue à Lyon le 7 no- 
vembre, M. René-Moutaillier, di- 
recteur responsables du commerce 
radio, a donné connaissance d’un 
projet de définition de l'artisan 
actuellement à l’étude. 

Abréviations 
Les abréviations sont plus que 

jamais à la mode äu sein des 
administrations et organismes 
professionnels. En voici quel- 
ques-unes qui méritent d’être 
retenucs 

C.O.C.E. (Comité d’organisation 
de la construction électrique.) 

C.0.C.M.E.R. (Comité d’organi- 
sation de la distribution et de la 
vente du Matériel électrique et 
radioélectrique.) 

C.G.O.C. (Comité général de 
l'organisation du comm ree.) 

G.LC.R.E. (Groupement des In- 
dustries et du Commerce radio- 
électriques.) 

U.C.R.E.F. (Union du Commerce 
radioélecirique frangais.) 

В.А.М. (Bureau artisanal des 
matières.) 

O.F.F.A. (Office des fers, fontes 
et aciers), 
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MAJORRTIONS DE PRIX 
intéressant Pindustrie 
Radioeiectrigue 

(Extrait du Bulletin des Prix 
du 12/12/1941), 

Caoutchouc manufacturé (Arrêté 
n° 1912 du 9-12-41) : Majoration de 
Varrete 1206 du 9-9-41 valables jus- 
qu’au 31 janvier 1942. 

Coton (Arrêté n° 1791 du 9-12-41), 
Coton Allen de Côte d’Ivoire sélec- 
tionné : Prix 21 fr. par kg, loco 
magasin Abidjan. 

Densimètres (Arrêté n° 845 du 9- 
12-41) : Majoration 25 %. 
Gomme arabique (Arrété n° 73 IP 

du 9-12-41) : 739,80 à 1.907,75 fr./ 
100 kg. selon qualité, nue départ 
Marseille, 

Graisse décapante (Arrété n° 49 IP 
du 9-12-41). Prix de 72,40 à 51,30 
fr./kg selon l’importance de la com- 
mande, marchandise en boites de 1 

` kg, taxes comprises. 
Lampes mignonettes (Arrété n° 13 

IP du 5-12-41). Prix limite des lam- 
pes Osa (Canetti) pour vente aux dé- 
taillants : 223 fr. le cent 
forme plate : 284 fr. le cent. 

Sisal (Arrêté n° 1777 du 9-12-41). 
Sisal : 7.200 à 7.800 fr./tonne se- 

lon qualité. 
Etoupe : 5.350 à 6.300 fr./tonne 

selon qualité. 
Tissus de fibranne (Arrêté n° 1778 

du 9-12-41) : Modification des prix 
de l'arrêté n° 1167 du 7-10-41 : 

1° 33,15 fr./mètre 
20 56,90 fr./mètre 
30 52,70 fr./mètre 
4° 67,10 fr./mètre 

Verre creux (Arrêté n° 1648 du 
9-12-41) 

Verre creux mécanique : Hausse 
de 4 % en plus des majorations 
respectives de 30 % et 34 % accor- 
dées per arrêté n° 180 du 6-5-41. 

Tubes et ampoules de lampes 5 
Hausse de 4 % en plus de la ma- 
joration de 30 % accordée par arrê- 
té n° 256 du 10-6-41. Majorations 
valables jusqu’au 1er novembre 1942, 

Planche aluminium-manganèse : 
Ecart avec planche aluminium pur 
inchangé en valeur relative. 

Tubes d'aluminium (Arrêté πο 
1554 du 16-12-41) : Tube de 50 mm. 
en 2 mm. d'épaisseur : 3.942 fr./100 
kg. taxes comprises. 

Barres d’alumininm (Arrêté n° 
1554 du 16-12-41) : Barre de 30 mm. 
3.075 fr./100 kg., taxes comprises. 

Profiles d’aluminium (Arrété n° 1 
1554 du 16-12-41). Corniére de 32/ 
10 mm. : Prix 3.136 fr./100 kg., 
taxes comprises. Plus-values pour 
dimensions et formes majorées de 
22,8 %, pour dimensions non nor- 
malisées, plus-values majorées de 
50 % avec minimum de 45 & 105 

AVEATEON 
Opérateurs radioélectriciens stagiaires 

Ont été nommés opérateurs radio- 
électriciens stagiaires : 

(A dater du 15 décembre 1941) 
MM. Bertemes (André), Bertrand 

(Maurice), Bidault (Louis), Bignault 
(Daniel), Bordes (Marcel), Bourgeas 
(Joseph), Brun (Robert), Brunet (Ro- 
ger), Cans (Рош), Chocat (Robert), 
Christophe Colomb (Georges), Daniel 
(Michel), Deloizy (Roger), François 
(Emile), Gaston (Roger), Granier 
(Paul), Guieu (Henri), Jamin (Adol- 
phe), Kopff (René), Lasserre (Jean), 
Lloret (Jean), Mathieu (Henri), Mi- 
chel (Andre), Mille (Claude), Moreau 
(Jean), Morin (Jean), Pluven (Guy), 
Pons (Rene), Prat (Henri), Quzneaux 
(Robert), Roussel (Roger), Schoene 
(René), Seque (Gilbert), Sichez (Paul), 
Tacussel (Paul), Tagliana (Armand), 
Verdale (Roger). 

(A dater du 1er janvier 1942.) 
M. Levieuze (Serge). 

(A dater du 10 fevrier 1942.) 
M. Brunet (Francois). 
Les nominations de MM. Bertemes, 

Bidault, Bignault, G&ston, Granier, 
Kopff, Lloret, Michel, Mille, Moreau, 
Prat, Quaneaux, Tacussel, Tagliana et 
Verdale ont été prononcées sous ré- 
serve de la production des pieces 
manquant encore & leur dossier. 

(Jourual officiel, 7-1-42.) 
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LORDENSATEURS 
PAPIER et MICA 
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Maison Fondée en 1923 

fr./100 kg. selon les cas. 
Tubés en cuivre (Arrêté n° 1553 

du 16-12-41. Tube de 50 mm. en 2 
mm, d'épaisseur : 2.445 fr./100 kg. 
taxes comprises. Plus-values au 195 
9-39 à majorer de.11,15 %. 

Tubes.en laiton (Arrêté n° 1553 du 
16-12-41). Tube de 46 à 50 mm. 
épaisseur 2 mm. : 2.222 fr./100 kg. 
taxes comprises. Plus-values pour 
dimensions au 1er-9-39 majorées de 
10 %. Plus-values 
1er-5-40. 

Planches en maillechort et cupro- 
nickel (Arrété n° 1558 du 16-12-41). 

Planche de 1mm. en maillechort à 
6 % Ni : 2.447 fr./100 kg., taxes 
comprises. Plus-values pour dimen- 
sion au 1er-9-39 А majorer de 14,50 
%. Plus-values pour titre au 1915-40. 
Planches en nickel (Arrété n° 1558 

du 16-12-41). Planche de 1 mm. 
d’epaisseur : 5.976 fr./100 kg. tou- 
tes taxes comprises. Plus-values 
pour dimensions au 1ег-9-39 majo- 
rées de 18 %. 

Tubes en cupro-nickel (Arrété n° 
1558 du 16-12-41). Tube de 46 a 50 
mni. de diamètre en 2 mm. d’épais- 
seur : 4.414 fr./100 kg. toutes texes 
comprises. Plus-values pour dimen- 
sions au 1er-9-39 majorées de 16 %. 
Plus values pour titre au 1917-0-40, 

Barres et fils de cupro-nickel (Arré- 
te πο 1558 du 16-12-41). Hausse 
égale au produit de 0,145 par la dif- 
férence entre le рых de vente au 195 
9-39 et le prix a cette date de la 
planche de 1 mm. de méme compo- 
sition, diminuée de 7,40 fr./kg. 

Barres et fils de Ni et Ni-Mn (Arré- 
té n° 1558 du 16-12-41). Hausse ma- 
ximum égale au produit de 0,145 par 
la différence entre le prix de vente 
au 1er-9-39 et le prix à cette date 
de la planche de 1 mm. de méine 
composition, diminuée de 16,60 fr./ 

σ kg. 
“Sélénium (Arrêté n° 87 IP. du 13- 

12-41). Sélénium de Suede en pou- 
dre : 330 fr. /kg. 

Steatite (Arrété n° 1796, du 16-12- 
41). Stestite « La Parfaite » : 150 
fr./100 kg 

Suprastite : 
4 tonnes. 

Zinc laminé (Arrété πο 1632 du 
16-12-41). Planche de 2mXim еп 
10/10 mm. : 825 fr./100 kg. taxes 
comprises. Majoration de 2 à 5 % 
pour livraisons inférieures à 100 kg. 

е © 
(Extraites du Bulletin des Prix 

du 19-12-41). 
Appareils а dater (Arrété по 1226 

du 16-12-41) : Hausse de 15 à 35 00. 
Articles en tôle vernie polie (Arı®- 
DAME TNT EP is: 

190 fr./100 kg., par 

"LE MIKADO” 
MATERIEL ANTIPARASITE 

ETS LANGLADE & PICARD, 70, Rue Barbès, MONTROUGE (eine) 

pour titre au. 

— 

RESISTANCES 
BOBINEES 

+ 

Tei : ALEsia 11-42 

foe PUBL. ВАРУ DR 

te n° 1865 du 16-12-41) : Hausse 
s’ajoutant à celle de 33 % prévue 
par l'arrêté n° 315 du 27-5-41, cal- 
culée par formule 12Xm, πι rapport 
entre la valeur de l’acier Thomas 
remplacé per l'acier Martin et la 
valeur de la quantité totale d’acier 
utilisée par chaque industriel. 

Barres et profilés en laiton (Arré- 
té n° 1552 du 16-12-41) : Prix de la 
barre ronde de 30 mm. en laiton 60/ 
40 : 1.620 fr. par 100 kg. 

Prix de la barre lziton en trans- 
formation de 30 mm. : 505 fr. par 

pour dimensions 
100 kg. 

Plus-values et 
qualités, majorées de 6,8 %. 

Cordelettes en Alfa (Arrêté n° 1892 
du 16-12-41) : 

Prix 17,65 fr./kg pour 2/3 mm. 
2 brins, 250 m. au kg. 

Prix 13,80 fr./kg pour 3/5 mm., 2 
brins, 180 m. au kg. Marchandise 
wagon départ, taxes comprises. 

Demi produits en étain (Arrêté 
n° 1559 du 16-12-41). 

Papier d’étain de 26/1.000 mm. : 
6.723 fr./100 kg. taxes comprises 
Transformation des déchets d’étain 
en papier : 832 fr./100 kg. taxes 
comprises. 

Plus-values majorées de 14 %. 
Etain laminé en planches 10/10 mm. 
Etain en tuyaux de 20 mm. diame- 
tre intérieur : 6.552 fr./100 kg. 
taxes comprises. 

Soudure ptomb-étain : majoration 
de 82 fr./100 kg., taxes comprises. 

Feuillards laminés à froid (Arré- 
té по 1383 du 16-12-41). 

Feuillard non trempés : Prix du 
tarif du 1er-9-39 majorés de 87,80 
fr./100 kg. le tout multiplié par 
1,082. 

Feuillards trempés : Prix du tarif 
au 1er-9-39 : majorés de 90,60 fr./ 
100 kg., le tout multiplié par 1.082. 

Fil de cuivre (Arrété n° 1550 du 
16-12-41) : Prix du fil de 3 mm. de 
diamétre : 1.912 fr./100 kg. Plus- 
values du 1ег-9-39 mejorées de 11,8 
fo 
Papier d’aluminium (Arrété n° 

1555 du 16-12-41) : Prix de la feuille 
de 9/1000 mm. en bobine : 3.857 
fr./100 kg. franco hors taxes, 4.241 
fr./100 kg. franco toutes taxes com- 
prises. Plus-values pour dimensions 
majorées de 20 %. 
Poudre d’alumininm (Arrêté πο 

1555 du 16-12-41) : Prix de la pou- 
dre d’aluminium au 1er-9-39 mejo- 
ré de 863 fr./100 kg., taxes non 
comprises, et de 948 fr./100 kg. 
toutes taxes comprises. Plus values 
pour finesse majorées de 20 %. 

Poudre de bronze (Arrété n° 1555 
du 16-12-41) : Prix majoré de 13 

Bs x = Br Ki J 

fr./100 kg., taxes non comprises et 
de 150 fr./100 kg. toutes taxes come 
prises. Majoration de 20 % sur plus- 
values pour finesse. 

Planches d’aluminium (Arrêté ne 
1554 du 16-12-41). 
Planche de 2m x im en 10/10 mm.: 
2.820 fr./100 kg. Réduction de 40 à 
25 % de la remise sur le tarif des. 
plus-values de dimensions. 

оо 
(Bulletins des Prix, 26-12-41 

et 2-1-1942) 
Appareils de radiologie et d’élec- 

tricité médicale (Arrêté n° 1868 du 
30 décembre 1941, sur prix de tarif : 

Radiologie et curiethérapie (classes 
I, IX, II du Groupe XII : pour ar- 
ο et accessoires, majoration de 

fo» 
Tubes à rayons X et soupapes 

(classe IV du Groupe ХИ) : Pour 
articles et accessoires, majoration 
de 36 %. 

Electricité médicale, éleetrochirur- 
gie, actinologie (classes VII, VIII, IX 
du Groupe XII) : Pour articles et 
accessoires, majoration de 29,5 %. 

Report de majoration en valeur 
absolue pour revendeurs et dé- 
taillants. 

Contreplaqué en peuplier et bois 
indigènes (Arrêté n°° 1734 du 23-12. 
1941) : Prix de 14.85 a 29.95 fr./m2 
selon épaisseur de 34 6 mm. et mode 
de vente (gros, demi-gros, detail) 
suivant baréme, 

Fibre de bois (Arrété n° 1954 du 
23-12-1941) : 

Fibre industrielle : de 169 à 271 
fr./100 kg. 

Fibre pour emballage : de 217 & 
337 fr./100 kg. 

Par moins de 2,5 tonnes, majora- 
tion de 5 %. 

Galalithe (Arrété n° 1578 du 23-12- 
1941) : Articles en galalithe : majo- 
ration de 56 % (annulant celle de 
Parrété n° 1117 du 23-9-41) non 
applicable aux stocks. 
Gommes (Arrêté 101 IP du 21-12. 

1941). Ets D. Mackain : 
Gomme sandaraque, 2.999 fr./100 

kilos au detail. 
Gomme laque, 3.574 & 3.376 fr. les 

100 kg. au detail. 
Gomme сора], 1.958 à 2.322 fr./100 

kilos au détail (arrêté 95 IP). 
Gomme Damar, 2.433 ἃ 1.510 fr, 

les 100 kg. au detail. 
(Arrété 82 IP du 27-12-41) : 
Gomme laque, 2.750 fr./100 kg. 
Gomme Manille, 1.983 fr./100 kg. 
Gomme sandaraque, 2.892 fr. les 

100 kilos. 
Lampes à arc au tungstène (Arrêté 

105 IP du 29-2-41) : 
Lampe Philips 1,3 A (nos 401-403): 

prix, 296.25 fr. 
Lampe Philips 2,3 А (nos 406, 407, 

408, 409) : prix, 206,50 fr, taxes 
comprises. 

Papiers pour condensateurs 5 Соп- 
densateur VII/5 à 100 % de chiffons: 

Epaisseur en millièmes de mm. ¢ 
7, 111 fr.; 7,5, 102 fr.; 8, 93 fr.s 9, 

Papier kraft crépé sur crépeuse 
80 fr.; 10, 74 fr.; 11, 65 fr.; 12, 58 fr. 
(Arrété n° 1918 du 23-12-41) : kraft 
V/1, 50 g/m2 : 1.102 fr./100 kg. 5 
kraft V/1, 64 g/m2 : 1.021 fr./100 kg., 
franco par 5 tonnes. Majoration de 
2 a 50 % pour livraisons de 5.000 
a 60 kg. 

Rhodoid (Arrété n° 1932 du 23-12- 
41) : Majoration de 18 %, marchan- 
dise emballée, départ usine. Cet 
arrêté annule et remplace l'arrêté 
n° 1118 du 23-9-41. 

ACMRISTRATEURS PROVISOIRES 
La Radio électrique du Rhône, 

57, rue Franklin, à Lyon. — Ad- 
ministrateur provisoire : M. Finet 
(Jean), 3, rue des Feuillants, à 
Lyon. 

M. Gigleux Octave, 10, rue Dar- 
denne, à Toulouse, est nommé ad- 
ministrateur provisoire des trois 
affaires suivantes : 

Pasternak (Jean), « Radio Jip >», 
29, rue Benjamin-Constant, & Tou- 
louse, 

Weiss (Léo), radio, 23, rue de sa 
Providence, А Toulouse. 

Pasternak (Jankiel), « Aster Ra- 
dio », 1 bis, allées des Zéphirs, & 
Toulouse, 
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GROUPES REGIONAUX 

. Groupe régionaux récemment cons- 
titués, (voir les 2 premières listes 
dans nos numéros 744 et 745). 
BASSES-PYRENEES. — President: 

М. Mezenc, Bayonne ; Vice-presi- 
dent : M. ANNE, Bayonne ; Secré- 
taire : М. ScuaLr, St-Jean-de-Luz ; 
Trésorier : М. AUBERT, Bayonne ; 
Autres membres : MM. LE PLapec, 
BERNADET, Bayonne, BEAU, Hendaye, 
GUELOT, St-Palais. 

LANDES. — Président : M. BUTET, 
Dax ; Vice-président : non désigné; 
Secrétaire : М. Саринох, Trésorier: 
M. GENTIL ; Autres membres : MM. 
CASTEX à Soustons, HARAMBURE 4 
Mugron, Νυκὴς à Peyrehorade, Cas- 
TAINÈDE à Labouheyre. 

CHARENTE-MARITIME. Pré- 
sident : M. ΡΙΚΑΠΟ, Rochefort ; Vi- 
ce-président : M. VÉNOT-ROCKE, Sain- 
tes 5 Secrétaire : M. Bourcoin, La 
Rochelle ; Adjoint : M. Henri Rı- 
CARD ; Trésorier : M. BROSSILLON, 
Rochefort ; Autres membres : ММ. 
ЕзАвр, à Royan, GÉANT à Courcou, 
Ricaup à Pons, FAVRAULT à Roche- 
fort, Pıau à St Jean d’Angely. 

GIRONDE. — Président : M. JAR- 
рву à Bordeaux ; Vice-présidents : 
ΜΜ. ВЕВЕУВОТТЕ à Bordeaux, GIRARD 
à Mérignac ; Secrelaire : M. Cua- 
VRIER à Bordeaux ; Adjoint : M. 
Motes à Bordeaux ; Trésorier : M. 
ΏΟΒΙΒΑΩ à Bordeaux ; Autres mem- 
bres : MM. Parıs à Bordeaux, Gou- 
zou à Libourne, Compes à Blaye, 
BErMoND à Bordeaux, TRIDON à Mé- 
rignac, MARTIN à Bordeaux, VIRE- 
MOUNEIX à Libourne, Camı à Langon. 
CHARENTE. — Président : M. DE- 

BEISSAT à Angoulême ; Vice-prési- 
dent : М. CouPriE à Angoulême ; 
Secrétaire : M. Bouver à Angoulême; 
Adjoint : M. VALLADE à Angoulême; 
Trésorier : M. GRELET à Cognac ; 
Autres membres MM. MESNIER à 
Châteauneuf, LAMBERT à Angoulême, 
EDERLIX à Barbezieux, DROUINEAU à 

IL
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as, 

Paizay-Naudoin, PoTET А Cognac, 
SoucHARD А St Aulaye. 
INDRE-ET-LOIRE. — Président 

M. Регво à Tours ; Vice-président: 
M. Dup£ron А Tours ; Secrétaire : 
М. ConNSTANTIN à Tours ; Adjoint : 
M. RonpeAu à Tours ; Trésorier : 
М. BELLETESTE à Tours ; Adjoint : 
М. Ῥοτρενιν à Tours ; Autres mem- 
bres : MM. CHEVRIER à La Walliére, 
Bou à Ligueil, Covasnon à Chinon. 

GROUPE 
REGIONAL DU SUD-OUEST 

(Gironde, Rasses-Pyrénées, Landes, 
Charente, Charente-Maritime). 
Président M. René JARDRY ; 

Secrétaire général : M. Roger CHa- 
VRIER > Trésorier М. DorcHiac. 
Autres membres : MM. DEBEIssaT, 
BouDET, PINARD, BOURGOIN, BUTET, 
CADILHON, MEZENC, SCHALL, REBEY- 
MONT, GIRARD. 

Le siège de ce groupe est fixé à 
Bordeaux, 113, rue du Palais Gallien. 

L'U.C.R.E.F. 
demande de bons dépanneurs 

La pénurie de postes récepteurs 
meufs donne actucllement un 
grand regain d’activité aux répa- 
rations, transformations, moder- 
nisations de modèles anciens. Ces 
travaux exigent des techniciens 
et des dépanneurs expérimentés. 
que les commerçants radio-élec- 
triciens ne frouvent souvent 
qu'avec difficultés, parce qu’ils 
ignorent l'existence de dépan- 
neurs dans leur voisinage ou 
région, 

Pour remédier & cet état de cho- 
ses préjudiciable à tous, l’Union 
du commerce radioélecirique fran- 

se raopelle au 

bon souvenir de 

sa fidèle clien- 

tele et s'excuse 

de ne oouvoir 

çais, qui, comme l’on sait, groupe 
les radioélectriciens de la zone 
occupée, lance un appel pour met- 
tre en relation les commerçants 
et les dépanneurs. Ceux-ci et ceux- 
là sont instamment priés de se 

assurer aes livraisons rapioes en 

raison des circonstances actuelles. 

Malgré les difficultés actuelles, 
grâce à leur conception technique 
et aux nouveaux procédés. de 
fabrication, Ras’ POSTES 
sont d’une’qualite supérieure 

"aux meilleurs récepteurs 
d'avant guerre. 

ÉTABLISSEMENTS 

GIRAUD FRÈRES 
CONSTRUCTEURS 

| 
| 

| 
PARIS. 

| 

| 

SOCIÉTÉ 
INDUSTRIELLE 
DES CONDENSATEURS 

quant leurs possibilités de tra- 
vaux et conditions. ae 

Les offres d’emplois sont exclu- 
sivement réservées aux membres 
de РО.С.В.Е.Е., mais les deman- 
des d’emplois sont ouvertes à tous 
les. dépanneurs et techniciens, 
adhérents ou non. \ 

эссе 
BONS-MATIERES D'ALUMINIUM 
En raison de la faiblesse des 

quantités d’aluminium attribués 
à la construction électrique, il est 
à prévoir que le contingent de ce 
métal accordé à la construction 
radicélecirique sera prochaine- 
ment réduit. En consequence, le 
Groupe professionnel des Indus- 
tries radioéleciriques a décidé de 
procéder, pour le premier trimes- 
tre, 1942, à l'émission de bons- 
matières spéciaux, tant pour l’alu- 
minium non allié que pour les 
alliages d’aluminium. , 

Il s’en suit απο les fabricants 
de pièces deiachees devront re» 
clamer à leurs clients les bons- 
maiières d'aluminium nécessaires 
à l’exécution de leurs commandes. 
.Ces bons seront joints, comme 

d'habitude, aux demandes de 11- 
cences transmises au Groupe pro 
fessionnel, après avoir été γεγδ- 

RY tues du cachet du fournisseur, 

faire connaître à РО.СВ.Е.Е., 
18, rue Godot-de-Mauroy, en indi- 
quant leur qualité et leurs desi- 
derata : les commerçants offrant 
les emplois dont ils disposent, les 
dépanneurs et techniciens indi- 

| 

| 

| 
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REVENTE DES APPAREILS 
RECEPTEURS 

Le Groupe professionnel des 
Industries radioélectriques rap- 
pelie que la decision commune A 
du 22 juillet 1941 doit étre rigou- 
reusement appliquée depuis le 
1° janvier 1942, 

On sait qu’aux termes de cette 
décision, les constructeurs ne doi- 
vent s’adresser pour la revente 
de leurs appareils qu’à des com- 
merçants régulièrement inscrits 
au Groupe professionnel du com- 
merce radioélectrique, posses- 
seurs du récépissé de recensement 
numéroté, délivré par le directeur 
responsable, 

Mais par suite des difficultés 
matérielles éprouvées pour la 46- 
livrance de ce récépissé, certains 
d’entre eux n’ont pu être remis 
en temps utile. Cest pourquoi 
une certaine tolérance avait été 
accordée aux constructeurs. L’en- 
voi des récépissés étant actuelle 
ment à jour, la décision commune 
A est appliquée en toute rigueur 
depuis le début de l’année. 

AU COMITE CONSULTATIF 
DE NORMALISATION 

Les membres du Comité consul- 
tatif de Normalisation ont été 
nommés ainsi qu’il suit par arrêté 
du 22 décembre 1941 : 

INDUSTRIE ET COMMERCE : Guil- 
let, direcieur de l'Ecole Centrale, 
président, et Painvin, vice-prési- 
dent de la Chambre de Commerce. 
AGRICULTURE : du Fretay, délé- 

gué général à l’Organisation cor= 
porative, et Lierman, ingénieur 
agronome, 

Usacers ET CONSOMMATEURS :.Le 
Besnerais, directeur général de la 
S.N.C.F, et Gommy, président du 
6.0. de l’Industrie hôtelière. 
RECHERCHE SCIENTIFIQUE : М. Са- 

quol. 
GENIE RURAL : M. Blane, 
ECONOMIE NATIONALE : M. Pages. 
GuERRE : M. Raguet. 
GENIE MARITIME : М. de Leiris, 
AERONAUTIQUE : М. Decros. 
Communications : М. Frontard. 
PRODUCTION INDUSTRIELLE : М. 

Gibrat. 

UTILISEZ NOS . 
PETITES ANNONCES 
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Φ à no a | tionnement. — Indem CHARGES SOCIALES у Emetteur de télévision 
Я. O 4". HED nités éventuelles .... ~ 2.929.500 Allocations familiales .. 3.000.000 à Marseille ........ 5.000.000 

Е - Personnel de. collabora- « . SUBVENTIONS Emctieurs à ondes 
nz tion. — Indemnites Secours et subventions à moyennes et pavil- 
— éventuelles .......... 525.000 des sociétés de person- lons d’habitations 
= Leta eh Indemnités de residence. nel de la radiodiffusion complementaires 35.027.000 
μαι τς personnel titulaire 3.374.000 nationale ....... . 450.000 Afrique du Nord. — 10.000.000 

raitements es fonc- DEPENSES DIVERSES errains et bätiments . . 
LE Bu DGET 1942 tionnaires en congé de Frais judiciaires. — In- Totaux (το section) 325.387.1114 

de la Radiodiffusion Nationale longue durée ........ 90.000  demnités ou rentes de SECTION. — Outillage . 
RECETTES Application de da loi pour dommages causes Construction et instal- 

Subvention du budget z6- du 11 octobre 1940 sur a des tiers. — Conseils lation d’emetteurs à : 
néral Set 5 315.006.500 le travail feminin .... 50.000 juridiques. — Soins Paris-Mondi£l sou. 137.526.453 

Pert de L'État dans le νὰ Application des lois du medicaux PR RER 400.000 Paris-National κ. 4.849.726 
Produit de la publieite 200.000 17, juillet 1940 ...... 100.000 Conférences ou organis- Bordeaux ... 3.384.940 

Produits des publica- | MATERIEL mes internationaux, — Limoges .... 3.889.387 
tions radiophoniques de * ET FONCTIONNEMENT Participation de l’ad- Grenoble 1.713.292 
PEtat це... 16.000.000 …. DES SERVICES ministration française Montpellier 1.420.023 

Recettes d’ordre et pro- | Dépenses d’entretien des р zux dépenses de Tunis .............. 3.776.037 
τι ‘vor 1 locaux et du matériel 60.000.000 l’Union internationale ; . duits divers ........ 7.600.000 ἤ . . deep το. Equipement des autres 

—— — —— Imprimerie nationale. — de radiodiffusion .... 280. 000 stations a ondes 

Total des recettes 338.806.500 Commandes d’impri- Total des dépenses 338.806. MOYCNNES verres 882.874 
DEPENSES 1 més ος αν hen НЫ 2.500.000 ` —— > Equipement des maisons 

DETTE PUBLIQUE met de és de repliemen 16.000.000 dela ао de insta: 
Remboursement au ad Dépenses exceptionnelles. PROGRAMME GENERAL mission et de prise de 
ie charges du capital x Matériel (dépenses des TRAVAUX de la RADIODIFFUSION SON esses sees eee .. 55.000.000 
investi en travaux de quisition) en 3.000.000 | AUTORISATION D'ENGAGEMENTS Mariel mobile de prise | 
premier ele tissemen nn Dépenses de program- DE DEPENSES Installation  d’émetteurs 

DETTE VIAGERE mes. — Emissions di- dre SECTION. — Bätiments. supplémentaires et syn- 
Avani:es remboursables rectes et collaborateurs Terrains . ect. bâtiments chronisations diverses 22.300.000 

aux fonctionnaires en Dépenses die program- pour les operations Emetteur de télévision à 
instance de pension .. 100.000 occasionnels ........ 53.000.000! ci-eprés : Marseille ............ 4.000.000 

PERSONNEL mes. — Emissions exté- Emetteur de : Cables reliant émetteurs 
Administration centrale. ricures, retransmis- ь Paris - Mondial .. 103.345.552 aux studios .......... 4.100.000 
— Personnel titulaire. sions ct matériel ... 8.000.000 Poste National ... 2.621.307 Câbles reliant le centre 

Traitements .... 5.892.700 Publications. Publicité , 16.850.000 Bordeaux .... . 4.615.087 de modulation a di- 
Services extérieurs et ré- Contributions diverses ° 7.500.000 Limoges ......,... 3.622.179 vers studios de Paris 500.000 

gionaux. — Personnel Frais de réception .... 250.000 Strasbourg ........ 18.202 Réseau synchronisé ..... 7.800.000 
titulaire. — | Traite- Frais d’exploitation des Grenoble .......... 7.877 Emetteurs ondes très 
ments ............. ... 20.642.000 postes placés sous le Montpellier ..... . 200.000 echrtes ..... А 3.000.000 

Centre de formation et de contrôle de l'Etat ....  12.600.000| Maison de la Radio de: Emetteurs  supplémen- 
perfectionnement. — Remboursement au bud- Paris (ire tranche) 118.378.711  taires à ondes moyen- 
Personnel titulaire. — get annexe des P.T.T. Marseille ........ + 35.000.000 nes de faible puissance 15.000.000 
Treitements .......... 237.900 du prix de certains Lyon ......., 5.000.000 Studio de télévision à 

Personnel de collabora- services rendus per Toulouse 1.553.940 Paris ........ ..... 3.000.000 
tion. — Emoluments.. 19.082.800 cette administration .. 17.000.000 Strasbourg 300.000 Afrique du Nord : 

Retribution du person- TRAVAUX . Bordeaux ..... uno. 98.151 Emetteurs 
nel auxiliaire tempo- 14.850.000 Travaux de programme, 20.000.000 Lille ποσο 1910 D’Alger ss... 15.00.00 
Taire „....... u... ‚850. — Bätiments ..... ... .000. 1110865 ‘`оозохожоое . De Rabät ........ 5.000.00 
Administration centrale. . Travaux de programme, Rennes coeseccccecce 100.000 7 e. : ane 149 729 
BU indemnités event - ο ὃν Outilage nn 22.000.000 || Rouen ИНИНИ 100.000 TE PRO ON 12.182 
ο ο ο ο ου Ze section. — Bätiments 323.397111 
regionaux. — Centre de Achat de matériel com- ́ | Station expériméntale 2 section. — Outillage 308,142,732 
formation ‘et de perfec- sus. 2.500.000 de télévision à Paris 10.956 Totaux généraux .. 633.529.843 plémentaire 

IDANS LA LAMPE 
UPPRESSION DU CULOT 

IBAKELITE REDUIT AUNE 

PASTILLE "OCTAL’e SUP. 

PRESSION DELA PATE ACU. 
OTER e DIMINUTION DE LON. 

IGUEUR DES CONDUCTEURS @ 

REMPLACEMENT DES PRODUITS 

IDE METALLISATION (Cuivre, 

Bronze,Laqueetc)PAR UN METAL 

FRANCAIS ; L'ALUMINIUM 

PLUS LOURDS QUE 
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CONNEXIONS RACCOURCIES 

DES TUBES 
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3 NC APPARENTE. 
EFFECTIVE 

On sait, qu’en courant continu, la puis- 
sance exprimée en watts est le produit de 
l’Intensité cn Ampères, par la Tension en 
Volts. Ainsi, un appareil d'utilisation quel- 
conque, fonctionnant sous 110 volts et con- 
sommant 25 ampéres, absorbe une puissance 
égale a 110 x 25 = 275 watts. Ceci est 
vrai dans tous Iles cas, quelle que soit la 
source de courant continu, et quelie que soit 
la consommation de РаррагеЙ utilisé. 

Cest encore avec le courant continu que 
Von peut appliquer la loi d’ohm permettant 
de connaître l’une des trois grandeurs 
Volts, Ampéres ou Ohms, alors que lon n’en 
possède que deux, 

Pourquoi cette loi semble-t-elle en défaut 
lorsque l’on a affaire à un courant alierna- 
tif ? Cest ce que nous allons voir ci-après. 

Si l’on prend un circuit simple : alternateur, 
résistance d’utilisation, ampèremètre et volt- 
mètre, nous constaterons tout d’abord que le 
produit des ampéres par les volts donne un 
résultat sensiblement égal à la puissance 

2247 
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effective absorbee. Pourtant, voici une pe- 
tite adjonction qui va modifier votre ma- 
niere de voir. En série avec la résistance, 
intercalons cette fois un bobinage selfique 
avec, & Vintéricur, un noyau de fer doux. 
L’intensite lue sur le cadran de Ратрёге- 
méire semble diminver sensiblement, Cette 
fois, le produit volts par ampères est infé- 
rieur à celui que nous lisions précédem- 
ment. Et, de ce fait, on peut en conclure 
aussitôt que ἷα loi d’Ohm ne s'applique plus, 
du moins de la façon simple que nous con- 
naissons. Que s'est-il passé 

L'introduction d’une self dans le circuit 
a décalé en arrière l'intensité par rapport 
à la tension. La résistance paroît avoir aug- 
menté dans de notables py,,>rtions alors 
que, eependant, le bobinage à noyau de fer 
doux, introduit pour l'expérience, est fait 
d’un fil très gros et assez court. 

Cest que la présence d’un bobinage selfi- 
que, dans un circuit parcouru par le cou- 
rant alternatif augmente la résistance d’une 
façon apparente. C’est pourquoi elle prend le 
nom de « résistance apparente » ou résis- 
tance selfique. On peut done dire que, pour 
retrouver la loi d’Ohm, il faut faire entrer 
en ligne de compte la résistance ohmique et 
la résistance selfique. р 

VALEURS EFFICACES 
Une parenthèse doit être ouverte ici. Lors- 

qu’en matiére de courant. alternatif on 
parle de tension et d’intensité, il faut consi- 
derer ces valeurs < efficaces ». Nous avons 
déjà eu l’occasion de voir ici même en quoi 
elles consistaient. Nous n’y reviendrons done 
que pour rappeler Vutilité. de les utiliser. 
Ce sont d’ailleurs les valeurs indiquées par 
les voltmétres et ampèremètres à courant 
alternatif. 

QUE FAIT UN CONDENSATEUR 
DANS UN CIRCUIT 2 

La présence d’un condensateur dans un 
circuit provoque le résultat opposé & celui 
@une inductance il decale Vintensité en 
avant, par rapport à-la tension. Cette pro- 
priété, vous Vavez deviné, permet d’intro« 
duire un condensateur de valeur convenable, 
dans un circuit, pour annuler les effets sel- 
fiques impossibles à éviter. Cest le cas 
d’un moteur exclusivement composé de bobi- 
nages. Et lorsque l'effet du condensateur 
compense très exactement celui de la self, 
on dit qu’il y a résonance. 

LE FACTEUR DE PUISSANCE 

Ainsi, le produit voltsXampères ne repré- 
sente la puissance effective que si la tension 
et l'intensité sont en concordance de phase 
et non décalées l’une par rapport à l’autre. 
Au cas contraire, la puissance effective en 
watts est plus petite que le produit volts 
par ampéres qui ne s’exprime plus par le 
méme terme, mais en volts-ampéres. 

Et la concordance de phase ne peut exister 
que si l’on se trouve en face d’un circuit 
non selfique. ‘ 

Le facteur de puissance ou Cos ф n’est 
autre que le quoticnt de : 

Puissance effective en watts 

Puissance apparente : EXI 

Il est toujours inféricur à l’unite, 

Ainsi, un circuit comportant un moteur 
d’une consommation de 10 ampères sous 
110 volts, ne donne qu’une puissance effec- 
tive de 1.000 watts. Les lectures faites aux 
voltmètre et ampèremètre nous donnent 
1.100 watts. Le cosinus ф ou facteur de puis- 

1.000 
sance est donc de = 0,9 environ. 

Voir la fin de cet article page 11. 

VAUGIRARD 38-71 = 2, Rue des Entrepreneurs - PARIS (XV°) > . 

. VALISES 

DE REPORTAGE 
— 

PICK-UP 
— 

GRAVEURS 
— 

MICROPHONES 

RACKS DE 

RADIODIFFUSION 

GENERATEUR BF 

GENERATEUR HF 
ETALONNE 

OSCILLOSCOPE 

MULTIMETRE 

‚ VOLTMETRE 
A LAMPE 

PONT 
D’IMPEDANCE 

= N° 747 @ Le Haut-Parleur @ Page 7



MOTS 

sur le 

Que CHROME 
L'utilisation du chrome dans l’industrie 

tourante ne remonte guère qu’à une dizaine 
d'années. Mais il est rapidement devenu 
indispensable pour la constitution de nom- 
breux alliages spéciaux. 

En métallurgie, le chrome est employé 
pour la fabrication d’aciers inoxydables, 
dont l’usage se développe toujours davan- 
tage. . 

Le chromage est utilise comme protection 
de nombreuses pieces métalliques, particulié- 
rement de pièces en acier pour lesquelle, 
il remplace l’ancien nickelage, moins résis- 
tant et moins inoxydable. 

ανα eres 

Dans l’industrie radioélectrique, le chrome 
entre dans la composition des résistances 
bobinées, des rhéostats, des potentiométres, 
des électrodes de lampes (spirales de grilles, 
filament, résistances incluses) sous forme 
d’alliages de nickel-chrome, ct aussi dans 
la composition des aimants permanents ser- 
vant pour les appareils de mesure, les haut- 
parleurs, les magnétrons. 

Les résistances chauffantes (cordons chauf- 
fants) sont généralement constitués par des 
alliages ternaïres de nickel, fer et chrome, 
renfermant au moins 60 % de nickel. 

Les fils de nickel-chrome sans fer, conte- 

compétents et un avenir meilleur s'ou- 
vrira devant vous, 

GRACE AU STAGE GRATUIT 

de six semaines que vous ferez (si vous 
le desırez) dans les Ateliers de l'Ecole, 
vous deviendrez aussi les praticiens 
entraînés que réclament les grandes 
Entreprises. | 

LECOLE S'OCCUPE ELLE-MEME 
DU PLACEMENT DE SES ELEVES 

En quelques années 22.000 jeunes tech- 
niciens оп! été diplômés et places par 

les soins de notre organisation. 

ÉCRIVEZ nous dès AUJOURD'HUI, 
“votre Avenir est dans l'électricité . 

nant 80 % de nickel et 20 % de chrome, con- 
viennent pour les résistances industrielles 
vitrifiées supportant une’ température jus- 
qu'à 1.150° С. . ' 

Les fils de nickel-chrome ordinaire avec 
fer pour résistances bobinées et potentio- 
mètres de volume-contröle supportent une 
température de 700 à 900° C. , 

On emploie également des laminés de 
0,02 mm. ct au-dessus et de 0,05 mm. d’epais- 
seur sur 0,4 mim. de largeur. Quant aux fils 
de nickel-chrome, leur diamétre varie entre 
0,025 et 2 mm. 

En ce qui concerne les aciers à aimant 
permanent, un alliage tel que l’acier KS 
renferme deux parties de chrome pour une 
de carbone; Vacier MK renferme trois parties 
de chrome, 

Le chrome entre dans la constitution du 
fer-chromé (ferro-chrome) et des aciers chro- 
més, inoxydables ct résistant А la plupart 
des corrosions. 

On prépare, sous le nom de sidéroses chro- 
més des matériaux réfractaires qui peuvent, 
pour certains usages, remplacer la magnésie 
et sont préparés 4 partir de minerais pauvres. 

En radiotechnique, le chrome sert égale- 
ment aurevétement des contacts (contacteurs, 
commutateurs, interrupteurs) pour lesquels 
il а remplacé l'argent et peut être substitué 
au cadmium. 

Nous ne parlerons pas des emplois du 
chrome en tannerie et en peinture (jaune de 
chrome, vert de chrome), ces utilisations 
ne rentrant pas dans le cadre de notre action. 

Exploité rationnellement aux Etats-Unis 
depuis 1860, le chrome a été ensuite recher- 
ché en Turquie. Aux dernières statistiques, 
c’est la Rhodésie du Sud qui en produirait 
le plus (42 %) et l’Union Sud-Africaine 
(10 %). Mais on en trouve aussi en Europe, 
en Yougoslavie, en Grèce, en U.R.S.S.; en 
Asie, au Japon, en Turquie et aux Indes ; 
en Amérique centrale, à Cuba, ainsi qu’en 
Nouveile-Calédenie. La production mondiale 
totale du chrome atteignait 630.000 tonnes 
en 1939, Actucllement, les Etats-Unis en 
consomment 75.000 tonnes par an rien que 
pour la fabrication des aciers inoxydables. 

IE RT RE i SE BSP a 

CODE DES COULEURS 

DES BOBINAGES 
ben 

Nous avons déjà indiqué le code des cou- 
leurs pour les résistances (n° 738 du 1er juin 
1940) ct pour les connexions des haut-par- 
leurs (n° 740 de juillet 1941), 

Voici maintenant 16 code des couleurs des 
bobinages Н.Е. et M.F., tel qu’il a été défini 
en juin 1939 par le Syndicat professionnel 
des Industries radioélectriques, d’accord avec 
les bobiniers, | 

Les couleurs caractérisent les sorties des 
fils, soit que les connexions soient peintes, 
soit que les guipages des fils soient tissés à 
ces couleurs, soit encore que la peinture soit 
appliquée sur les 605565, 

Blanc Antenne 
Marron Masse 
Gris Grille H.F 
Bleu Anode Н.Е. 

Bloc H.F. Rouge AT. 
Vert Grille modulatrice 
Jaune Grille oscillatrice 
Orange Anode oscillatrice 
Noir C.A.V. . 

Bleu x и 

Trensformateur 

MF “To sae 

(Prmarre) (Secondaire) 

Bouge —0 Mowe 

pleu Anode 
fore ouge Η.Τ, : папу Vert Grille (extrémité du se. 

МЕ. condaire) 
Jaune Milieu du secondaire 
Noir C.A.V. 

Pour la répartition des connexions de sor- 
tie, on peut se reporter utilement à la figure 
ci-dessus, qui donne le schéma du trans- 
formateur. 
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Les défauts des haut-parleurs dynamique» 
que peut constater un dépanneur sont de 
deux sortes : 

1° Les défauts provoquant l'arrêt complet 
du récepteur; 

2° Les défauts ayant une cause fâcheuse 
sur la musicalite. 

Un haut-parleur électro-dynamique, ainsi 
que le représente la vue en coupe de la fi- 
gure 1, est constitué essentiellement d’une 
bobine mobile solidaire d’un cöne de car- 
ton se déplacant dans un champ magnétique 
créé par un électro-aimant. L’enroulement 
de cet électro-aimant est ce qu’on appelle 
la bobine d’excitation. Une coupure de cette 
bobine en arrétant le passage du courant 
d’excitation provoque Гаггё du récepteur, 
non seulement parce que le haut-parleur 
nest plus excité, mais parce que la haute 
tension se trouve coupée dans les récepteurs 
fonctionnant sur alternatif ой cette bobine 
tient lieu d’inductance de filtrage. 

Il est facile de procéder à une première 
vérification d’un haut-parleur et de consta- 
ter qu’il est convenablement excité en appro- 
chant du centre du cône un tournevis. Ce- 
lui-ci doit être fortement attiré. 

Les pannes des bobines d’excitation ont 
deux causes principales : 1° Coupures d’un 
fil par oxydation; 2° bobinages grillés par 
suite d’une surcharge et d’un échauffement 
prolongé, lorsque ces bobines ont été bran- 
chées dans un circuit haute tension absor- 
bant un courant trop élevé pour la section 
du fil. 

La réparation des bobines d’excitation 
est chose facile en elle-même, car le nombre 
de tours des enroulements n’est pas rigou- 
reux, Mais il faut, pour les réparer, les sor- 
tir du pot et cela oblige à un nouveau cen- 
trage de la bobine mobile. 

Si la bobine est grillée, il faut la refaire 
entièrement en utilisant un fil émaillé de 
section identique, qui doit être bobiné à 
spires jointives et en remplissant entière- 
ment lespace compris entre les joues du 
support. Pour exécuter ce bobinage, à défaut 
d’un tour, il faut utiliser une perceuse à 
main (une < chignolle »). | 

Ce mode de bobinage se fait de la facon 
suivante : le manche de la perceuse étant 
maintenu solidement dans l’étau d’un éta- 
bli, on place sur la mèche un mandrin de 
bois de dimensions telles que le support 
de carton s’emboite exactement sur lui, Par 
ailleurs, on enfile la bobine de fil sur une 
tige fixe de façon qu’elle se trouve à la 
même hauteur que le mandrin. 

Dans le cas d’une coupure, en d’autres 
temps nous aurions conseillé de refaire en- 
tièrement le bobinage, mais étant donné la 
pénurie de cuivre, il vaut mieux utiliser le 
fil existant ct débobiner (toujours avec la 
perceuse) en prenant la précaution de ne pas 
abimer l'émail du fil ou de faire des coques. 
Puis, la coupure décelée, refaire une épis- 
sure soudée qu’il faut isoler par un papier 
posé à cheval sur le fil. Enfin rebobiner le 
fil sans le tendre trop fortement, 

N existe un procédé assez brutal de ré- 
paration des coupures intermittentes sur 
les fils fins lorsque ces fils sont cependant 
en contact, il a l’avantage d’éviter le rebobi- 
nage. 1] consiste à faire passer un courant de 
forte intensité, qui, par échauffement, doit 
ressouder les fils. П faut agir avec prudence, 
car si le temps d’application du courant est 
trop long, on risque de griller Penroulement, 
et le remède s’avère plus dangereux que le 
mal. En général, la décharge d’un condensa- 
teur de forte capacité (8 à 16 microfarads) 
convient pour cela. 

Une coupure du courant dans [а bobine 
mobile empêche celle-ci de transmettre les 
vibrations au cône ct naturellement provo- 
que l’arrêt du récepteur. Cette interruption 
mn 

L Vis du 
ИП Spider 

77975. 
UT 
RG 

est le plus souvent provoquée par une cou- 
pure dans les enroulements du transforma- 

UU 
12 

teur de sortie qui transmet, en adaptant 
les impédances des.circuits, le courant mo- 
dulé recueilli sur Ша plaque de la dernière 
lampe amplificatrice BF. Ces coupures se 
trouvent généralement dans l’enroulement 
primaire, car il est exécuté en fil plus fin 
que le secondaire, ou proviennent de sou- 
dures sèches du fil sur les cosses de sortie. 

Les transformateurs BF peuvent être ré- 
parés avec le procédé de bobinage indiqué 
pour les bobines d’excitation. Cependant, 
sans être absolument rigoureux, le nombre 
de tours des nouveaux enroulements doit 
sensiblement correspondre à celui des an- 
ciens; aussi il est nécessaire de compter les 
spires au débobinage comme au rebobinage. 
Pour cela il faut commencer par déterminer 
le nombre de tours que fait la mèche de la 
perceuse à chaque tour de manivelle, en 
d’autres termes il faut déterminer son rap- 
port de multiplication, Si nous avons quel- 
ques doutes sur ce nombre de tours, il sera 
bon de prévoir des prises sur un des enrou- 
lements à plus et moins 10 % de ce nombre, 
de façon à trouver à Voreille le rapport opti- 
mum corréspondant aux deux impédances 
à adapter. 

Les coupures peuvent être facilement dé- 
celées sans démontage du haut-parleur, en 
mesurant, lorsque le récepteur est branché 
sur le secteur, les tensions entre chacune des 
cosses de sortie représentées sur la figure 2. 
‚Pour les récepteurs fonctionnant sur alter- 
natif, ces tensions sont d’environ 250 volts 
et 100 volts pour les postes tous-courants, 
déduction faite pour deux de ces cosses de 
la chute de tension due d’une part à la 
bobine d’excitation, d’autre part à l’enrou- 
lement primaire du transformateur. Si ces 
chutes de tension n’étaient pas constatées, 
cela indiquerait un court-circuit du bobinage 
correspondant. 

Le primaire des transformateurs est géné- 
ralement découplé par un condensateur qui 
a le ге d’atténuer les fréquences trop. 
aiguës. Si celui-ci vient à être en court-cir- 
cuit, le courant modulé s’écoule à Ja terre et 
la haute tension se trouve en court-circuit. 
Nous pouvons en conclure que ce condensa- 
teur, soumis à une tension relativement éle- 
νέο, doit être parfaitement isolé, son cla- 
quage entraînant l’arrêt du récepteur. Afin 
de diminuer la tension, il est même recom- 
mandé de placer ce condensateur entre les 
extrémités du primaire du transformateur, 
plutör qu’entre plaque et masse, ainsi que 
cela se fait généralement. 

A propos de liaison nous faisons remar- 

quer que pour les haut-parleurs placés, sous 
transformateur de ligne, assez loin des ‘ré- 
cepteurs ou amplificateurs (HP supplémen- 
taire par exemple) un affaiblissement peut 
être provoqué par une chute de tension dans 
la ligne si celle-ci n’est pas réalisée avec un 
fil de section suffisante. 

La panne principale se rapportant à la 
musicalité est le centrage défectueux de la 
bobine mobile. Le recentrage est une répa- 
ration pouvant être faite par un amateur, 
elle est cependant assez délicate et demande 
souvent plusieurs essais avant d'être par- 
faitement réussie. En nous référant à la 
figure 1, nous voyons qu’elle se fait en 
intercalant de petites bandes de bristol dans 
l’entrefer, entre la culasse et de chaque côté 
de la bobine mobile. П faut ensuite agir 
alternativement sur la vis centrale et les ‚vis 
latérales, de façon que les bandes retirées, 
la bobine ne frotte en aucun point contre 
le circuit magnétique. 

En dehors de cela, les réparatiqns ~xécani- 
ques des haut-parleurs’ (cônes, spiders, etc.) 
ne sont pas à conseiller, car ce sont travaux 

de spécialiste. Un amateur peut cependant 
nettoyer l’entrefer, ce qui est surtout utile 
dans les dynamiques à aimant permanent, 
où des poussières métalliques sont attirées 
et peuvent nuire aux déplacements de la bo- 
bine mobile. 

Les transformateurs de sortie sont genera- 
lement fixés à l’arrière des haut-parleurs, 
ainsi que le représente la figure 2. Placés 
ainsi en porte à faux, ils peuvent nuire à 
la musicalité. Aussi lorsqu'un depanneur 
cherche à obtenir une amélioration, dès que 
le haut-parleur atteint une certaine puis- 
sance, il a intérêt à fixer le transformateur 
sur le châssis du récepteur. . 

Le manque de fidélité d’un haut-parleur 
peut provenir non seulement de ses carac- 
téristiques mécaniques, mais également d’une 
adaptation défectueuse des. impedances. Les 
impédances des lampes finales sont très 
variables et les résultats sont désastreux, 
lorsque, par exemple, un haut-parleur prévu 
pour étre utilisé derriére une pentode est 
branché après une triode. Si l’impédance est 
plus élevée, les notes aiguës ne sont pas 
reproduites, Par contre, si l’impédance est 
trop faible, l’audition manque de puissance 
et de sons graves, 

Quoiqu'il ne soit pas uniquement le fait 
des haut-parleurs, nous citerons pour ter- 
miner une panne possible : Veffet Larsen. 
Celui-ci est provoqué par un couplage acous- 
tique : les ondes sonores engendrées par 
le haut-parleur, en faisant vibrer certaines 
parties des lampes, produisent un courant 
parasite alternatif audible dans le haut- 
parleur. Fort heureusement ce défaut n’exisie 
plus avec les nouvelles lampes qui sont 
toutes antimicrophoniques, c’est-a-dire sur 
lesquelles les réactions du haut-parleur sont 
sans influence. Sur les récepteurs anciens 
ce défaut était éliminé par Visolement du 
haut-parleur de l’ébénisterie par des bandes 
de feutre ou par l’adjonction aux supports 
des lampes de blocs de caoutchouc. 

М. D, | 

Un livre technique 
s’achéte ἃ la 
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Tous les lampemétres du commerce sont 
des appareils coûteux; le lampemétre Ρ.Β., 
que nous décrivons ci-aprés, est au contraire 

d’un prix de revient extrêmement minime. 
Le schéma de principe de notre appareil 

est très simple : la lampe essayée redresse 
le courant alternatif du secteur à la façon 
d’une valve monoplaque, toutes les grilles 
étant reliées à Vanode par l'intermédiaire 
des petites lampes témoins dont nous par- 
lons plus loin. Un milliampéremétre con- 
trôle la valeur de lémission électronique 
du filament de la lampe (ou de la cathode 
si la lampe est à chauffage indirect). 

Quelques perfectionnements simples ajou- 
tés à ce schéma donnent au lampemètre 
Р.В. la possibliité d’effeetuer les vérifica- 
tions ci-après : 

1° Valeur du débit cathodique; 
2° Isolement cathode-filament ; 
3° Isolement entre électrodes (avec loca- 

lisation du court-circuit): 
4° Essai séparé de chaque moitié de lam- 

pes doubles (valve biplaque, 12A7...). 

Je
ce
ur
 
&
 

‘Fig. 1 

Explication du schéma pratique Secteur 
(fig. 2) 5 

Le distributeur $ permet 
@ajuster la tension de 
chauffage du filament au 
voltage exigé par la lampe 
essayée. 

La résistance В limite l’in- = 

\ 

PEMETRE P. В. D’AMATEUR 
que ne fonctionne pas pour les lampes dou- 
bles. L’isolement cathode-filament peut seul 
étre vérifié (avec D. 

Execution pratique 

Le transformateur d’alimentation de no- 
tre appareil ne se trouve plus à lheure 
actuelle à un prix abordable dans le com- 
merce; il faut donc se débrouiller avec ce 
que l’on peut découvrir dans la caisse des 
pièces de musée. Cest un vieux chargeur 
Waccus (4 у. et 80 у.) qui nous a servi (un 
Ferrix RG 11 pour lampes 1010 et 1011). Le 
transfo de ce chargeur comprend 4 secon- 
daires : 

1° Chauffage 1 v. 8 de la 1010: 
2° Un premier secondaire de 28 У. 

3° Оп autre secondaire de 28 у.; 
4° Un secondaire de 120 у. 
Le premier enroulement est constitué par 

une dizaine de spires de gros fil (chauf- 
fage valve): on le déroule sans trop de dif- 
ficultés; puis on enlève avec beaucoup de 
précautions la couche de papier qui lui suc- 

AAAAAAR 
tensité du courant redressé 
et permet en outre d’obtenir 
sensiblement une même dé- 
viation de l’aiguille du milli 
pour tous types de lampes 
< bonnes » essayées (В. : 
2.000 ohms environ). 

L’inteırupteur L, permet de vérifier l’iso- 
lement cathode-filament. Si en ouvrant cet 
interrupteur pendant l'essai de débit électro- 
nique, Paiguille du milli ne revient pas à 
zéro, 11 y a court-circuit. En effet, le circuit 
électronique est encore fermé par la liaison 
accidentelle cathode-filament. 

La principale innovation de ce montag: 
est le système très simple indicateur de 
court-circuit entre électrodes; 4 petites am- 
poules de 6 v 3, 0,8 a, montées en série, sont 
normalement alimentées par le secondaire 
de 28 v. (par lintermédiaire de r). 

Si un court-circuit existe entre des élec- 
trodes de la lampe essayée, il est clair que 
nous cn sommes avertis par l'extinction 
d’une ou plusieurs lampes. Dans le schéma 
ci-contre (fig. 2), nous avons pris comme 
exemple une heptode; supposons qu’il y ait 
un contact entre la grille 2 et l’écran 3 : 
Pampoule II s'éteint. 

Ce dispositif nous dispense de tout con- 
tacteur. 

L’inverseur I, est destiné à l’essai séparé 
des deux moitiés de lampes doubles : voici, 
par exemple, comment est branchée une 
12A7 (fig. 3). 
Remarquons que le dispositif de vérifica- 

tion des court-circuits entre grilles et pla- 

Μο y — ip © 
Fig. 2 

cède et l’on arrive à un secondaire de 28 v. 
Il ne reste plus qu’à y faire des prises aux 
tensions de chauffage des lampes à essayer. 
Pour cela, on utilise un voltmètre pour cou- 
rants alternatifs précis dont on relie une 
borne à une extrémité de l’enroulement et 
Pautre à une aiguille. En piquant dans le 
coton des spires, on détermine rapidement 
Pendroit où l’on doit souder le fil pour cha- 
cune des tensions choisies, 2 v., 2 v. 5, 4 v. 

5 у. 6,3 у. 7,5 v., 12,6 v. 20 v, 25 v. par 
exemple. 

Quand la prise doit être faite sur une spire 
de la deuxième couche, le travail se compli- 
que un peu, mais on y arrive avec un peu de 
patience, 

Après le transformateur, l’accessoire le 
plus important est le milliampèremètre. Ici 
encore, nous n’avons pas eu recours aux 
appareils coûteux du commerce; nous avons 
utilisé un de ces voltmétres 4 v. qui ornaient 
les facades des postes 1925-29. La devia- 
tion maxima de Vaiguille correspond А un 
courant de 30 à 40 millis, ce qui est l’inten- 
sité passant normalement dans le milli- 
ampéremétre de notre appareil. Bien en- 
tendu, tout autre appareil du méme genre 
convient parfaitement. . 

Voyons maintenant comment les 4 lam- 

pes indicatrices de court-circuit sont ali- 
mentées ? La résistance r est calculée de 
telle manière que lorsqu'une seule lampe 
reste allumée, elle ne soit pas survoltée. 

Nous avons donc : 
ὃν. — 6,3 т. 

r= = 72 w 5 
0,3 

(pour des lampes 6.3 у. 0,3 a.). . 
Nous avons utilisé pour се! usage une 

partie du fil résistant d’un vieux radiateur 
‚ électrique. 

Naturellement, quand il n’y а раз 
court-circuit entre les électrodes de 
essayée, les 4 lampes témoins sont sous- 
voltées, mais leur luminosité est encore 
suffisante. 

de 
la lampe 

Cäblage 

On l’effectue en trois temps : 
.1° Cäblage de tous les supports de lampes 

simples; 

2° Cablage de tous les supports de lampes 
doubles; 
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3° Cäblage reliant le transfo, le milli et 
les inverseurs aux supports de lampes. 

1° Cäbalge des supports de lampes sim- 
ples : р 

On réunit d’abord toutes les sorties < fi- 
lament » des supports aux points A et B; 
puis on établit la ligne cathode commune ἃ 
toutes les sorties « cathode » des supports 
que Гоп soude en С. Оп fait de méme pour 
les sorties plaques que Гоп réunit au point 5 
du schéma, puis on câble les 4 circuits sé 
parés des grilles 1, 2, 3 et 4. 

Nous avons prévu les supports suivants: 
un transco petit modèle, un transco grand 
modèle, un octal, un 7 broches américain, 
un 6 broches américain, un 5 broches amé-- 
ricain, un 5 broches européen avec prise 
centrale cathode, un 5 broches européen avec 
prise centrale Н.Т. (Е. 443H, В 443), un 
5 broches pour bigrille (A 441 N..), un 7 
broches (AK I, E444, ...). 

2° Cäblage des supports de lampes dou- 
bles : 

Les eircuits de chauffage et de cathode 
sont communs avec ccux des lampes sim- 
ples. La plaque et les grilles (s’il y en a) 
d’une moitié de la lampe sont reliées à D, 
celles de lautre moitié à E (Un exemple 
est donné fig. 3). On utilisera les supports 
ci-après : un transco grand modèle (EZ 4...), 
un octal (2576), un octal (toutes autres val- 
ves octal), un 6 broches américain (25Z5), 
un 4 broches américain (80...), un 4 broches 
européen (506...). On pourra aussi prévoir 
des supports pour 12A7, 79, 6N7. ‘ 

3° Le reste du câblage ne présente aucun: 
difficulté. 

Nous espérons avoir été utile à tous ceux 
qui 'hesitaient à mettre plusieurs centaires 
de francs dans l'achat d’un lampemétre : 
notre instrument, bien que d’un prix de re- 
vient relativement minime, rendra en effet 
exactement les mêmes services, 
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RHEOSTATS εἰ 
POTENTISHETRES 

Les rhéostats et potentiométres de réglage 
peuvent rentrer dans ]а catégorie des appa- 
reils électriques utilisant les propriétés ther- 
miques du courant, quoique leur but ne soit 
pas de produire de la chaleur, mais de ré- 
gler un débit ou d’utiliser la chute de tension 
provoquée par la dépense d’énergie dissipée 
en chaleur dans un conducteur parcouru par 
un courant électrique. 

Les rhéostats et potentiomètres, appelés 
aussi rhéostats potentiométriques, sont, les 
uns et les autres de simples résistances va- 
riables. Du fait que le réglage s’opére unique- 
ment par variation de la résistance, ils peu- 
vent étre indistinctement branches sur cou- 
rant continu ou alternatif. Ils sont constitués 
de fils métalliques, plus ou moins résistants, 
suivant l’utilisation à laquelle ils sont des- 
tinés : cuivre ou aluminium pour des résis- 
tances faibles, fer ou maillechort pour des 
résistances élevées. 

La différence entre rhéostats et potentio- 
mètres réside dans leur montage. Les rhéos- 
tats sont montés en série sur un des conduc- 
teurs de l’alimentation, ainsi que le repré- 
sente la figure 1. Ils sont employés lorsque le 

ο- —0 
Alimertation [τς 

R Utilisation 

απο 

Fig. 1 

débit du circuit d’utilisation est important 
et que la chute de tension demandée est peu 
élevée. Par contre, lorsque le courant circu- 
lant dans le circuit d'utilisation est faible 
et que les variations de tensions doivent 

. être grande (de У, à zéro) ce sont les poten- 
tiométres qu’il convient d’employer. Les po- 
tentiométres sont montés en parallèle, c’est- 
à-dire que leurs extrémités sont reliées aux 
deux co@ducteurs de l’alimentation, suivant 
figure 2, et la tension variable d’utilisation 

5_ a 

Alimentation = 23 ο 
Φ ST Utilisation 

ο- $ 770 
Fig. 2 

У. est obtenue entre une des extrémités et 
un curseur. Cette différence de montag? 
nous conduit à la remarque suivante : lors- 
que le circuit d’utilisation est ouvert, aucun 
courant ne circule dans un rhéostat, mais 
il n’en est pas de même avec un potentio- 
mètre, le circuit d’alimentation étant fermé 
sur la résistance du potentiomètre, celui-ci, 
même si le circuit d'utilisation est ouvert, 
consomme continuellement une certaine 
énergie dont l'intensité est diminuée lors- 
qu'on augmente sa résistance, puisque, 
comme on sait : 

Les variations de résistance, aussi bien 
pour les potentiomètres que pour les rhéos- . 
tats, peuvent être obtenus par un curseur 
se déplaçant sur la résistance, qui, dans 
ce cas, comprend un bobinage d’une seule 
couche enroulée sur un mandrin isolant en 
matière moulée. La variation est ainsi pra- 

. tiquement continue, la résistance d’une spire, 

représentant la variation correspondant au 
. déplacement minimum du-curseur, étant 
“très faible par rapport à la ‘résistance to- 

‘ tale. Lorsqu'il n’est pas nécessaire d’avoir 
un réglage progressif on se sert de préfé- 

‚ rence d’une manette se déplaçant sur une 
..serie de plots circulaires reliés à des por- 
tions de la résistance (R1 de la figure 3). 

e 

On ajoute généralement ut plot mort ser- 
vant d’interrupteurs 

Avec les rhéostats-normaux de réglage par 
plots, si la résistance du circuit d’utilisation 
reste la même, Pintensité débitée est aug- 

A Alimentation. 

lL 

Misetlon 
Fig. 3 

mentée en mettant hors circuit par la ma- 
nœuvre de la manette une portion plus ou 
moins importante de la résistance, mais la 
partie restant en circuit peut étre ainsi par- 
courue par un courant important, c’est pour- 
quoi, pour certaines applications, on a cons- 
truit des rhéostats, dits d'absorption, dans 
‚lesquels la manette n’entraîne pas qu’un 
simple balai, mais un secteur plein, qui réu- 
nit en parallèle un certain nombre de résis- 
tances aboutissant à des plots. De cette fa- 
gon, les résistances, qui bien enteñdu sont 
identiques, sont toujours parcourues par le 
même courant, quelles que soient les résis- 
tances en circuit et l'intensité totale. 

Pour un laboratoire d’amateur, nous con- 
seillons pour le réglage de la tension de 
réaliser le dispositif de la figure 3. Il est 
constitué d’une résistance à manette et à 
plots Ri, d’une résistance à curseur R2, 
d’un interrupteur et de deux fusibles de pro- 
tection. Afin d’obtenir un réglage progres- 
sif avec ce système, la résistance de R2 doit 
être égale à la portion de résistance R1, com- 
prise entre deux plots consécutifs, toutes 
les portions de résistance R1 étant égales. 
Dans le cas illustré par la figure 3, R2 doit 
être le cinquième de В1. Plus la valeur de 
R2 est petite par rapport à Ri, plus grand 
est le nombre de divisions de В1. 

Le type de régulateur que nous venons de 
décrire est plus économique et moins encom- 
brant que le serait un montage utilisant une 
résistance unique à curseur, fournissant le 
réglage total. De plus, par l’adjonction d’un 
interrupteur, il est possible de couper le 
montage potentiométrique en séparant les 
deux résistantes et d’utiliser ces dernières 
comme rhéostats; cette disposition a surtout 
son intérét pour les réglages, assez difficiles 
par la méthode potentiometrique, de la ten- 
sion d’utilisation, lorsqu’elle est voisine de 
la tension d’alimentätion, 

Il faut noter, avec le réglage de la ten- 
sion par resistance, que celui-ci varie dans 
de grandes proportions avee la charge, ce 
qui oblige & un contröle constant de la ten- 
sion, précaution utile avec les régulateurs 
inductifs dont nous parlerons plus tard. 

Avec les rhéostats et potentiométres, 
pour obtenir une grande stabilité en cours 
de fonctionnement, il est indispensable que 
les résistances dissipent une chaleur égale 
à la chaleur développée, Elles doivent donc 
étre exécutées avec des fils de section suffi- 
sante et avec des spires assez espacées pour 
ne pas s’échauffer. Au besoin elles peuvent 
méme étre prévues avec un systéme de ven- 
tillation ou de refroidissement par bain 
d’huile. Une des applications les plus cou- 
rantes des rhéostats dans l’industrie élec- 
trique est la reduction de l’intensité au mo- 
ment de la mise en route des moteurs. Dans 
ce cas ils s’appellent rhéostats de démar- 

rage. Nous reviendrons sur ce sujet lorsque 
nous étudierons les moteurs et ce qu’est la 
force contre électro-motrice. 

Lorsqu’il est nécessaire d’avoir pour cem 
tains réglages une résistance trés élevée, il 
faut avoir recours à des résistances Пора 
des. Elles sont constituées d’un récipiext 
de bois ou de verre contenant de l’eau dans 
laquelle sont immergées deux électrodes ser 
vant de passage au courant, 

L’eau ordinaire a une résistivité de 1.000 
& 100.000 ohms par centimétre et centimétre 
carré suivant son degré de pureté. Pour 
obtenir une résistance plus faible, l’eau 
est plus ou moins additionnée de sels. On 
arrive à abaisser la résistivité à 5 ohms em 
salant fortement. En acidulant, on abaisse 
encore plus la résistance. Comme nous 1е 
voyons, les résistances liquides offrent un 
grand intérêt pour les experimentateurs, 
par sa simplicité et par la grande variété 
de valeurs qu’elles permettent d’avoir. 

La résistance du liquide compris entre les 
deux électrodes est proportionnelle & la dis- 
tance qui les sépare et diminue suivant la 
surface immergée de ces électrodes. Il est 
done possible de faire varier les résistances 
liquides par un dispositif röglant la plongee 
des plaques dans le liquide, soit eu faisant 
plus ou moins descendre les plaques, ou en 
utilisant des plaques ayant la forme d’un 
quart de cercle et en les faisant tourner. 
Certains dispositifs ont leurs électrodes 
fixes et utilisent le déplacement de la cuve, 
ou encore la montée du liquide au moyen 
d'une pompe, mais ce sont là des procédés 
industriels. . 

Il faut noter à propos des liquides que 
leur résistance varie fortement avec la tem- 
perature. A 10° С elle est environ deux fois 
moindre qu'à zero degré, c’est pr 
comme l'énergie dépensée dans les rhéos- 
tats liquides éléve leur température, il est 
nécessaire, pour obtenir la stabilité voulue, 
de les refroidir si la résistance doit être tra= 
versée par le courant, durant un temps assez 
long. . 

Pour terminer nous dirons quelques mots 
sur les boîtes de résistances qui sont utilis 
sées dans les laboratoires et qui, suivant les 
essais à réaliser, peuvent être branchées en 
potentiomètres ou en rhéostats. Ces boîtes 
sont généralement constituées de quatre à 
cing résistances de neuf plots actifs chacune. 
Entre les plots de la première Ja variation 
est de 1 ohm et sa résistance totale de 
9 ohms; la seconde a une résistance totale 
de 90 ohms par portions de 10 ohms; la 
troisième 900 ohms par divisions de 100 
ohms, etc. Ces résistances peuvent être ré 
nies en série par leur balai; de cette façon, 
en agissant par exemple sur quatre balais, 
il est possible d’obtenir une résistance va- 
riant de 1 à 10.000 ohms par fraction de 
1 ohm. 

М. В. А: 

ο... ο D i D D. 

PUISS ANC
 APPARENTE 

EFFECTIVE ’ 
(Suite de la page 7) 

De la sorte on peut en conclure que Ja 
puissance effective en watts est égale au 
produit volisxampères, lus sur les appa- 
reils de mesures et multiplié par 0,9, sois, 
pour abréger : 

P (watts) = ExIxCos o 
En résumé, de la connaissance de ce 

Cos o dépend aussi celle de la puissance 
effective d’un alternateur par exemple. Mais 
il faut aussi tenir compte du circuit exté- 
rieur qui peut être plus ou moins inductif, 
C’est pourquoi les constructeurs ne donnent 
que la puissance apparente, celle qui suppo- 
serait le facteur de puissance égal & 1. 

Géo MOUSSERON. 
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Une sous-station équipée avec des commutatrices. 

La pénurie actuelle de charbon accroît l’inté- 
rét de la traction électrique et met plus que ja- 
mais ce sujet à l'ordre du jour. Les progrès réa. 
lisés dans cette branche depuis la premiere 
démonstration faite à l'exposition de 1881 par 
les Etablissements Siemens sur un parcours d'en- 
viron 500 mètres, sont considérables et nous: 
allons nous efforcer de les résumer en expli- 
quant le mécanisme de la traction-électrique sur 
rails. . 

QU'EST-CE QUE LA TRACTION ELECTRIQUE 

La traction électrique sur rails consiste essen- 
tiellement à transformer l'énergie électrique еп 
puissance motrice, en vue d'actionner des loco- 
motives ou des automotrices électriques, qui, en 
certains cas, remplacent avantageusement les lo- 
comotives à vapeur. 

L'énergie produite par les centrales hydrau- 
liques et thermiques, et transportée par les li- 
gnes à haute tension, пе peut convenir, sans 
modification à l'alimentation des moteurs ас- 
tionnant les locomotives électriques. Moteurs qui 
transforment l'énergie électrique en‘ énergie mé- 
canique. | 

La traction électrique pose donc deux рго- 
blémes directs principaux : les. sous-stations de 
transformation du courant et le matériel, rou- 

lant. > | 

CARACTERISTIQUES ET FORME DU COURANT 

Ce sont les caractéristiques et la forme du 

courant utilisé pour l'alimentation des moteurs de 
traction qui constituent‘ les’ différences de base 
entre les systèmes d’électrification des grands ré- 
seaux ferroviaires. Ils se divisent en deux grandes 
classes. 

1) Les systémes utilisant du courant ‘alternatif 
monophasé.à 16 périodes 2/3. 

2) Les systèmes utilisant du courant continu. 
La traction électrique par courant alternatif se 

fait sous tension élevée : 12.000 à 20.000 volts. 
Cette tension est abaissée à une valeur appropriée 
aux moteurs, au moyen de transformateurs pla- 
cés dans l’automotrice même, ce qui conduit à 
un nombre de sous-stations restreint et à des li. 

gnes de contact de section relativement faible. 
Ces avantages sont contrebalancés par l'obliga- 
tion de construire des centrales spéciales, avec 
des installations compliquées pour le changement 
de fréquence, du fait que les distributions d'élec- 
tricité se font normalement à des fréquences su- 
périeures à celle de 16 périodes 2/3 que néces- 
site les moteurs de traction en alternatif, la cons- 
truction de ces derniers étant très délicate pour 
des fréquences plus élevées. 

Le courant alternatif généralement employé est 
monophasé. Cependant, en Italie et en Espagne, 
il existe des lignes utilisant le courant triphasé, 
mais cette forme de courant oblige à réaliser des 
nstallations très compliquées et c'est pourquoi 

elle est de moins en moins usitée. 
En France, le courant alternatif 12.000 voits, 

16 périodes 2/3, α été utilisé par les Chemins 
de fer du Midi au début de l'électrification, mais 
fut abandonné lorsque le courant continu à 1.500 
volts fut reconnu comme étant celui convenant le 
mieux à l'électrification des grandes lignes fran- 
çaises. 

Le courant continu présente le grand intérêt 
de faciliter la construction des locomotives. Mais 
le courant continu пе se prétant pas à la trans- 
formation des facteurs de l'énergie, les lignes de 
distribution doivent fournir l'énergie à la tension 
relativement basse demandée par les moteurs. 
Dans ces conditions, l'intensité du courant qui 
traverse les lignes est beaucoun plus élevé pour 
-une même puissance (P = VI). ΙΙ faut done prévoir 

à trafic égal pour le transport de l'énergie un 
plus grand nombre de sous-stations, afin d'éviter 
l'emploi de conducteurs de sections prohibitives, 
et des chutes de tension importantes susceptibles 
d’entraver la marche des locomotives. Plus la dis. 

_ tribution est faite à basse tension, plus le nombre 
de sous-stations est donc important, pour une ten- 
sion de 750 volts on’ prévoit un espacement de 5 
& 6 kilométres, pour 1.500 volts on admet une 
distance de 18 & 23 kilométres et cet échelonne- 
ment est de l'ordre de 60 kilomètres lorsque la 
tension atteint 3.000 volts.. | 

Cette tension de 3.000 volts adoptée en Italie, 
pourrait étre également préférée pour certaines 
lignes françaises. C'est pour raison d'unification, 

LECTRIFICATION DES 
en prévision d'interconnextion entre grandes lis 
gnes que la tension de 1.500 volts a été choisie 
pour l'ensemble des réseaux frangais et est la 
seule employée, sauf pour les lignes de banlieue 
avec troisième rail conducteur, qui sont alimentées 
avec du courant continu 700 volts. 

LES SOUS-STATIONS 

C'est dans les sous-stations, branchées en deri- 
vation sur les lignes haute tension, ou en sérig 
pour les sous-stations formant poste de coupure, 
que le courant triphasé & trés haute tension est 
abaissé et redresse. 

Une sous-station comprend : un poste extérieur 
(lorsque les conditions locales le permettent) pour 
l'arrivée’ et la transformation de la haute tension 
et un poste intérieur ой sont les groupes redres- 
seurs et tout l'appareillage 1.500 volts. Les prin- 
cipaux organes en sont donc les transformateurs 
abaisseurs, les systèmes redresseurs et les diffé- 
rents disjoncteurs et sélectionneurs. 

LES TRANSFORMATEURS 

Nul n'ignore la remarquable propriété des cous 
rants alternatiifs de pouvoir être abaissés ou éle~ 
vés à la tension désirée. Cette modification des 
facteurs de l'énergie est réalisée grâce aux trans- 
formateurs. Les transformateurs utilisés dans les 
sous-stations sont des abaisseurs à bain d'huile, 
qui reçoivent au primaire une énergie à haute 
tension sous un débit relativement peu élevé et 
fournissent au secondaire un courant à basse ten« 
sion de forte intensité. Ces transformateurs sont 
bien entendu des triphasés. Au primaire, leurs. 
trois enroulements sont groupés en triangle pour 
obtenir une meilleure répartition de la charge sur 
les trois phases. Afin d'augmenter le facteur de 
puissance le secondaire est prévu pour l’alimen- 
tation de 6 ou 12 anodes des redresseurs à mer- 
cure, c'est-à-dire couplé en hexaphasé ou double 
hexaphase. 

Les transformateurs alimentant les redresseurs 
& mercure doivent étre particulitremegt robustes, 
car ils ont & résister & des surtensions et des sur- 
charges beaucoup plus élevées que les modèles 
normeux. Leur encombrement est aussi plus im- 
portant du fait que le facteur de puissance du 
secondaire est bien plus faible que celui du pri- 
maire et oblige à prévoir le secondaire pour une 
puissance apparente plus élevée que le primaire. 
La puissance apparente de certains types peut dé- 
passer de 55 % la puissance nominale. 

LES REDRESSEURS 

La transformation du courant alternatif mono 
phasé ou polyphasé peut être réalisée suivant deux 
procédés différents : 

I) Par transformateurs tournants : groupes mo- 
teurs-générateurs ou commutatrices. Nous ne nous 
attarderons pas à la description de ces machines 
qui furent uniquement employées pour la traction 
électrique, à son origine. 

2) Par redresseurs à vapeur de mercure. Ces 
redressours, dont la découverte par Cooper He- 
witt remonte à 1902, sont constitués d'un réci-i 
pient contenant une masse de mercure et dans 
lequel a été fait un vide très poussé. Ils ne four. 
nissent pas un courant continu, mais, ce qui est 
suffisant, un courant redressé. 

Le redressement du courant, tout comme dans 
les valves à vapeur de mercure utilisées en Radio, 
est basé sur le principe suivant : si entre deux 
électrodes, une cathode émissive et une anode, une 
différence de potentiel est appliquée, le courant 
se ferme à travers l'espace rendu conducteur par 
l'émission électronique, mais ne circule que dans 
un sens. 

Dans les redresseurs à vapeur de mercure, la 
cathode est constituée par une électrode en con- 
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tact avec le mercure. οἱ entre cette cathode et 
une deuxiéme électrode on applique une certaine 
tension positive, un arc se produit entre élec- 
trodes et le courant circule. Par contre, aucun 
courant ne circule si la différence de potentiel est 
negative. Lorsque le courant appliqué est alter- 
natif, seules, les alternances positives passent et il 

en résulte un courant ondulé, mais toujours dey 
même sens. Cependant pour que l'émission électro- 
nique se produise, il faut créer ce qu'on appelle 
la < tache cathodique » pour amorcer le redres- 
seur. Cet amorçage est obtenu par coupure d'un 
courant entre la cathode et une électrode auxi- 
liaire. 

Le fonctionnement des redresseurs à vapeur de 
mercure, comme nos lecteurs, familiarisés avec les 
tyratrons le savent bien, peut être modifié lors- 
qu'une grille polarisée est intercalée entre ca- 
thode et anode. 

Si la grille polarisée dans les redresseurs & νᾶ- 
peur de mercure пе possède pas la propriété, 
comme dans les tubes & vide, de commander en- 
tierement le courant, elle en permet néanmoins le 
réglage. 

L'adjonction d'une grille a conduit & la réali- 
sation des mutateurs ou convertisseurs statiques 
reversibles, car ils transforment le courant con- 
tinu en alternatif ou Valternatif en continu, ce 
qui rend possible la récupération de l’énergie au 
moment des freinages. 

Les mutatcurs de grande puissance utilisés pour 
la traction électrique sont enfermés dans des 
cuves métalliques. Leur puissance peut atteindre 
plusieurs milliers de kilowatts. 

Outre la récupération de l'énergie, les muta- 
teurs présentent, par rapport aux convertisseurs 
tournants, l'avantage d'un rendement élevé, ne 
variant que peu avec la charge, ce qui, dans la 
traction électrique, est particulièrement précieux, 
la charge étant excessivement variable. De plus, 
leur mise en rouet aisée et leur fonctionnement 
régulier offrent un grand intérêt pour la réalisa- 
tion de la commande automatique. 

Suivant la densité du trafic et le profil de la 
ligne, les sous-stations possèdent deux ou trois, 
(dont un de réserve] de ces groupes redresseurs 
avec leurs accessoires. Ceux-ci sont : un système 
assurant la polarisation convenable des grilles, un 
dispositif pour le maintien du vide; un groupe élec- 
tro-pompe servant à maintenir la circulation d'eau 
nécessaire au refroidissement; un dispositif pour 
l'élimination des perturbations téléphoniques. 

La mise en route et l'arrêt des redresseurs se 
fait automatiquement. Lorsqu'un groupe est en 
fonctionnement, si la tension en ligne s'abaisse à 
une limite prévue, le deuxième groupe se met 
automatiquement en route. 

LES DISJONCTEURS 

Comme toutes les installations électriques, les 
sous-stations doivent posséder des disjoncteurs 
pour interrompre le courant en cas d'avaries pro- 
voquant des court-circuits. Ce sont des disjonc- 
teurs à bain d’huile, à coupure extrémement га- 

pide, qui sont employés. Chaque groupe doit en 
posséder de trois types différents : un disjoncteur 
d'arrivée placé sur le primaire du transformateur: 
un disjoncteur de transformateur branché entre le 
secondaire du transformateur et le redresseur; un 
‘disjoncteur polarisé, ultra-rapide, connecté après 
le redresseur, sur le départ de la ligne 1.500 volts. 
Ces derniers rétablissent automatiquement le cou- 
rant après vérification, également automatique, 
de l'isolement de la ligne de contact. 

DISTRIBUTION DE L'ENERGIE 

Le courant continu: est distribué, soit par des 
lignes aériennes, soit par un troisième rail. 

Le troisième rail utilisé comme frotteur a un 
profil étudié en vue d'obtenir dans tous les cas 

INS DE FER 
un excellent contact avec la prise de contact qui 
se place en dessous du rail, afin d'éviter les me- 
faits du verglas. Le retour du courant se fait par 
les rails de roulement, en communication par les 
roues, avec les moteurs de l'automotrice. C'est 
pour cette raison que les tronçons de rails sont 
réunis par des câbles en cuivre, lorsqu'ils ne sont 
pas soudés. Cependant, l'alimentation par troi- 
sième rail ne peut convenir que pour des tensions 
inférieures à 700 volts, une tension plus élevée 
présenterait des dangers d'électrocution. C'est en 
raison de ces dangers, ainsi que des difficultés 
d'isolement par rapport à la terre et de l’aiguil- 
lage, que ce mode de distribution n’est utilisé en 
France que pour Îles lignes de la banlieue ouest 
et la ligne Chambérÿ-Modane. . ` 

La distribution de la tension continue 1.500: 
volts se fait par lignes aériennes sur lesquelles 
vient s'appuyer un archet articulé, placé sur le toit 
des locomotives et appelé pantographe. Il est étu- 
dié pour transmettre des courants de plusieurs 
centaines d’ampéres. 

Le fil d'alimentation de ces distributions est à 
suspension caténaire, c'est-à-dire qu'il est sus- 
pendu à un fil d'acier ou de bronze, par d'autres 
fils verticaux placés tous les deux ou trois mètres. 
La catenaire est elle-même suspendue à des py- 
lones par des isolateurs généralement à maillons. 
Les pylones sont métalliques et mis à l'abri de 
l'oxydation par des peintures spéciales. 

Les lignes sont étudiées en vue de réaliser les 
plus grandes portées possibles. En ligne droite, un 
espacement de 63 mètres au maximum a pu être 
réalisé. 

LA COMMANDE CENTRALISEE 

Nous avons vu que dans les sous-stations, la’ 
tendance était de réaliser, autant que possible, 
la commande automatique des machines. Cepen- 
dant, celle-ci ne peut s'exercer que pour des ma- 
nœuvres absolument prédéterminées. Lorsque lo- 
pération demande une certaine initiative, il est 
indispensable qu'elle soit commandée par un сег- 
veau. La mise en service ou l’arrêt de certaines 
machines ‘et le branchement ou l'isolement de sec- 
Hons haute ou basse tension, ne peuvent se faire 
que par commande manuelle. ' | 

Le personnel employé dans les sous-stations & 
la commande manuelle est mal utilisé, les ma- 
nœuvres qu'il peut exécuter étant limitées à la 
sous-station elle-même. C'est pourquoi, pour la, 
ligne Paris-Le Mans, toutes les commandes ont été 
centralisées en un poste unique situé à Paris. 

or 

Ce poste a regu le nom de « commande cen- 
tralisée ». Il contrôle toutes les stations et agit 

directement sur leurs organes. Le travail des sta- 
Hons se trouve ainsi. coordonné pour obtenir un 
trafic régulier sans aucune: discontinuité dans la 
distribution du courant. De plus, ce système rend 
l'exploitation plus économique. | 

L'installation de la commande automatique de la 
ligne Paris-Le Mans est faite dans des bâtiments 
attenant à la gare de Vaugirard. Dans la salle 
supérieure se trouvent 27 panneaux disposés еп: 
demi-cercle. L'ensemble forme un tableau où est! 
reproduit le schéma synoptique de toutes les ins- 
tallations ayant trait à la traction électrique, de- 
puis l'arrivée du courant à haute tension. . 

L'agent préposé à la manœuvre de cette com-! 
mande à distance, porte le nom de « régula- 
teur ». Sa table est placée au centre du demi- 
cercle, de là il peut avoir une vue d'ensemble de’ 
toutes les lignes. Il voit ainsi immédiatement sur 
les tableaux, par l'éclairage de différentes lampes, 
les organes qui, dans une sous-station, changent. 
de position. Pour éteindre ces lampes, il n'a qu'à 
rectifier sur les tableaux l'emplacement des bar- 
rettes correspondant aux appareils en cause. 

Lorsque cet agent veut commander une manœu- 
ντο dans une sous-station, il déplace sur le ta- 
bleau la barrette correspondant à la machine dont: 
il veut modifier la marche et lui donne la position 
voulue. Ensuite, ‘il n'a plus qu'à agir sur une #- 
rette ou un bouton. L'exécution de la manœuvre 
est controlée par une lampe qui s'allume au début 
de l'opération et ne s'éteint que lorsqu'elle est 
correctement terminée. 

Cependant, la commande centralisée ne com- 
porte pas qu'un dispositif de « télécommande 2, 
elle est complétée par une installation de « télé- 
mesure » de l'énergie absorbée’ par les diverses 
sous-stations. Sur le tableau sont en effet disposés 
des instruments de mesure qui permettent à l'a- 
gent régulateur de se rendre compte de l'éner- 
gie fournie par chaque groupe; de plus, ‘ип watt- 
mètre totaliseur lui indique la puissance totale 
absorbée par l’ensemble des appareils de la ligne. 

La commande centralisée est un des plus re. 
cents perfectionnements relatifs à la traction élec- 
trique, elle doit contribuer à son développement, 
car elle assure aux locomotives électriques, [а ré- 
gularité de fonctionnement des locomotives à va- 
peur. 

(4 suivre.) Marthe DOURIAU. 

Sous-station moderne avec mutateur. A gauche un mutateur'avec ses accessoires. 
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Pour remplacor 

le SUPER... 

Le montage ἃ changement de fréquence 
dit « superhétérodyne », a joui ces derniéres 
années d’une vogue extraordinaire et fut 
adopté sur tous les modéles de récepicurs. 
Reconnaissons d'ailleurs ses grandes quali- 
tés de sélectivité et de sensibilité et la faci- 
lité avec laquelle il peut être mis'e à toutes 
les sauces », depuis le douze lampes avec 
étage HF, trois étages MF, changement de 
fréquence à deux lampes, etc., jusqu’au su- 

er trois lampes dans lequel pour réduire 
Te nombre de tubes dans un but économique 
on a carrément supprimé l’amplification 

Or, par suite du manque de matières pre- 
mières, il est à Vheure actuelle, parfaite- 
ment impossible de se procurer une lampe 
changeuse de fréquence (heptode, octode ou 
triode-hexode) ce qui n'empêche pas d’au- 
cuns de s’acharner sur des montages baro- 

ques où l’on voit même réapparaître l'anti- 

que b’grille changeuse de fréquence avec 

toute sa collection de blocages sifflements — 
intempestifs et... le reste. 

Ne vous souvient-il pas, amis lecteurs, 

de cette bonne détectrice à réaction si in- 

justement abandonnée au profit du < su- 

per » ? Et ne croyez-vous pas que tous les 

progrès qu’a fait la technique depuis dix 

ams ne peuvent s’y appliquer ? 

Je possède un montage à réaction; il пе’ 

comporte pas de selfs branlantes sur ses 

flancs, il ne hurle pas lorsqu'on le touche 

et je vous avouerai même que j'entends 

parfaitement Tokio avec une antenne inté- 

rleure. Vous dirai-je aussi qu'il ne com- 

porte pas de lampes spéciales et qu’un grand 

nombre de types existants peuvent sy 

adapter. . 

Mais voyons plutét ce montage et regar- 

dons Ja figure 1 qui nous donne Je schéma 

de principe. 
La fonction de détectrice A réaction est 

assurée par une pentode HF à pente fixe; 

nous pourrons donc у mettre (suivant la 

tension de chauffage adoptée : : 

Ά volts (lampes batterie), & KFA, . er | 

87 

UN MONTAGE DE 
- 2.5 volts (américaines) : 57, 2B7 (partie 
pentode). 

4 volts (européennes) ): E.446, AF.7. 

6,3 volts (américaines) : 77, 6C6, 647, 
6B7 et 6B8 (partie pentode). 

6,3 volts (européennes) : EF.1, EF 6, EBL.1 
(partie pentode). 

Soit treize types de lampes pouvant conve- - 
nır avec sensiblement les mémes valeurs 
de résistances, 

L’antenne est coupée par un condensateur 
variable de 100 cms. (ou plus, la valeur 
n'étant nullement critique) qui permet de 
contrôler la sélectivité, l’accord se faisant 
en direct. 

Ensuite nous trouvons, dans le circuit an- 
tenne-terre, le bobinage d’accord et le con- 
densateur variable d’accord (capacité 0,45 
40,5 mmf.). Nous reviendrons plus loin sur 
les caractéristiques du bobinage qui com- 
porte une prise pour la réaction, 

Les oscillations HF sont ensuite repor- 
tées sur la grille de commande (61) de la 
lampe détectrice, & travers le condensateur 
shunté de détection. 

Valeurs : Résistance de 2 mégohms. 
Condensatcur, isolé au mica de 100 cms. 

(Notons que dans la plupart des tubes ci- 
tés plus haut, la grille de commande cor- 
respond à la corne située au sommet de 
Vampoule, sauf dans - 1a- E.446). 

La cathode de la lampe, au lieu d’être 
réunie à la masse, vient à la prise intermé- 
diaire du bobinage d’accord, reportant ainsi 
une partie du circuit anodique de la lampe 
sur. le circuit d’entrée d’où réaction (c’est 
le système dit « Electron Coupled »). 

Le taux de cette réaction, qui doit être 
tel que l’on se trouve juste en dessous du 
point d’accrochage où naissent les oscilla- 
tions entretenues, est contrôlé par la tension 
appliquée à la grille écran (G,) de la lampe. 

De cette tension dépend en effet le coef. 
ficient d'amplification de l’étage. On la règle 
à l’aide du potentiométre P, de 50.000 ohms 
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branché entre masse et HT (en série avee 
une resistance de 20.000 ohms), ce potentio- 
mètre, dont l’emploi sera fréquent et précis 
pour le réglage de la sensibilité, devra être 
de très bonne qualité afin de ne pas intro- 
duire de crachements, il pourra être muni 
de Vhabituel interrupteur permettant 
d’éteindre le poste à bout de course. 

La tension recueillie sur le eurseur du po- 
tentiomètre est appliquée sur l’écran à tra- 
vers une cellule de découplage comprenant 
une résistance de 100.000 ohms (1/2 watt) 
et deux condensatcurs de 0,1 MFd. 

La grille < suppresseur » (G,) du tube 
est mise au potentiel zéro en la réunissant 
à la masse, 

Etant donnée la résistance interne élevée 
de la lampe détecirice, nous profiterons des 
avantages d’une liaison à resistance-capacite, 
Cest ainsi que nous trouvons dans 16 circuit - 
plaque : 

— 1 condensateur de 100 ems (au mica) 
destiné à dériver vers la masse les résidus 
de HF subsistant après détection. 

— 1 résistance de 20.000 ohms (1/2 w.) 
servant de résistance d’utilisation. 

— 1 résistance de 2.0.000 ohms (1/2 w.) 
et 1 condensateur de 0,5 MFd (500 volts) 
servant de cellule de découplage. 

Le condensateur de liaison de 20.000 cms 
relie P’anode du tube détecteur à la. grille 
de commande du premicr tube amplificateur 
BF, par Vintermédiaire d’un potentiométre 
P, de 500.000 ohms qui, tout en assurant 
le potentiel continu de la grille par rap- 
port à la masse, permettra de doser Рат- 
plification et la puissance de nos réceptions 
(pas d'interrupteur sur ce potentiomètre, 
sous реше de ronflements). 

Le tube employé en première BF est une 
triode que nous pourrons choisir parmi les 
types suivants (tenant compte toujours de 
la tension de chauffage): 

2 volts (lampes batterie) : KC.3. 
2,5 volts (américaines), 27, 56, 55 (partie 

triode). . 

A δν 5 (européennes) ‘: E.415, E.424, E.425, 

6,3 volts (américaines) 3 76, 6C5, 6R7 (par- 
Не triode), 6J5. 

6,3 volts (européennes) : EBC.3 (partie 
triode). 

Soit encore ici 13 types de lampes pou- 
vant convenir pour sensiblement les mêmes 
valeurs de résistances. 

Notre première lampe BF sera polarisée 
comme de coutume avec une résistance dans 
le circuit cathode, résistance de 1500 ohms 
(1/2 watt) shuntée par un condensateur 
électrochimique de 2 MFd. 

Cette lampe nous permettra l’écoute très 
confortable au casque, c'est pourquoi nous 
avons prévu dans le circuit plaque un petit 
jack pour le branchement de l’écouteur (lors 
du branchement au casque, l'étage final est 
hors circuit). 

Pour la liaison avec l’étage final, étage de 
puissance destiné à actionner un haut-par- 
leur électrodynamique, nous emploierons 
un transformateur BF de la meilleure qua- 
lité possible. Le rapport de transformation 
ne devra pas dépasser 1/2 pour conserver 
une bonne musicalité. 

L’étage final est équipé d’une pentode BF, 
Voici les types pouvant convenir : 

2 volts (lampes batterie) : KL.4. 

2,5 volts (lampes américaines) : 47. 

4 volts (européennes) : B.443, C.443, E.443, 
ALI, AL2, AL3, AL4, AL5. 

6,3 volts (américaines) : 42, 6F6, 6V6. 

.6,3 volts (européennes) : EL2, EL3. 

Nota : Parmi ces lampes certaines sont & 
chauffage direct (européennes 4 у, et < 47 >). 
La polarisation sera donc obtenue pour ces 

=] 



types en mettant la résistance de cathode 
entre le point milieu de l’enroulement chauf- 
fage εἰ la masse. (Voir figure 2.) 

Cet étage fonctionne 
de façon très classi- 
que : le secondaire du 
transfo BF, dont une Vers 
extrémité est à la Valve 
masse, attaque la grille P 
de commande (G,) du | 
tube. 

La polarisation (dans 
les tubes à chauffage 
indirect) est obtenue 
par la résistance de 500 
ohms (1 watt) shuntée 
par un condensateur 
électrochimique de 
10 MFd, intercalée dans 
Je circuit cathode. 

La grille accélératrice (G,) est réunie di- 
rectement au +HT. 

Enfin la plaque rejoint le +HT А travers 
Yenroulement du transfo de modulation du 
haut-parleur (enroulement shunte par une 
capacité de 2000 & 5000 cms). 

Alimentation 

Celle-ci est très classique et comporte 
un redressement par valve biplaque, 

Nous avons à notre disposition les valves 
suivantes : . . 

anaes (européennes) : 506, 1561, 1805, 

5 volts (américaines) : 80, 5W4, 574, 5Y3. 
6 volts 3 (européennes) : EZ.3, EZ.4. 
Le transformateur d’alimentation devra 

donner à la haute tension deux fois 350 
volts sous 50 mailles. ; 

lampes seront en rapport avec les lampes 
employées quant à la tension développée. 

Le filtrage sera assuré par l’excitation du 
dynamique (résistance : 2.500 ohms) et deux 
condensateurs électrolytiques de `8 MFd 
isolés a 500 volts, . . 

Si le récepteur est alimenté par batteries 
celles-ci seront т’ | “ 

. 1° Un accumulateur de.2 volts. 40 ampè- 
res-heure (environ) pour le chauffage des 
lampes. ' . 

2° Une batterie (piles: ou accus) de 130 . 
volis. Débit à prévoir : 20 millis minimum. 
(Le haut-parleur sera dans ‘ce’ cas à aimant 
permanent.) | . 

3° Une pile de polarisation‘ à prises pour 
la ‚polarisation des lampes BF (voir figure 3).. 
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Notre figure 4 indique. la disposition : А 
adopter pour le, montage. Comme -toujours, 
faire- des connexions aussi courtes, que pos- 
sible et de bonnes soudures. (surtout aux 
prises de masse -sur le chassis). 

Notre réalisation est étudiée avec les: lam- - 
pes américaines А culot octal. Série prévue: - 
617, 6C5, 6F6, .80 (toute autre série: peut : 
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bes utilisables que nous avons données, 

changer les supports des 
lampes). - у 

| Construction des bobinages 
Ils seront très faciles à construire. Suivant 

le nombre de gammes désirées on pourra 
soit adopter des bobinages interchangeables 
(montés sur supports à broches) soit les 
grouper sur un commutateur comme l’indi- 
que la figure 5, Dans ce dernier cas, les 

De connexions devront 
être courtes et Реп- 
semble bobinages-com- 
-mutateur devra for- 
mer un petit bloc 
compact afin d’eviter 
les couplages parasites, 

Voici les caractéris- 
tiques des bobinages : 

2 à 35 mètres. — 
Sur tube carton baké- 
lisé (ou stéatite) de 40 
mm. de diamètre : 5 
spires enroulées sur 
une longueur de 40 
mm. (donc  езрасёез 
de 10 mm.), Fil de 
1,3 mm2 de section ; 
prise de cathode à 1/2 
spire de la masse. 

20 à 45 mètres. 
Sur tube de carton 

Ant 

’, eathode à environ 1 spire de la masse. 
40. à 80 mètres. — Sur tube de carton 

‘identique. ΄ ` 
‚ 20. spires sur une longueur de 45 mm. 
Fil de 0,3 mm2 de section. Prise cathode a 

- environ 1 spire 1/2 de la masse. 
‘: 200 à 600 mètres. — Sur tube de 30 mm. 

de diamètre. 5 [ 
- ‚50 spires de fil sous soie (diamètre 3/10 
de millimètre) à spires jointives. Prise ca- 
thode à 10 spires de la masse. 

Un enroulement Grandes Ondes peut être 
- également prévu, mais est bien inutile ac- 

tuellement où ne fonctionnent sur cette 
- gamme que de rares émetteurs ayant des 

relais еп.Р.О. 
ra Mise au point et réglages 

au point’ est pour ainsi dire 
inexistante, aucun bobinage n'étant à ré- 
ler (si ce n'est quelquefois une retouche à 

fa prise cathode du bobinage — Репгоше- 
ment réactif compris entre cathode et masse 
devant étre augmenté si Роп ne peut obte- 
шт l’aecrochage). 

Avant la mise en route vérifier soigneu- 
sement le montage. Pour la recherche des 
stations, rien n’est plus aisé : mettre P, 
assez poussé pour obtenir une forte puis- 
sance (qui, le cas échéant, sera réduite ulté- 
rieurement), rechercher la limite d’accro- 
chage avec P, et tourner le condensateur va- 
riable d’accord jusqu'à obtention de l’&mis- 
sion: désirée. Si la sélectivité est médiocre 
(brouillage avec une autre station), agir sur 
le condensateur d’antenne, sachant que plus 
ul est faible plus la sélectivité est bonne. 

* En tournant le condensateur d’accord, vé- 
rifier toujours avec P, que l’on est à la 
limite d’accrochage, c’est-à-dire au point de 
plus grande sensibilité. 

° ЕЁ je suis. persuadé. amis lecteurs, que 
lorsque vous aurez bien en main ce petit 
récepteur, il vous fera bien vite oublier 
l'inacessible < super 2 par ses qualités de 
sensibilité et de musicalite, 

. Р. GARRIC. 
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(Voir nos numéros 735 et suivants.) 

Coercitif, — CHAMP COERCITIF, — Champ 
magnétique nécessaire pour ramener à une 
valeur nulle l’aimantation rémanente d’un 
corps ferromagnétique après qu’on l’a sou- 
mis à un nombre de cycles suffisant pour 
atteindre la stabilité, — (Angl. : Coercitive 
Force. — All. : Koerzitivkraft). 

‚ Cohéreur. — Détecteur basé sur la varia- 
tion de résistance d’un contact imparfait 
entre certains corps conducteurs, sous Pin- 
fluence des ondes électromagnétiques, Des 
types divers de cohéreur ont été réalisés par 
Branly, Blondel Fleming, Lodge, Marconi, 
Ророй. — (Angi. : Coherer. — АП. : Ko- 
haerer, Fritter). 

РЕЙНА 

Fic. 39. — Cohéreur de Branly, 

Colloidal. — Etat physique particulier de 
certaines substances chimiques, caractérisé 
par une division trés grande des molécules 

-et par une consistance analogue & celle de 
la colle. Les métaux colloidaux sont parfois 
utilisés comme détecteurs ou redresseurs de courant alternatif, — 
АП. — Kolloid...). 

Colpitts. — AUTOEXCITATEUR COLPITTS, — 
ontage dans lequel on intercale entre grille et plaque de la triode oscillatrice le circuit 

oscillant comportant deux condensateurs va- 
riables associés en série, avec retour au fila- 
ment par l’armature commune, — Voir auto- 
excitateur. 

Combinable. — GROUPE GOMBINABLE. — En 
telegraphie, ensemble de conducteurs dis- 
posés par construction de manière à per- 
mettre Ja constitution de deux circuits com- 
binants et la combinaison de ces deux cir- 
cuits pour former un circuit fantôme. 

QUARTE COMBINABLE. — Dans un câble té- 
léphonique, ensemble de deux paires de 
conducteurs câblées ensemble. 

Combinaison. — Utilisation des conducteurs 
de deux circuits téléphoniques simples pour 
la constitution d’un troisième circuit n’em- 
ployant pas la terre comme conducteur. — 
Voir fantôme, réel. 

Combinant, — Circuit dont les conducteurs 
sont utilisés pour constituer un des con- 
ducteurs d’un circuit fantôme. — Synony- 
me : circuit réel, 

Combinateur. — Commutateur multiple ef- 
fectuant, par contact entre pièces mobiles et 
pièces fixes, un certain nombre de combi- 
naisons entre les connexions des appareils 
qui у sont reliés. — (Angl. : Controller. — 
All. : Kontroller). 

(Angl. : Colloidal, — 

Fic. 40. — Combinateur à douze lames. 

Combiné. — CIRCUIT COMBINÉ. — Circuit 
supplémentaire constitué par deux circuits 
ayant le même parcours et qui sont asso- 
ciés en sorte que les conducteurs de Pun, 
pris en parallèle, servent de conducteur de 

Combiné microtéléphonique. — Combinaison 
d’un récepteur téléphonique et d’un micro- 
phone sous une forme adaptée aux dimen- 
sions de la tête humaine, qui permet à la 
fois d'écouter et de parler dans le micro- 
phone. 

Commande.— COMMANDE UNIQUE. — Disposi- 
tif permettant d’actionner, au moyen d’un 
seul bouton, le commutateur О.С. — Р.О. 
G.O., le contrôle de puissance, l’interrup- 
teur d’alimentation, le réglage de l'accord 
sur les diverses bandes d'ondes. 

GRILLE DE COMMANDE. — Grille d’une lam- 
pe électronique à laquelle on applique la 
tension alternative ou modulée. 

TENSION DE COMMANDE. — Tension entre la . 
grille et un point spécifié de la cathode. — 
(Angl. : Control. — АП. : Steuerung). | 
Commutateur. —Appareil électrique à con- 

tacts doubles ou multiples permettant d’o- 
rienter à volonté un courant dans un cir- 
cuit ou dans un autre. On distingue les com- 
mutateurs de mise à la terre (antenne-terre), 
d'accord, attente-syntonie, bipolaire, anti- 
capacitaire, de bouts-morts, à clé, à deux di- 
rections, multiple, à parafoudre, commuta- 
teur-permutateur, à plots, série-parallèle. — 
(Angl. : Switch. — АП. : Schalter). 
Commutation. — Changement de con- 

nexıons effectué par un commutateur. Dans 
les machines tournantes à collecteur, la com- 
mutation est opérée par cet appareil. 

POLES DE COMMUTATION. — Pôles magnéti- 
ques supplémentaires, munis ou non d’en- 
roulements et destinés à produire un flux 
sensiblement proportionnel au courant dans 
le but d’améliorer la commutation. — (Angl. 
Commutation, — All. : Kommutation). 

Commutatrice. — Machine à un seul en- 
roulement tournant, à collecteur et à ba- 
gues, destinée à transformer du courant al- 
ternatif en courant continu ou inversement. 
(Angl. : Convertor, — All, : Einankerum- 
former). 
Compas — Boussole magnétique de décli- ~ 

naison, indiquant l'angle fait par la ligne 
de foi du navire avec le méridien magnéti- 
que du lieu où il se trouve. 

Rapio-comMpas, — Récepteur radioélectri- 
que pourvu d’un cadre mobile autour d’un 
axe vertical, dont le plan indique la direc- 
tion de l’émission, lorsque le cadre est orien- 
té pour recevoir avec le maximum d’inten- 
sité. — (Angl. : Compas. — All. : Kompass). 

Compensateur. COMPENSATEUR DE ‘CADRE. — 
Condensateur à trois armatures, deux fixes 
et une mobile, intercalé entre les deux ex- 
trémités d’un cadre, d’une part, et la ‘terre, 
d’autre part, afin de rétablir l’équilibre élec- 
tromagnétique entre les deux faces du ca- 
dre, notamment en radiogoniométrie. 

Fic. 41. — Compensateur de cadre. 

Compensateur d’amortissement. — Condensa- 
teur de faible capacité:à deux ou trois arma- 
tures, intercalé entre le circuit de grille de 
la première lampe d’un amplificateur et le 
circuit de plaque de la lampe suivante, pour 
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Fıc. 42. — Compensateur d’accrochage. 

On utilise également des compensateurs 
synchrones ou asynchrones, des aimants 
compensateurs de l’action du champ terres- 
tre dans certains galvanomètres, des enrou- 
lements compensateurs pour atténuer la ré- 
action d’induit des machines. — (Angl 3 
Compensator. — All. : Ausgleicher). 

Compensation. — On distingue la сотреп- 
sation acoustique, pratiquée dans les radio- 
récepteurs ; la compensation des cadres ra- 
diogoniométriques par équilibrage des ca- 
pacités par rapport à la terre, la compensa- 
tion d'amortissement pratiquée dans un cir- 
cuit par couplage rétroactif, — (Angl. : Com- 
pensation. — ΑΠ. : Ausgleichung). 

ONDE DE COMPENSATION. — Onde transmise 
pendant l’intervalle des signaux Morse, dans 

une émission à puissance constante. — (Angl.: 
Spacing Wave. — АП. : Ausgleichungswelle), 

Compensé. — On utilise en radiotechnique 
les appareils compensés suivants: cadre сот- 
pensé, pour éviter les dyssymétries et l’ef- 
fet d’antenne ; moteur compensé >; récep- 
teur compensé pour corriger les défauts de 
qualité acoustique ; fransformateur de те- 
sure compensé, supprimant le déphasage en- 
tre les grandeurs primaires et secondaires. 

Composante. — On considère en radioélec- 
tricité les composantes suivantes : compo- 
sante alternative d'un courant périodique 5 
composantes électriques et magnétiques 
d’une onde électromagnétique 5 composante 
en phase, active ou wattée d’un courant al- 
ternatif ; composante en quadrature, dé- 
wattée ou réactive de ce même courant, — 
(Angl. : Component. — All. : Komponent). 

Compound. Matière isolante d’impré- 
gnation utilisée dans les bobinages, trans- 
formateurs, condensateurs, 

EXCITATION COMPOUND. — Excitation com- 
posée. 

EXCITATION HYPERCOMPOUND. — Excitation 
composée dont la partie série est ajustée 
pour que la tension de la machine augmente 
en fonction de la charge. 

Compte-secondes. — Appareil servant à me- 
surer des intervalles de temps compris en- 
tre quelques secondes et quelques minutes. 
Compte-tours. — Appareils destiné à donner 

le nombre total de tours effectués par un 
organe tournant dans un temps déterminé. 

Concentration. — CONCENTRATION ELECTRONI- 
QUE. — Procédé électrostatique ou électro- 

“magnétique de convergence du faisceau ca- 
thodique, ayant pour effet d'éviter la dis“ 
persion des électrons et de réduire la sur- 
face du spot sur l’écran, tout en augmen- 
tant sa brillance. 

(4 suivre). 

Pour acheter MET TE, 
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me : fantôme. — Contraire : circuit réel. Ратогсаяе des oscillations spontanées, (00 En 
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par Michel ADAM 
.Е. -- 

Le nouveau système М.К.5. 
Nous autres, gens du xx® siècle, avons l’im- 

pression rassurante que le systeme métri- 
que a toujours existé. Il est si commode... 
et pourtant c’est tout juste si Гоп s’en sert 
depuis un siécle et demi — et encore pas 
dans tous les pays. 

Pour les électriciens, il en est de méme. 
Tl leur semble aussi que les unités pratiques 
ont toujours existé. Pourtant ces unités n’ont 
pas encore cinquante ans. 

D’ailleurs, les systèmes d’unités sont 
comme toutes les eréations humaines : ils 
évoluent. Les unités sont choisics pour cor- 
respondre à des besoins bien déterminés. 
Lorsque ces besoins se modifient, les unités 
peuvent en faire autant. Le système métrique 
lui-même a évolué. Nous ne nous en aperce- 
vons guère, car c’est toujours apparemment 
le même mètre et le même kilogramme dont 
nous nous servons. 

Cependant, dans le système métrique 
MTS du 2 avril 1919, si l’unité de longueur 
est toujours le mètre, l’unité de masse n’est 
plus le kilogramme-masse, mais la tonne ; 
et l’unité de force n’est plus le kilogramme- 
poids, mais le sthène, qui vaut 100 : 0,981 
kg-poids. 

Toutefois, en dépit de ces améliorations, 
le système métrique restait encore trop éloi- 
gné du système pratique d'unités électriques, 
lequel présente d’ailleurs diverses incommo- 
dités. Aussi le système M.KS., c’est-à-dire 
dont les quatre unités fondamentales sont 
le mètre, le kilogramme-masse, la seconde 
et Pohm, a-t-il été proposé en 1901 par un 
physicien italien, M. Giovanni Giorgi, puis 
adopté en 1935 par la Commission électro- 
technique internationale. 

Dans ce systéme, il n’y a plus ἃ se préoc- 
cuper de données mal définies, qui sont 
cause que les résistances deviennent des vi- 
tesses, les capacités ou les inductions des 
longueurs. Le système Giorgi forme un tout 
coherent, ой Роп ne voit plus, par exemple, 
le nombre pi (3.1416) apparaître dans des 
formules où il n’a que faire, comme celle 
de la capacité d’un condensateur plan, et 

étre absent dans d’autres formules ot il est, 
au contraire, question de cercles et de 
sphères. . 

Се système met en évidence la réciprocité 
des grandeurs électriques et des grandeurs 
magnétiques. Ainsi Ратрёге est à la fois 
Yunité de courant électrique ct celle de la 
force magnéiomotrice; le volt est en méme 
temps l'unité de force électromotrice et 
celle de courant magnétique. 

Dorénavant се’попусаи système métrique, 
étendu jusqu'aux unités électriques et ma- 
gnétiques, élargira les horizons et permettra 
de mieux relier entre eux les divers do- 
maines explorés par la science et par la 
technique. 

CHAPITRE VII. 
SCHEMAS ET SYMBOLES SCHEMATIQUES 
Un électricien doit savoir lire un schéma, 

tout comme un mécanicien doit pouvoir se 
reconnaitre sur un bleu de: montage. 

Qu’est-ce qu’un schéma ? Pour le profane, 
c’est un curieux dessin sans signification, 
sorte d'écriture hermétique qui semble créée 
pour empêcher le non-initié de pénétrer les 
arcanes de la profession. 

Cest évidemment un peu cela, sans toute- 
fois aucune intention malveillante à Végard 
du non-professionnel. Le schéma est né, non 
de Venvie, de la part des électriciens, de gar- 
der jalousement leurs secrets, mais au con- 
traire de l’absolue nécessité de trouver un 
langage technique universel et aussi simple 
que possible. 

Il ne faut pas perdre de vue que l’électri- 
cité et le magnétisme se sont développés sur 
les bases de la mécanique. Cest pourquoi 
l’on trouve d’ailleurs, à l’origine de l’une 
et de l’autre de ces sciences, l’expression 
des masses ou quantités d'électricité et de 
magnétisme à partir des forces — attractives 
ou répulsives — qui s’exercent entre ces 
masses. Les lois de Coulomb et de Laplace 
établissent une sorte de pont entre la méca- 
nique, d’une part, et l’électromagnétisme, 
d'autre part. 

Cela étant, il était tout naturel de conti- 
nuer à représenter les appareils et organes 
électriques selon les mêmes errements que 
les pièces mécaniques, c’est-à-dire au moyen 

_ de croquis cotés. 
Mais une différence profonde est tout de 

suite apparue. Ge qui compte, en mécani- 
que, ce sont les dimensions géométriques 
de chaque pièce, sa longueur, sa largeur, son 
épaisseur, son diamètre. Puis sa surface, 
son volume, d’où l’on déduit le poids par Ja 
connaissance du poids spécifique. Enfin, la 
position de la pièce dans l’espace, ses coor- 
données, ses distances relatives avec les 
pièces connexes. 

En électricité, c’est tout autre chose. Les 
dimensions géométriques et mécaniques 
minterviennent que pour la réalisation ma- 
térielle des pièces, et l’on se sert alors de 
croquis cotés en tout point semblables à ceux 
des mécaniciens. : 

Le schéma 
Mais avant de passer à la réalisation, il 

faut combiner le montage des éléments en 
mettant en évidence, non leurs dimensions 
géométriques et mécaniques, mais leurs pro- 
priétés et leurs fonctions électriques et ma- 
gnétiques. 

Chaque propriété, chaque appareil maté- 
rialisant cette propriété est représentée par 
un symbole schématique. 

Ce symbole est un petit dessin aussi sim- 
ple, aussi dépouillé que possible. Ainsi cha- 
que fois que nous voyons une sorte d’hélice 
ou de tirebouchon, nous,savons qu’il s’agit 
d’une bobine de fil conducteur, concrétisant 
la propriété électromagnétique connue sous 
le nom dinductance, 

Chaque fois que nous nous trouvons devant 
deux petits traits parallèles, qui ressemblent 
à un signe < égale » (=), nous comprenon ; 
qu’il s’agit d’un condensateur, matérialisant 
la propriété connue sous le nom de capacité 
électrique. 

Dans la pratique, les pièces élémentaires 
des montages sont reliées les unes aux au- 
tres par des fils conducteurs. Parallèlement, 
sur le schéma, les divers symboles schéma- 
tiques sont reliés les uns aux autres par 
des traits qui figurent ces fils de connexion. 

Schéma de montage et schéma de principe 
Lorsqu'on connaît la signification de tous 

les symboles élémentaires, qui sont norma- 
lisés, on arrive ‘à saisir la signification de 
leur assemblage. Cest cette opération de dé- 
chiffrage qu’on appelle la lecture du schéma 
Elle consiste non seulement à reconnaître 
la nature des éléments représentés par les 
symboles, mais à comprendre la fonction 
qu’ils remplissent dans le cadre de l’ensemble. 

On distingue deux sortes de schémas, L’un 
est purement schématique, si l’on peut dire, 
et coriespond exactement à la définition que 
nous venons de donner. Cest le schéma de 
principe, une pure abstraction qui prétend 
seulement représenter les propriétés électri- 
ques de toutes les pièces et les diverses fonc- 
tions de l'appareil, en faisant abstraction 
de la position exacte de ces pièces et de leurs 
dimensions géométriques. 

L'autre sorte de schéma est le schéma de 

montage. C’est un dessin moins abstrait, 
dans lequel les symboles cédent la place & 
la représentation de chaque organe au moyen 
d’un croquis coté ou à l’échelle. Ce schéma 
doit permettre de repérer les dimensions 
exactes de chaque pièce et de fixer exacte 
ment son emplacement dans le montage de 
Pappareil. | 

Le langage des symboles 
A priori, il peut sembler très simple € 

très facile de figurer chaque propriété &lec- 
trique par un petit dessin élémentaire. Ἡ 
faut croire cependant que ce n’est ni si sim 
ple, ni si facile, puisque cette opération; 
entreprise dès 1904 par la Commission élec 
trotechnique internationale fondée au Сор 
grès de Saint-Louis, s’est poursuivie à tras 
vers six congrès internationaux, jusqu’à се- 
lui de Siockholm, en 1930. Et d’ailleurs, ce 
travail ne sera jamais terminé, parce que les 
découvertes de la science aboutissent inces< 
samment à la création d’appareils nouveaux 
et de propriétés nouvelles, qui réclament 
de nouveaux symboles. 

Toute la question n’est pas, en effet, de 
‘créer un symbole, mais bien de se mettre 
d’accord sur l’universalité de ce symbole. 
Car il est évident que le travail entrepris 
n'aurait aucun intérêt, si un symbole donné 
n’avait pas la même signification à Paris, 
à Rome, à Tokio ou à Berlin. 

On distingue en général les symboles pour 
installations à courant fort, relatifs à la рго- 
duction, la distribution et l’utilisation de 
l'électricité industrielle, et ceux pour instal- 
lations à courant faible, c’est-à-dire télé- 
graphie, téléphonie et radiocommunications, 
qui furent adoptés en 1930 à la Conférency 
internationale de Stockholm. 

Les principaux symboles élémentaires, en 
usage en électrotechnique et en radiotechni- 
que, cnt été figurés sur les tableaux des fi- 
gures 75 à 78. Α toutes fins utiles, nous avons 
reproduit le symbole à côté de la représen- 
tation visuelle de l’objet qui concrétise la 
propriété ou la fonction électrique, 

Ainsi sont indiqués les symboles usuels 
— par ordre alphabétique — des appareils 
et pièces suivantes : alternateur, antenne, 
ampéremèêtre, batterie d’accumulateurs, bat- 
terie de piles, bobine à curseur, bobine à 
noyau de fer, bobine en nid d’abeille, bobine 
de self-inductance, bobine à plots, bobine 

‚сп fond de panier, cadre, casque téléphonique, 
condensateur fixe, condensateur variable, 
‘couplage de bobines primaire et secondaire, 
détecteur à galène, écouteur téléphonique, 
génératrice de courant continu, interrupteur 
à couteau, interrupteur bipolaire, jack pour 
prise de courant ou téléphone, lampes à plu« 
sieurs électrodes, résistance ajustable, ré« 
sistance fixe, rhéostat ou résistance variable, 
transformateur à haute fréquence, terre, va 
riocoupleur, variomètre, voltmètre. 

П s’agit là des symboles les plus courants 
de écriture schématique. Connaissant la 
pièce, il est facile de retenir son symbole. 
Inversement, si l’on connaît le symbole, on 
comprend, à la lecture du schéma, à quelle 
pièce il se rapporte. 

Grâce à cette écriture simplifiée, le schéma 
de principe d’un appareil peut être dressé 
en un temps beaucoup plus court que celui 
qui serait nécessaire pour figurer toutes les 
pièces de cet appareil, avec leurs dimensions, 
leurs formes et leurs cotes. On peut même 
dire qu’il serait pratiquement impossible de 
raiscnner sur un montage si ce langage sché- 
matique n’existait pas. On se noirait dans 
les détails superflus sans voir l’essentiel 
Autrement dit, l'arbre empécherait de voir, 
la forêt, 

(Voir tableau au verso.) 
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VISUELLE VISUELLE ee ^, ’VISUELIE VISUELLE 

—— 

Detecteur a galene Resıstance fixe 

elf a plots Ecouteur telephonique Rneostat ou resistance variable 

Amperemetre de panier Génératrice de courant continu 

. 
Transtormateur a basse frequence 

LEE Qi. | 
Batterie @ accumutateurs re Interrupteur а couteau Transformateur a haute Fréquence 

0 { 

Batterie de piles Casque telephonique - Inverseur bipolaire 

Bobine à curseur ateur fixe 

Conaensateur variable 

te 

Bobine en nid d'abeille 
ν 

Couplage de selfs primaire et secondaire 

— 

Résistance ajustable Voltmetre 

(Fic. 75.) 
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Il y a ο ans... = 
ce qu'on lisait 
dans «le Н.Р.» 

Dans les numéros du Haut-Parleur pa- 
rus en février 1927, nous relevons plu- 
sieurs choses intéressantes et bien carac- 
téristiques de cet dge d’or de la radio. 

Et tout d’abord un affermissement très 
net de la technique de l'alimentation 
sur secteur des récepteurs. 

Ainsi, dans le numéro 75 du 1er fé- 
vrier, est décrit un appareil de tension 
plaque fonctionnant de facon très cor- 
recte : alimentation par transformateur, 

2 fois 200 volts, redressement par valve 
biplaque (Fotos V. 1-2) et filtrage par self 
50 henrys et deux condensateurs 6 MF 
500 volts. 

La tension redressée était de 120 volts, 
tension très suffisante pour les lampes 
d’alors, dont le filament (chauffage di- 
rect) était toujours alimenté par accu- 
mulateur. On ne connaissait pas encore 

(Еле. 76.) 

= PRINCIPAUX SYMBOLES GRAPHIQUES ELEMENTAIRES 

le filament à forte inertie calorique qui, 
plas tard, permit le chauffage direct en 
alternatif brut. 

On remarque aussi, à cette époque, le 
gros succès remporté par la lampe bi- 
grille, ancêtre respectable de nos lampes 
multigrilles modernes, qui offrait l'énorme 
avantage de sa tension plaque très ré- 
duite (20 à 40 volts) pour une sensibilité 
équivalente à celle de la triode. D’ail- 
leurs, la < bonne bigrille » sert à tous 
les usages : amplificatrice HF,, détectrice, 
première BF, BF. de puissance et, plus 
tard, changeuse de fréquence. Nous avons 
sous les yeux un article du n° 75 où notre 
regretté collaborateur Marc Seignette ex- 
pose de la façon magistrale qui lui était 
habituelle < la technique de la lampe bi- 
grille », et nous y lisons tout un exposé 
sur les parcours électroniques à linté- 
rieur du tube, tenant compte du champ 
électrostatique créé par les deux grilles. 
Léjà зе dessinait dans le cerveau de cr! 
incomparable ingénieur la technique du 
tube à électrons dirigés qui nous apporta 
plus tard la ECH3, la 6E8, la EK3 et bien- 
tét toutes les lampes qui seront sur le 
marché, 

(Fie. 77.) (Fic. 78.) 

Et puis, parcourant les autres numéros 
du mois, nous relevons également un 
montage à superréaction (2 lampes trio- 
dc» couplées par la grille). Cette super- 
réaction aura été une des plus curieuses 
pages de la radio; défrayant de tous 
temps la chronique, s’adaptant à tous les 
perfectionnements, fonctionnant toujours 
plus ou moins bien et au fond ne lais- 
sant jamais percer à fond la théorie des 
phénomènes mis en jeu. 

Un accessoire fort important à l’époque 
tenait aussi une place de choix dans nos 
colonnes ; nous citons : le cadre. Certes, 
il n’est plus, cet encombrant et quelque 

peu disgracieux < enroulement » que les 
amateurs ont pourvu de toutes les origi- 
nalités, ‘et cependant n'est-il pas Vappa- 
reil le plus représentatif de cette épo- 
que; εἰ qui de nous, vieux amateurs ou 
professionnels, ne sent, ἆ sa vue, ге- 
monter еп lui un flot de souvenirs où 
s’entremelent comme dans ип réve : la 
lampe Τ.Μ., Radiola, les sifflements de 
la réaction, les signaux horaires de la 
Tour, une self а ша d’abeille sur un sup- 
port mobile et... les concerts de Mario 
Case avec Emma Liebel. Αν
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Il est assez curieux de constater combien 
quelques sciences, quoique trés simples tout 
au moins en ce qui concerne leur application, 
semblent décevoir, par avance, certaines per- 
sonnes. Est-ce le mot ? Est-ce la chose qui 
fait reculer ? On ne saurait le dire. 

Bien des amateurs d’électricité et de T.S.F., 
chercheurs dans l’âme et toujours avides de 
comprendre, semblent vouloir sarrêter dès 
qu’intervient le mot < calcul ». Et ces mêmes 
amateurs qui connaissent pourtant leurs qua- 
tre règles « sur le bout des doigts » croient 
ne jamais pouvoir arriver à mieux faire. 
C'est là qu’est toute l'erreur. Il s’agit, pres- 
que toujours d’une simplification. Cest Phis- 
toire de la règle à calculs dont on n’ose pas se 
servir parce que < ce doit être bien compli- 
qué ». Or, la plus courte expérience démontre 
le contraire et après un usage intensif de 
quelques semaines, on en arrive à trouver 
rebutante la plus modeste division. Tout 
simplement pa.ce que la règle simplifie. 
C'est son unique raison d’être. 

Et celui qui, à douze ans, avait appris la 
Géométrie, peut se trouver bien surpris d’ap- 
prendre que la Trigonométrie n’est pas là 
pour lui compliquer la vie, mais seulement 
pour la lui simplificr. 

Par ailleurs, comment Vélectricien, en 
donnant А ce terme за vraie valeur, peut-il 
continuer d’ignorer ce que signifie РарреПа- 
tion si souvent rencentrée de < cosinus о >. 
Tiens, parbleu, dira-t-il, c’est le facteur de 
puissance, Certes oui, mais qu'est-ce que le 
cosinus... tout court ? 

Pénétrons ensemble dans la simplicité de 
ces petits mystéres, qui vont mettre un em- 
pressement insoupgonné a se « simplifier a 
notre intention. » i 

GEOMETRIE ET TRIGONOMETRIE 

La Trigonométrie ? Cest la science des 
angles, sans plus. Et des Triangles, par con- 
séquent. Mais nous savons depuis longtemps 
que la Géométrie n’ignore point ces mêmes 
triangles. Alors, où est la différence ? C’est 
que la Géométrie ignore les angles ct πε 
vient s’immiscer que dans les différents 
côtés et la surface. La Trigonométrie, elle, 
tient compte de ces angles, ce qui facilite 
singuliérement les choses et permet des 
calculs devant lesquels la Geometrie reste 
impuissante. Ainsi, voila un Triangle tel 
celui de la figure 1. Nous savons que son 

Fig. 1 

côté b a 15 mètres de long et que son angle 
A est de 30°. Voulez-vows, avec ces deux 
seules connaissances, et en vous référant uni- 

quement de la Géométrie, calculer quelque 
chose ? C’est tout simplement impossible, 
car sur les deux données en notre possession, 
il en est une que la Géométrie ignore. Et 
avec une seule et unique donnée, ma foi, on 
ne fait pas grand’chose ! 

Par la Trigonométrie, ce sera, au contraire, 
très aisé comme nous allons le voir par la 
suite. 

LES LIGNES TRIGONOMETRIQUES 

» Pour permettre des calculs rapides, ila éie 
frmaginé des lignes dites < trigonométriques » 
permettant de ré.oudre un triangle avec fort 

à la 

peu de données à la base. Ces lignes essen- 
tielles et parfaitement suffisantes dans la 
pratique sont : 

Le Sinus, 
Le Cosinus, 
La Tangente et 
La Cotangente 

dont voici, dans l’ordre, les abréviations $ 

LE SINUS 

Reprenons notre triangle de la figure 1, et 
gardons-lui sa valeur de 30° ce qui est, d’ail- 
leurs, sans importance. Inscrivons-le dans un 
cercle qui prendra le nom de < cercle trigono- 
métrique » (Fig. 2). La ligne verticale par- 

A Cosinus А 
et Sinus B 

Fig. 2 

tant du point Ρ jusqu’à la ligne L est le sinus 
de l’angle A. Or c’est ici un point important ; 
chaque angle a un sinus bien déterminé et 
invariable qui est, pour Vangle de 30°, de 
0,5000. Comment trouve-t-on се chiffre de 
0,5000 ? Dans les tables, tout simplement. Et 
quantité de règles à calculs contiennent une 
échelle, laquelle n’est autre qu’une table de 
sinus. Aucun calcul, même simple : en face 
de 30°, on lit 0,5000 et c’est tout. 

Eh quoi, d'rez-vous, si j’avais tracé un cer- 
cle plus grand, il est pourtant bicn certain 
que la longueur du trait que vous appelez 
« sinus » aurait bien changé. Très exact, cer- 
tes, mais ce chiffre de 0,5 (supprimons les 
zeros pour abréger) n’est qu’un rapport. Cela 
veut dire qu’un angle de 30° tracé dans une 
circonférence de n’importe quelle longueur est 
toujours de 0,5, c’est-à-dire la moitié du 
rayon, се dern'er n'étant autre que le côté 

А-Р ou hypothénuse du triangle. Faites l’es- 
sai et vous verrez. Et cela est vrai pour toutes 
les lignes que nous allons voir. Elles sont 
invariables pour un angle déterminé, parce 
qu’clies ne représentent qu’un rapport entre 
lignes d’un même angle. 

ET LE COSINUS ? 

C’est une autre ligne trigonométrique qui 
est la distance A-C ou plus exactement Ja 
ligne A-C. Une même table de sinus et de 
cosinus nous dira que le cosinus d’un angle 
de 30° est 0,866. Et toutes les tables diront 
la même chose, bien entendu. 

Reprenons le triangle de la figure 2, vou- 
lez-vous ? Au point C, il y a bien un angle 
droit, donc de 90°? D’autre part, Dangle A 
est bien de 30°? Alors, l’angle В se devine : 
c’est forcément:et obligatoirement un’ angle 
de : 90 — 30 =. 69°. Cest, en somme, le 
complément de l'autre angle afin de for- 
mer, à eux deux, l’angle de 90°. De ce fait, 
si 0,5 est le sinus de 30°, c’est le cosinus de 
60°. Et si 0.866 est le cosinus de 30°, c’est 
le sinus de 60°. C’est aussi ce que vous ver- 
rez dans toutes les tables trigonométriques 

LA TRIGONOMETRIE 
portée de tous 

sur lesquelles, il suffit de lire. Quant à la 
figure 2, elle illustre bien ce qui vient d’étre 

it, 

LA TANGENTE ET LA COTANGENTE 

Vivement une figure 3 pour voir, tout aussi 
simplement ce qu’est la tangente d’un angle 
inscrit dans un cercle. Cest la ligne verticale 

Fig. 3 

qui, partant du point de rencontre du cercle 
et de la ligne horizontale de l’angle, mène 
jusqu’au point de rencontre de la ligne su- 
périeure ou hypothénuse. Un coup d’eil sur 
la table et vous verrez que la tangente d’un 
angle À de 30° est de 0,577. Dans la même 
table et sur la même ligne, vous verrez que 
la Cotangente est 1,732. Or, la Tangente de À 
n’est autre que la Cotangente de B, tandis 
que la Tangente de B qui est toujours de 
90 — 30 — 60° est 1.732. 

Et cela est vrai pour tous les angles quelle 
que soit leur valeur. 

COMMENT UTILISER CES LIGNES ? 

Bien, direz-vous, voilà qui est compris. 
Mais qu’allons-nous faire de ces chiffres qui 
se complaisent dans les décimales ? 

Avec eux, et moyennant uné division ou 
une multiplication enfantine, vous allez trou- 
ver en quelques secondes les lignes inconnues 
d’un triangle. C’est avec quelques formules 
simples dont le niveau ne dépasse pas celle 
de la loi d’Ohm, que vous pourrez éventuel 
lement déterminer la hauteur d’une chemi« 
née d’usine, d’une colline ou d’un phare. 
C’est aussi de cette manière que vous con- 
naîtrez la distance d’un objet éloigné quel- 
conque, impossible à atteindre cependant. 

Cest encore et toujours de la même fa- 
çon que vous déterminerez la distance ex- 
tréme de visibilité lorsque vous êtes situé 
sur une hauteur, etc. 

Et, dans tout cela, rien de bien nouveau, 

en somme. Qu'est-ce que ccla peut bien vous 
faire que les sinus, cosinus, tangente et co- 
tangente d’un angle donné corresponde à 
un chiffre dont la signification exacte vous 
échappe ? L’essentiel est que la division ou 
la multiplication vous donne le résultat 
cherché. 

C’est ce que nous verrons ensemble dans 
le prochain article avec des exemples clairs 
et dénués de toute complexite. 

(4 suivre.) Géo MOUSSERON. 

SISLLLLSLALSSLSAAAALASSALALAA 

AMIS LECTEURS 

Achetez toujours votre « Haut-Parleur » au 

même libraire. Cela nous permettra une 

répartition équitable de notre journal, et 
limitera nos invendus 
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να 
νὰ 

. rant I se partage en deux, fractions i et |. 

La Е А ο 

Е Е. τε ο 

POSTE TOUS COURANTS 
A AMPLIFICATION DIRECTE 

Possesseur d'un récepteur tous courants 
‘ 

muni de tubes 78, 76, 43 et 2575 qui ne me Опа: 
donne pas satisfaction, je vous serais re- (1) Е га) = Ri 
connaissant de me donner le schéma de (2) E+rj = Ri 
principe d’un appareil utilisant exclusive- La résolution de ces équations donne : 
ment ce jeu de lampes. | RE — FE’) —rE’ 

D’autre part, ой puis-je trouver une 43 ? = 
La 43 est difficile à trouver dans le com- Rr+Rr rr’ 

merce, mais il est probable que vous pour- D'où Yon déduit aisément i et L — Е. J. 
rez vous en procurer par échange; utilisez SUPER-REACTION 

В. Dousser, Guize. 
Je vous serais reconnaissant de me don- 

ner le schéma @un deux lampes batteries a 
» super-réaction pour.la réception des ondes 

courtes. 

D’autre part, quel est le brochage de la 
B 443 ? 

La lampe B443 est une pentode à chauf- 
fage direct; la grille d’arrét est reliée inté- 
ricurement au milieu du filament, la grille 
écran correspondant & la borne du culot. 
Pour les autres électrodes, le brochage est 
le méme que celui d’une triode. 

Choc Ot. 

nos petites annonces. 

18
 

63
 

25
25
 

16
 

[7 77:72 

Voici le schéma d’un appareil ἃ amplifi- 
eation directe utilisant votre jeu de lampes. 

‚ PILES ΕΝ PARALLELE 

. Е. ETCHEGAHARRETA, Ascain. 
Considerons deux piles en parallele ae 

ТА) : 1° Quelle est la valeur de lad. 
entre A et B si les f.é.m. Е et Е’ sont dite 
rentes, ainsi que les résistances internes 
ret г’? Valeur du courant I 2 

2° Une résistance В est intercalée entre A 
et В (fig. 1 B). Que devient lad. d. р. aux 
bornes ? 

On envisagera ces questions sous un an- 
gle purement théorique, en négligeant les 
reactions chimiques insolites auxquelles de 
telles dispositions donneraient naissance. 

1° Posons ΕΕ’, Le passage du courant I 
dans le sens de la fléche crée une chute de 
tension rI dans le sein de la pile Е. La 
d.d.p. entre A et В est égale à Е — М. La 
pile Е’ est parcourue à conire-sens; par 
suite, la d. 4. р. à ses bornes est égale à la 
£ém. augmentée de r’I, d’où l'égalité : 

E—ıl= ЕТ 
Nous vous laissons le soin d’en déduire 1, 

qui est égal à la différence des f.é.m. divisée 
par la somme des résistances. 

Self de 
flachen 6, 

0,2/1000 

ie 
La super-réaction peut vous donner des 

résultats excellents... ou médiocres; c’est. un 
montage délicat & régler et que nous ne con- 
seillons qu’aux expérimentateurs habiles. 

Les selfs L, et L, sont des nids d’abeilles 
de 1.500 tours & couplage variable. Les bo- 
binages ОС sont classiques. Comme lampes, 
prenez une B 424 en -déicctrice et une B 406 
en batteuse. — Е. 

QUESTIONS DIVERSES 
‚ VIELERVALLE, Billancourt. 

Je possede un recepteur muni d’un bloc 
six gammes OC : 

1° Puis-je accoupler à ce blocun bloc cinq 
gammes, la sixième position étant réservée 
pour le pick-up ? 

2° Ce bloc 5 gammes est prévu pour CV 
de 125 cm.; y at-il inconvénient à ne pren- 
dre que 100 cm. 2 

\ B 
2° Avec les mémes conventions, le cou- . Nous prions nos lecteurs désireux de re- 

cevoir une réponse par poste de joindre ἃ 
leur questionnaire ΟΙΝΦ timbres de un 
france pour frais ET UNE ENVELOPPE 
AFFRANCHIE A LEUR ADRESSE. à 

Poser des questions claires, aussi concises 
que possible et ne pas oublier de reporter 
le nom et l'adresse du signataire sur la 

feuille de demande de renseignements. 
Lorsque nos lecteurs s'adressent à plu- 

sieurs services, nous leur sérions reconnais- 
sants, en outre, de ne pas mélanger les 
sujets ; afin de faciliter notre tâche, nous 

leur demandons de traiter leurs différentes 
questions sur des feuilles séparées pour 
chaque service. 

D'autre part, plusieurs correspondants 
nous demandent des schémas particuliers 
dont l'établissement nécessite une étude 
spéciale. En ce cas, il est évident que le 
tarif indiqué ci-dessus ne s'applique plus ; 
nous demander auparavant en joignant une 
enveloppe affranchie à l'adresse du desti- 
nataire, le devis d'établissement d’un tel 
schéma et profitons de l'occasion pour 
préciser à nouveau que nous ne pouvons 
exécuter que des schémas, et non des plans 
de montage, ces derniers nécessitent en 
effet plusieurs heures de travail. 

3° Existe-t-il une grande difference de 
rendement entre un condensateur isolé en 
calite ef un condesateur isolé en fréquentite? 

4° Ayant l'intention d'utiliser un milli- 
ampèremètre à l’accord visuel, quelle sensi- 
bilité doit-il avoir ? 

5° Une 6K7 peut-elle convenir comme 
amplificatrice de CAV ? 

1° Nous présumons que votre demande 
comporte une petite inexactitude et que 
vous voulez dire : < Puis-je accoupler à ce 
récepteur un bloc cinq gammes, etc. » Il 
n’est pas possible, en effet, d’accoupler deux 
blocs de bobinages. Par contre, rien ne 
s’oppose au remplacement d’un bloc par un 
autre, 

2° A moins que les bandes ne se recou- 
vrent largement avec un CV de 125 cm, 
il n’est pas conscillé de ne prendre que 
100 cm., car vous aurez des trous dans le 
haut des gammes. 

8° Non; ces condensateurs se valent sen- 
siblement. 

4° Utilisez un milliampéremétre de 10 mA 
de deviation totale, le courant anodique 
maximum étant de cet ordre de grandeur. 

5° Oui, mais une lampe à pente fixe assu- 
rerait une commande plus énergique. — Е. J. 

| cA A 
MATERIEL EN STOCK 

Potentiométres avec interrupteur Fil blindé 1 conducteur .......... .. 5256 } Prise multiple ........... тео... 450 
toutes valeurs ..................., » Souplisso 3 et 4 m/m ........ 350 et 450 Blindage de lampe 2 pièces ........ 425 

Potentiométres sans interrupteur, Bouchons dévolteurs 110-220 у. 32 её 50 » 
toutes valeurs .......,............ > | Cordons résistants avec fiche: 125 ohms: Jeu de piles WONDER pour postes 

Résistances américaines 1/2 watt : OU 150 OMS ..icecccccencccsccnece 19 75 batteries comportant : 2 batteries de 

2 Prix : 1,75 ; L Watt ............... 27 Cordons dévolteurs 110-220 voits . 36 » 45 volts 10 millis et 1 batterie 1 м. 5 150 » 
watts ............... 5 . . 

Plaquettes AT-PU-HPS .....: 1» Pllés de tous voltages à la demande Supports ‘pour lampes. américaines ‘ . 

4 6 et 7 broches....... duos 2,25 | Contacteur Becuwe, 1, 2, 3 et 4 gal tes ‘Piles Wonder pour T.S.F. tous mo- 
Transcontinentales ,.........,....... . 275 age" 7 Fin dèles. Consultez-nous. 
ondensateurs fixes 1.500 v. papier : μ . ? a 

ος À 5.000 C/M iR 225 | Condensateur au mica: ‘ ; RECHAUDS ELECTRIQUES RIVA 
10.000 «ως. 3 55 “30. 000, 50.000 3 » 50 et 100 cm. beveeessnauenseeeeaees 1 50 450 watts, 115-125 volts. Beau mo- 
20.000 ... | 150 cm. : 2,10 250 ст. wnmesosouvese 2 60 déle en aluminium poli. Nouveau 

ας u 3 > 200 стл. : 2,40, 300 cm. να. «νο»... 2 75 modéle agréé par la Commission 
025, FRE 26 50, 0, 50, 750 vw ...- 15 2 500:cm. 23 » 1.000 cm. ......:... 3 30 de contröle des appareils ménagers 140 » 

mf bn Φόσοσνου 5 | 
Fil a brins multiples pour antenne … > Résistance de rechange en nickel- 

a eur 5 fixes 50 volle: g7s | extérieure, le mètre ............ +. 150 chrome pour réchaud électrique, 
. 5 а ..... 4 » 25 mfd. ... 525 | Antenne intérieure extensible, com- 475 Watts, 120 ohms .............. 15 » 
10mfd.... 425 50 mfd ..... 725 pléte avec fil ae: ‚descente et isola- 

| 200 volts : teurs. Fers à repasser, grande marque, avec 

Can vers fixen soso ......... 15 75 Petit modèle sscccwecevesecescess 9 » semelle chromée, repose-pouce et 
50 mfd ,............ so. ous. 19 50 Grand modèle CELLES EEE EEE 15 50, repose-fer. Voltage à la demande .. 155 » 

DÉPANNAGES DE TOUS POSTES - CONSULTEZ-NOUS POUR ARTICLES MÉNAGERS (Radiateurs, Aspirateurs, Réchauds 6 éiectriques) 
Etant donné les difficullés d’approvisionnement el pour éviter toute erreur, nous n'acceplons que les envois contre remboursement. 

LE MATERIEL SIMPLEX - 6, Rue de la Bourse à Paris Maison fondée on 1920) —| 
—— 
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Lamce 6E8 
Joseph MATTÉ, а Brinville, 

Quel est le culot et le schéma 
de la lampe 6ЕЗ ? 

Veuillez trouver ici même les 
deux petites figures qui répondent 
à votre question. — G. M 

Gif] Lampe 6E8 

р СВР our 
8 ans 

в ( SS nag 

À x Ü = 

SUPER-SECTEUR 

A LAMPES 4 VOLTS 

а. PHEULPIN, Paris (16°). 

Vous rendriez cerlainement ser- ' 
vice à de nombreux lecteurs du 
Haut-Parleur en publiant la des- 
cription d’un montage utilisant la 
série E447, E446, E444 et E443H. 

Pourriez-vous éventuellement 
m’expédier de vieux numéros con- 
tenant de telles réalisations ? 

Le montage qui vous intéresse 
devrait comporter un changement 
de fréquence par pentode, mais 
ce mode de conversion est nette- 
ment inférieur à loctode. D’ail- 
leurs, la grille de suppression de 
1446 est reliée intérieurement à 
la cathode, de sorte qu’il faut une „- | ur 
oscillatrice spéciale A couplage — Dessinare 
cathodique. 7 änieuf 

Mieux vaut adopter une AK2, 9 Sousingenieu 
voire une AK1; les autres tubes ou Con uc. eur 
(E447, F444 et E443H) étant utili- 
sables dans de bonnes conditions, 
Pour tous renseignements А ce 
sujet, voyez la description du 
Super Transformable 41, donnée 
dans notre numéro de novembre 
1941. 

Les vieux numéros du Haut- 
Parleur contenant des réalisations 
similaires a celle qui vous inte- 
resse sont épuisées. — Е. J. 

EZ Ind тем Γ 

Pu
bl
, 

CO
IR
AT
 

FONDES EN 1783 
RIVETS BREVETES SGDG. 

LE FIL D'ALUMINIUM 
DAUENDORFFER, Paris (13°). 

Quelle est la resistance metrı- 
que du fil d’aluminium ? Quelle 
est sa force επ tension pour ligne 
aérienne exposée aux intemperies? 

La resistance ohmique d’une 
substance quelconque est directe- 
ment proportionnelle à sa section. : 
Par suite, il est impossible de 
répondre à votre premiere que. 
tion sans connaître le diamètre du 
fil considéré. 

En appelant R la résistance en 
ohms, ϱ la résistivité en mi- 
crohms-centimètre, 1 la longueur 
сп cm, $ la section en ста, on a | 

1 
R= о — 10-5 

5 
Ici, 1 = 100, d’où з 

ο 
В = 

10.000 $ 
А titre d’indication, l’alumi 

nium А 99 % a une résistivité de 
2,46, l’aluminium à 97 % en a 
une de 2,88 et Valuminium ἃ 
94 % monte А 3,011. 

Votre deuxiéme question est 
malheureusement incompréhen- 
sible et nous regrettons de ne 
pouvoir y donner une réponse 
précise. — E. J. 

AU SUJET DES LAMPES 
Ernest LAUGÉ, à Noisy. 

Comment se fait-il que, dans 
certains montages, on utilise des 
lampes à chauffage direct, bien 
qu’alimentées par le secteur al- 
ternatif ? 

Vous n’avez pu constater cette 
anomalie apparente qu’avec cer- 
taines lampes en derniére basse 
fréquence toutefois. Il s’agissait 
de la B443 ou de la 47. Cela s’ex- 
plique par le fait que ces tubes 
ont un filament & trés forte iner- 
tie calorique, ce qui est une pre- 
miére explication. En effet, et 
pour la raison sus-indiquée, ce 
filament n’a pas le temps de se 
refroidir entre chaque alternance, 
De plus, et bien que l’imperfec- 
tion existe cependant, le defaut. 
n’apparait pas ἃ l’oreille, car il 
n’est plus amplifié; cette lampe 
actionnant directement le repro- 
ducteur sonore, — G. М. 

CORRECTION DE TONALITE 
М. PRIBAULT, à Angers. 

Demande quelques schémas simples de sys- 
#émes correcteurs de tonalité. | 

Voici quatre schémas différents dont le fonc- 
tionnement est le suivant : 

Schéma Α : Réduction des notes aiguës. 
Schéma B : Réduction des notes graves. 
Schéma С : Augmentation des notes aiguës. 
Schéma D : Augmentation des notes graves. 
Les valeurs que nous indiquons sont approxi- 

matives et peuvent être modifiée pour renforcer 
ou diminuer à volonté Veffet recherché. 

Les valeurs des organes de liaison ne sont pas 
indiquées; elles dépendent des tubes employés. 

G. — 
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REGLE A CALCULS 
René Drpuvis, à Langres. 

Que permet la règle a calculs 
vendue par la Librairie de la 
Radio ? 

Tous les calculs usuels qu’elle 
facilite grandement : multiplica- 
tion, division, racines carrées et 

cubiques, élévation de nombre: 
au carré et au cube. 

Les deux permiers usages se- 
raient-ils 165 seuls qui vous inté- 
ressent, qu’ils justifieraient plei- 
nement l’emploi de cet instrument 
remarquable qu’est la règle à 
calculs. . | 

Contrairement à ce que vous 
supposez, ‘point n’est besoin 
d’avoir des connaissances spé- 
ciales pour sen servir. Ce n’est 
pas un instrument compliqué. 
mais au contraire un instrument 
de simplification néces'aire A 
tous pour économiser son temps 
et sa fatigue. — G. M. 

TOUS COURANTS 
Albert Lassus, à Montargis. 
Queile est la consommation ho- 

raire d'un récepteur < tous cou- 
rants » à 5 lampes ? 

Avec un < tous courants », le 

nombie de lampes importe peu : 
la consommation est toujours. 
avec des lampes à broches, ce qui 
est le cas le plus courant, de 
110 volts x 0 amp. 3 = 33 watts. 
En tenant compte du prix du cou- 
rant électrique à Paris, à titre 
d’exemple, la dépense horaire 
est de (prix des 1.000 watts- 
heure : 2 fr. 35) : 

2,35 x 33 
_— = 0 fr. 0775 

1.000 — ᾱ. Μ 

ΑΝΤΕΝΝΕ ANTIPARASITES 

Louis DEMARRE, à Morsang. 
‚Une antenne anti-parasites est- 

elle efficace contre les perturba- 
tions industrielles ? 

Oui, sans aucun doute, à condi- 
tion de l'installer correctement. 
Elle doit éire placée à une hau- 
teur suffisante pour n'être pas 
infiuencée par la nappe de para- 
sites. Sa descente est blindée et 
le bludage mis au sol. Enfin cette 
disposition deit être parfois com- 
р:6.6е d’un filtre anti-parasit.s 
branché au compteur, c’est-à-dire 
à l'entrée dans la maison, de Vins- 

_tallation électrique, — G. M. 

ENSEIGNEMENT PROFESSIONNEL PAR 

Chez vous sans quitter vos occupations et quel que soit votre âge vous 
apprendrez {a théorie et la pratique de l’electricité et de toutes 
les branches qui s'y rapportent (amplification, télévision, cinéma, etc). 

Après ό mois d'études à raison de 2 heures par jour vous serez 
expert diplômé. 
La formcton du technicien ne s'acquière pas seulement par la 
théorie, mais mieux, parla pratique du métier elle vous est 
offerte grâce à nos coffrets de montage qui vous permettront 
de construire tous les appareils que vous apprendrez. ° 

Parmi les nombreux témoignages de satisfaction que nous rece- 
cevons, Monsieur Р. В. à Alençon, nous écrit s 

INSTALLATION DE SONNERIE 
Marc Tassor, à Paris (15°) 

Je désire installer, à la porte 
d'entrée, une sonnerie électrique. 
Je voudrais également que l’ou- 
verture de la porte déclenche cette 
sonnerie ou, éventuellement, une 
seconde, afin de savoir si la porte 
a été poussée ou si l'appel seul a 
été effectué. 

11 n’est pas nécessaire pour cela © 
d’avoir deux sonneries distinctes. 
Une seule, mais. à voyant, vous 
fera le même usage. En adoptant 
la disposition que schématise no- 

| 
LIL Contact 

Pile En, 

5) 
У 

= Disparition 
ο ан 

tre figure, une pression sur le 

bouton fera tinter la sonnerie et 
apparaitre lé voyant. L’ouverture 
de la porte ne provoquera que le 
tintement de la sonnerie, mais 
avec un son plus strident’ encore. 
— GM — | 

LAMPES А CULOT.« LOCTAL » 

M. LEGAULT, à. Asnières. 

Demande la liste des principaux 
tubes américains à culot loctal, 
et leur utilisation. ` | 

Ces tubes se distinguent dans 
la classification des lampes par 
leur premier chiffre, qui est un 
«7». у \ 

On peut, en tenant compte de 
cela, reconnaitre facilement le 
type d’une lampe. à culot loctal. 
Ainsi, la « .7A8 » est une chan- 
geuse de fréquence octode & peu 
pres semblable à la < 6A8 ».quı 
posséde un culot octal, 

Voici d’ailleurs deux 
lampes < loctal ». 

1° Chauffage 6 v. 3: 
746. — Detectrice double ‘diode 

(équivalent 6H6). 
1A7. — Pentode à pente varia- 

ble (équivalent 6K7). 
ТАЗ. — Octode (équivalent 648). 
-7B7. — Pentode à pente varia- 

ble (équivalent 6K7). 
τοῦ. Double 

(équivalent 6Q7). | 
7Y4. — Valve biplaque. 
2° Chauffage 7 volts : 
7B4. — Triode (préamplifica- 

listes de 

diode-triode 

trice BF). 

+ INTERMONDE-—. 
« La Maison ae la Technique sérieuse » 

2, Bd Beaumarchais, Paris XI° (Bastille) 
Tél. ROQ. 55.53 ς.ς P. 2376.01 Paris 

POSTES TOUTES ONDES COMPLETS 

PIÈCES DÉTACHÉES 
у ee 

BOBINAGES : Bloc USA 2, 3 gammes d'ondes, CC, PO, 
© +: GO, bobinages imprégnés, accords PO et GO à fer, 

trimmers et padings séparés pour OC, PO et GO. 
Haute précision. 

Nouveauté 1! 

LAMPE DE RON 

7B5. — Pentode de puissance 

. — Double diode-triode. 
(Détection, BF.) 
_7B8. — Heptode (changement 

de fréquence). 
705. — Tétrode (amplification 

de puissance). 
G7. Pentode & pente varia- 

ble HF (anciennement 1232). 
Rappelons que l’avantage essen- 

tiel à tirer de Pemploi de ces lam- 
pes est la sortie de grille de com- 
mande (particulièrement dans les 
pentodes) qui au lieu d’éire située 
au sommet de l’ampoule, est. con- 
nectée A une des broches du cu- 
lot, reduisant ainsi la longueur 
des fils de connexion et clarıfiant 
le montage. — Р. G. 

POSTE A GALENE 

à Meudon: М. MICHELON, 

Je posséde ип bloc d’accord 
P.0.-G.O., du type Bourne, et dé- 
sire;m’en servir dans la construc- 
tion d'un petit poste а galène. 
Quel est le schéma à adopter ? 

Nous vous conseillons l’appareil 
ci-dessous, dont le schéma de 
principe est d’ailleurs absolu- 
ment classique. Les valeurs des 
éléments sont les suivantes : 

Condensateur variable de 
0,5/1.000; 

DE, de ménage, de camping et de 
secours (modèle cép0;é, 4 volts, 
6 AH, durée d’uti.isation discanti- 
nue 30 heures, irrenversable. 
Prix imposé........... 160 fr. 

REDRESSEUR oxymétal pour recharge 

enseignements surdemande,join- 
dre UN franc en timbres pour la 
réponse. 

Prix -specraux pour MM. les Revendeurs 

ee 

DEPANNAGES RAPIDES DE TOUS POSTES 

ETES PUBL. ΒΑΡΥ see 

FILTRE D’AIGUILLE 

POUR PICK-UP 

М. ANDRE, au Thillay. 

Demande le schéma du filtre 
@aiguille et correcteur de timbre 
adopté sur les récepteurs R.C.A. 

Nous donnons ci-dessous le 
schéma demandé, Ce système, 

un transformateur d’entrée à 
grand rapport et différents sys- 
tèmes à self-capacite-resistance, 
permettant, tout en supprimant 
le bruit d’aiguille, dû on le sait 
au frottement de celle-ci sur la 
structure granitée de la matière 
composant le disque, de corriger 
la courbe de réponse du pick-up 
en rapport avec l'intensité sonore 
demandée. 

C’est ainsi que le potentiomètre 
de volume contrôle comporte plu- 
sieurs prises judicieusement répar- 
ties afin que Patténuation des ai- 
guës et des basses soit moins ra- 
pide que celle de la band. médium 

A noter que les valeurs données 
sur le schéma sont uniquement 
valables pour le pick-up В.С.А. 
Tout autre pick-up ayant une 
courbe de réponse différente, 
devra être muni d’un système 
de filtre ayant des valeurs dif- 
férentes, — Р. G. 

toute ma reconnaissance puisque je vous dois ma situation +t Transfo 
En dehors des dépannages radio et des nombreuses installations N ο 3 в 
électriques que j'effectue journellement, je suis opérateur du son PU | [35/1000 15/1000 À $ 
dons un cinéma. Toutes ces questions me passionnent en même ἥ т 28 
temps .qu’elles m'assurent un revenu confortable puisque mon Po Po 7 а 40002 EN 
budget monsuel dépasse souvent 3.000 Fra... , NS «8 AA IS 

. ss 
De suite retournez-nous ce bon ου écrivez-nous 23, Avenue de Меззте * - B С si oe 
à fons. poe recevoir groturement notre album № " Dépannage 3 ` | 5 = et Installation source de revenu". \ Φ Ve 4 Rx} 

Condensateur fixe de 2/1.000; Ss ο $ из 
Мот Prénom Casque composé de deux écou- = 3$ 025/1000 

io 5 empl. 
Rue Ne teurs de 2.000 ohms chacun. к + 

Ville Обр" 93 ‚Ге contacteur est du type bipo- - 

у x — PUBL. ΒΑΡΥ laire à deux directions, — Е. J... gr 
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MONOLAMPE AVEC 6F7 

Е. Petit, Les Loges. 

Veuillez me donner dans les colonnes du 
Haut-Parleur le schéma de principe d’un 
montage monolampe utilisant un tube 6F7. 

Il est regrettable que vous πο précisiez 
pas dans votre demande sous quelle ten- 
sion anodique vous avez Vintention d’ali- 
menter voire tube. En prenant un chiffre de 
100 volts, vous pourrez obtcnir de bons ré- 
sultats au casque. La pentode sera utilisée 
comme amplificatrice HF, la triode comme 
détectrice. Voici le schéma proposé 

La résistance cathodique est divisée en 
deux, de façon à placer la pentode dans une 
partie linéaire (retour de grille par fuite de 
0,5 mégohm), cependant que la triode fonc-, 
tionne en détectrice par la plaque. La va- 
leur de В est à déterminer; meitez un po- 
tentiométre de 20.000 Q. 

VAR ED D rm 

LIBRAIRIE de la RADIO 2 liste 

Au cas où Ia commande de tension écran 
ne serait pas assez efficace, vous ‘pourriez 
adopter une réaction mixte sur la partie 
.pentode, en ‘couplant. une petite portion de 
la self de plaque avec la self de grille et en 
insérant une CV de réaction de 0,5/1000 à 
l'endroit indiqué en pointillé. — E.J. 

LA FORMULE DU TRANSFORMATEUR > 

G. ALLIBERT, Marseille-en-Beauvaisis. 
Pouvez-vous me donner dans les colonnes 

du courrier technique la démonstration de 
la formule du transformateur : 

Е = 4,44 NFBS 10- ? 
Le courant alternatif sinusoïdal donne 

naissance à un flux magnétique variant lui- 
même suivant une 101 sinusoïdale. . Appe- 
lons Ф la crête du flux à travers une spire. 
A tout moment le flux est donné par : 

: ot = ф sin ot ἀπ. 
La loi de Faraday dit qu’au. signe prés, la 

valeur de la f.é.m. d’induction engendré? 
par la variation du flux est donnée par la 
dérivée du flux par rapport au” temps. у 

Par suite : ‘ 
е = оф cos wt 

quantité dont le maximum est: оф ou 
2πΕΦ, cn remplaçant la pulsation ω par 
sa, valeur 2;F. A travers М spires, le flux 
est N fois plus important, d’où : 

D’ autre: part, le flux’ ® est égal au produit 
de Vinduction В par Τα section du noyau 5 : 

Е = 6,2832 МЕВ$ . 
La valeur trouvée donne la tension maxi- 

mum, alors qu’en pratique on se base sur la 
tension efficace. Le coefficient 6,2832 doit 
étre divisé par racine de 2, ce qui donne 4,44, 
‚Le faeteur 10-8 est-introduit dans la for- 

mule, pour obtenir E. en volts lorsque F est 
évalué en périodes : ‘par seconde, B en gauss,. 
$. en centimètres carfés. — Е. J. 

(a découper ici) 

mama ar RN: 

A PROPOS DE L'ECONOMIC V 
| J, Номвевт, Nancy. 

Veuillez me donner les renseignements. 
‘suivants concernant le montage « Econo-' 
mic V » décrit dans le numéro 145 du H.-P.:: 

‚ do N’y a-t-il pas erreur еп ce qui concerne 
les cannexions de plaque oscillatrice de la 
lampe 6E8 et de plaque modulatrice du 
méme tube ? A mon avis, ces fils doivent. 
être intervertis. 

2° Comment calculer la résistance ἆ т- 
tercaler sur le secteur 220 9 Je suppose qu’il 
faut tenir compte non seulement du cou- 
rant de chauffage, mais aussi du courant 
anodique et du courant d’excitation du dy- 
пат щие. 

3° Lorsqu’on veut utiliser un tube régula- 
teur genre Urdox, comment calcule-t-on ce 
tube ? Quel type choisir dans mon cas pare 
ticulier ? , 

1° I n’y a aucune erreur sur le schéma, 
‘la grille et la plaque de droite correspon- 
dant'à l'élément triode, 

. 129 Il faut tenir compte du courant ano- 
dique, mais le courant d’excitation du dy- 
namique n’intervient pas, le H.P. de 450 
ohms étant excité en série. Par contre, ne. 
pas oublicr les courants écrans de la 6Е8, 
de la 6K7 et. de la 25L6, ainsi que le coy- : 
rant de fuite des condensateurs de filtrage. 
Afin d'évaluer exactement la consommation 
de Papparcil, le mieux est d’insérer un ат 
pèremètre alternatif ou continu, selon le 
cas, en série avec le secteur 110. Le courant 
Ju, L donne la somme : courant de chauf- 
fage + consommation de l’appareil, La ré- 
sistance à intercaler sur 220 a une valeur 
de 220/1. 

3° Ce tube est choisi en rapport avec le 
courant consommé, la chute de tension va- 
riant entre d’assez larges limites. Ici, le 
tube, RPG 1 Visseaux convient parfaitement. 

* 4 

Découpez cette feuille et encartez-là dans le catalogue publié dans. 
notre dernier numéro, vous aurez ainsi une liste complète des ouvrages 
techniques vendus à notre magasin, 101, rue Réaumur, Paris (2° \ 

Prix Port, : | , , Prix Port 

MANUEL PRATIQUE DE MISE AU POINT ET ALI- L'ONDE ELECTRIQUE, chaque numéro „ини... И 50 2 > 
GNEMENT, par Zelbstein .................. 30 » 3» LES POSTES A GALENE, par Giniaux ...........- 1950 250 

LES ANTENNES DE RECEPTION, par J. Carmaz.... 16 » 250 MANUEL PRATIQUE POUR INSTALLER ECLAIRAGE 

LES CELLULES PHOTO-ELECTRIQUES ET LEURS - | ЕТ CHAUFFAGE ELECTRIQUE, par P.-L. Courrier 15 50 2 25 

| APPLICATIONS, par Zworykin .............. 93 50 4 50 THEORIE ET PRATIQUE DE LA RADIOELECTRICITE, 

THEORIE ЕТ PRATIQUE DES CIRCUITS FONDA- par Chrétien : Tome | .................... 75 » 4 50 
MENTAUX de la Т5.Е., par Quinet.......... 163 75 525 Tome И 8» 7 » 

POUR LE MONTEUR RADIOELECTRICIEN, par Géa Tome Mau унив. 95» 5» 
Mousseron :...........,.....,............... 19 50 2 50 | LA T. $. Е. POUR TOUS ............... инь,» 48 > 5 50 

LES AMPLIFICATEURS BASSE FREQUENCE, Théorie | TOUS LES MONTAGES EN TSF, par Giniaux .... 23 » 250 
et Pratique, de Mark, traduit par Sorokine : LA TECHNIQUE DE L'ALIGNEMENT DES RECEP- 

Tome 1 .............. 125 » 350 | TEURS, par Giniaux ........................ 1550 250 
Tome I... 65 » 2 50 LES BOBINES A NOYAU MAGNETIQUE, par P-L. 

LES TUBES A VIDE ET LEURS APPLICATIONS par | Courrier et Bramerie*::...:.................. 10 » 2» 
Barkhausen : Toma 1 μμ”... .... A 5 2 5 cE QU'ON . pot: SAVOIR DE LA. CONTRE. REAC. | 

Tome WW LITE! 525 3 50 "TION, par Chrétien... 1550 25 
Tome IV ..... ---- . 122 » 450 L'ŒIL ELECTRIQUE: par “Chrétien doses osserensee 16 »' 225 

NOTIONS COMPLEMENTAIRES SUR LES TUBES — GENERALITES ‘SUR LES’ MACHINES ELECTRIQUES, | 
ELECTRONIQUES, par Marc Chauvierre ...... θ4 25 3 75 par Thirrion ........:..:......., ......,..... 14 > 2» 

LA TELEVISION, par: Marc Chauvierre `........:. 101 25 4 50 LA TSF. A LA.PORTEE DE τους, par Denis. Tome | 20.» 3» 

COURS ELEMENTAIRE D'ELECTRICITE INDUS- “ | -. Tome I 20 » 3 » 
TRIELLE, par Roserjot ...................... En réimpression. PRECIS.- DE TS: Е. par Denis .................... 25 » 3» 

ELEMENTS D'ELECTROTECHNIQUE, par Granier.. 54 50 3 50 LA TELEVISION, PRATIQUE, par Denis ......... ... БУ» 2 50 

LE CINEMA SONORE, Théorie et Pratique, par COURS: DISPOSITIFS: ANTI- PARASITES, -par Adam.. 10 » 2 25 
Vellard 2. cc cece eee ence teen eee 97 55 3 50 L'ÉLECTRICITE ‘ INDUSTRIELLE, par Métral ........ 48 » 5 » 

POUR PRATIQUER LA RADIO-PHYSIQUE, par Mager 4150 2 50 COURS. DE TSF, profassé: à l'Ecole de T.S.F. de 
USAGE DES CADRES EN RADIOGONIOMETRIE, . c L'Adminigretion des PTT “par Veaux ........ 100 » 4 50 

par Mesny .................................. 40 » 3 50 » 4» 

А. В. С. DU DEPANNAGE, par Hémardinquer.. 13 » 225; 

ТА PRISE DE SON dans la Radio, le Cinéma, la Tale. | 3 ν 

“vision, ‘par Jean Louis ............,......... 20 » 2 50 

LES MATHEMATIQUES INDISPENSABLES AUX 2 50 

RADIO-ELECTRICIENS ...................... 45 » 2 5Q 

А. В. С. DU CINEMA D'AMATEUR, р. Hémardinquer 26 » 3 » 2» 



@ Minimum 2 lignes e 

Les textes doivent nous parvenir le 15 
de chaque mois au plus tard. 

‘ Joindre à toutes les demandes 
d’insertion le montant en chèque 
postal (C. C. Paris 424- 19), man- 
dat ou timbres. 

Le prix de la ligne de 34 let- 
tres ou signes est de 10 francs 
pour toutes les rubriques, sauf 
pour les demandes d'emploi (5 
frs’ le ligne). 

Le journal se réserve le droit 
de refuser toute Petite Annonce 
Jui paraissant susceptible de lui 
créer des ennuis. 
‚Те nom et l'adresse de l’an- 
nonceur doivent figurer sur cha- 
que annonce ; aucune abrévia- 
tion n’est tolérée dans le texte 
des Petites Annonces. 

‚ RECHERCHONS un chef de fabri- 
cation pr dirig. atelier petite mécan. 
de précision appliquée à la Radio. 
Ес. LE MOISY, 25, r.Louis-le-Grand, 

RECHERCHONS collaborateur pr 
s’occup. des approvisionnem. d’un 
atelier radio, de la comptabilité 
matiéres et des prix de revient. 
Ес. LE MOISY, 25, r.Louis-le-Grand. 

A VENDRE un vibreur complet 
av. valve p H.T. alim. 6 v. Deux mi- 
cros crist. Lampes div. ét. nf. Con- 
dens, var. et mat. div. PAYMAL, 24, 

. À VENDRE. mat. T.S.F. ‘Lampes. - 
| rares. Liste с. timb. G. LEBRUN, 60, 
r.N.-Dame,Verneuil-s-Avre (Eure). 

VENDS ampli d’enregistr. 20 w. 
mod. nf αν, outputmètre HP perma- 
nent micro piezo et mat, nf et occas. 
lamp. HP CV. Liste c. 1,50, COL- 
LET, rue des Ecoles, 21, Arnouville- 
les-Gonesse (Seine-et-Oise). 

6 Si vous avez besoin d'un ren- 
eignement sur les lampes de TSF 

USEZ : LA LAMPE 
DE RAD:O 

par Michel ADAM, Inzönieur Е. $. Е. 
Édité par la L/BRAIR.E Dz LA RADIQ 

ECHANGERAIS fil électrique alu. 
16/10 isolé ou ravitaillement contre 
interrupteurs lumiére 1 ou 2 allu- 
mages. Ecrire à VICTOIRE Т.5.Е. 
Electricité, & Littry (Calvados). 

ECHANGERAIS mallette médi- 
cale bipolaire &t. nf plus bonne bar- 
que de péche 5 m. 75x1 m. 50 ctre 
chassis compl, P.B.7 ou équiv. Eer. 
GILLE, 52, г. Champigny, Ferté- 
sous-Jouarre. 

ACHETE millis 0,1, 0,3 méme dé- 
ter. Vends charg. p. accus lamp. de 
p.2v. A. HERAUD, Plassac (Gir.). 

AMATEUR achét. tr. cher: EF5, 
EF6, EL2, EZ2. Е. off. à LOUCHE- 
NIQUE Armand, Rances p. Brienne- 
le-Chäteau (Aube). 

ECHANGE chimiques 500 v. nfs c. 
lampes ou mat. nf. Ecr. TERLIN- 
CHAMP, 21, av. Maginot, Epinay- 
sur-Seine (Seine). 

CHERCHE occas. vibreur ou com- 
mutatrice p. alim. s. 110 cont. pr. 8]. 
(70 w.) ROUDIER, 6, sq. G.-Lesage, 
Paris (12°). 

ON ACHETERAIT (ou échanger.) 
1° Bloc Meissner 7511 ou 12 av. CV; 
avec ou saus MF et cadran ou bloc 
similaire avec HF. 2° Valve 83 У. 
3° 6165. — OBRECHT, 25, rue 
Abattoir, Cholet (Maine-et-Loire). 

ECHANGE EF6, EF5, EL2, ou 
HP 13 cm. transfo 350 V. Condensat. 
0,5 et 20,5 ctre 6A7, 6D6, 6B7, 42. 

ELECTRICIEN et Radio-Dépan- 
neur, 39 ans, 15 ans de T.S.F., pri- 
sonnigr civil, en vue de libération 
ch. place ville ou camp., irait ch. 
électr. des. s’adj. radio-dépanneur. 
Rég. Touraine et limit. Eer.: Mlle 
А. LEGEAI, 47, г. Albert-Rémy, à 
Ris-Orangis (S.-et-O) qui transmet. 

JEUNE HOMME, 24 ans, mont. 
radio et mont. électr. 8 a. de prat., 
cherc. empl. Paris. С. STOCKLI, 
Saint-Cast (Cötes-du-Nord). 

ry ae u SECHN = 
ЕВ 
DEPANHAGE INTERAC | DE aus POSTES 

if 

en poses modernes 
AVEC ONDES COURTES 

ECHANGE Transfo Walter Prim 
110 v. 25 p:-sec, 2X900 v. 2 cond. 
4ΜΕ ΤΡ 2.000 у. 2 cond. 6MF 1.000 v. 
2155B, 2 V155 contr. app. mes. Есг. 
С. Maitre, 42. av. Gobelins Paris 199 

Qui me procurera les lampes 6Q7« 
GT ; 6K7-GT ; 6ASGT modèle Ban- 
tam pour poste miniature ? Donne- 
rait en échange autres lampes ou 
autre chose au choix. T.T.S.F., 25 
rue Louis-le-Grand, Paris. 

ACHETERAIS 
LEFINT 
Jacques, 

lamp. C-443 Ecr. 
Jacques, 53, bd. Saint- 
Paris-14e, 

VALISES р. postes portatifs. 
Ebénist. Gainées. Séries οἱ spé- 
ciales 5. commande. Adresser la 
correspondance à Mme GODEFROY, 
1, aven. de Péterhof, Paris (17) 
ou s'adresser à Mme REDT, 
de Charonne, n° 5, Paris (Rog. 
33-02). 

ECHANGERAIS électrolytiques 
haute tension ou С.У. 250,46 avec 
cadran, contre lampes T.S.F. — Ῥ. 
GROLLEAU, 9, r. Centre, Sables- 
d'Olonne. 

TOUS NOS ABONNES 
ont droit à une ligne gratuite dans 
nos Petites Annonces. Joindre la der- 

nière bande avec le texte de l'annonce 
à insérer 

rue 

Achète ou échange collections de 
timbres-poste. Faire offres à Phila- 
T.S.F., 25. r Louis-le-Grand, Paris. 

ECHANGE 241 contre 2CV 0.46% 
2 ou ICV et 8 MFDy2.500 volts. 
LEMAIRE, Catheux (Oise). 

WRPUAPRAARWAWUAWAAAAAAS 

Bans voire intérét 

comme dans le nétre 

ABONNEZ-VOUS > 
40 francs par am 

Publications Radio - Electriques 
et Scientifiques. 5. А. 

Directeur général J.-G. Poincignon 

Société Parisienne _d'Imprimerie 

27, rue Nicolo, Paris-16° 

av. Verdun, St-Dizier (Н4е-Магпе). ROIRAND, 27, rue de Liége, Paris. Le gérant : Georges Pageau 

(à découper ici) 

Prix Port 
VOILA LA TELEVISION, SOYEZ PRET! 154 ρ.. 143 fig, LE. TUBE A RAYONS CATHODIQUES, par Chrétien 13 » 2 25 

par F, CLERC. Volume cartonné : 45 fr, port 2.50 LES REDRESSEURS DE COURANT, par pata . 1550 2 25 
ct ANTENNES ET DESCENTES ANTI-PARASITES, par 

Chrétien et PE Courrier .................. 15 50 225 

Prix Port LES MESURES EN’ RADIO-ELECTRICITE, par Abadie 3250 2 50 
LE SUPERHETERODYNE ET LA SUPERREACTION, FORMULAIRE DU RADIO-ELECTRICIEN .......... 39 » 3» 

par Hémardinquer ........................ . 26» 3 50 LES CELLULES PHOTO-ELECTRIQUES par Roy 
LES LAMPES DE Τ.5.Ε. MODERNES, р. Hémardinquer 15 50 250 Pochon .................................... 3» 225 
COURS ELEMENTAIRE DE TELEGRAPHIE ET DE L'OPTIQUE ELECTRONIQUE : Les Multiplicateurs 

TELEPHONIE SANS FIL, par Bedeau.......... 84 » 5 50 d'Electrons, par Zworykin .................... 10 » 2 25 

AIDE-MEMOIRE DU SANS-FILISTE et des Profes- CE QUE TOUT AUDITEUR DOIT SAVOIR DES 
sionnels de la Radio, par Brancard.......... 3675 425 LAMPES DE Τ.5.Ε., par Chrétien..,........... 13 » 225 

POUR POSER SOI-MEME : LE DEPANNAGE DES POSTES DE T.S.F. EN THEORIE 

La lumière éléctrique, de Michel .............. 13» 2 25 ET EN PRATIQUE, par P.-L. Courrier. ......... 28 » 3 50 

Les sonneries électriques, de Michel.......... 9 50 2 25 FICHES TECHNIQUES, par P-L. Courrier ........ 20 » 3 > 

Les téléphones privés, de Michel...... en 950 225 MEMENTO TUNGSRAM 1942 .................... 48 » 450 
LES TUBES DE LA TECHNIQUE TRANSCONTINEN- SOYEZ VOTRE PROPRE ELECTRICIEN, par Mousseron 12 » 2 » 

‘TALE SERIE ROUGE, par Chrétien ........ 26 » 4 50 

THEORIE ET PRATIQUE DES LAMPES DE T.S.F., LES DIVERSES APPLICATIONS DES ACCUMULA- 
par “Kiriloff .........:,..,....,,,.444404022. 23 » 2 50 TEURS, par Н. Lanoy ............,......... 12 » 2» 

PROBLEMES DE RADIO-ELECTRICITE, par Hémar- 
dinquer. Tome | ..............,,.......... 30 » 2 50 u 

LES HAUT-PARLEURS, par Chrétien et Giniaux .... 1950 225 . AUG MENTATION DES FRAIS BE PORT 
LA T.S.F. en 30 LEÇONS, par Hémardinquer. — | 

‘Tome I: Electrotechnique et Radiotechnique Par suite de l'augmentation des tarifs postaux, nous prions 

générales +..:,:..:........................ 40 » 250 nos Clients de bien vouloir MAJORER DE 2 fr. 50 les prix de 

MANUEL DU RADIO-MONTEUR, par Michel...... 9 50 2 25 port indiqués sur notre catalogue, ceci pour chaque volume 

PICK-UP ET “AMPLIFICATION MUSICALE, par Hé- (envois par poste, recommandés), - 
mardinquer ..... dd eee eee e seen 23 » 2 75 ва 

LES BASES PHYSIQUES ΡΕ LA TELEVISION, par Kwal 23 » 3 > u . 
a PO А 

LES: AMPLIFICATEURS POUR BANDES DE FRE- ΜΜ... 
QUENCE, par Drouin ........... soso... 26 » 3 50 Ρ j . и | | . 

LA SUPERREACTION, par Armstrong aussen 6% 2 Le tarif minimum étant de 3 kilogs, il est appliqué quel 
: que soit le poids de l’ouvrage commandé. 

А. В. С. RADIO-SERVICE, par Chrétien .......... 15 50 2 50 j 



APPAREILS DE MESURE 
Fabriquez votre HETERODYNE avec les 

bobinages blec CR-RB, enroulements spé- 
ciaux très étudiés, permettant un contrôle 
très efficace de vos récepteurs. { positions 
couvrant les gammes suivantes : 15 & 60 m. 
en OC; 180 à 650 en ondes moyennes; de 
600 à 1.200 en PO dé 1.000 à 55 
2.000 m. en G.O. Avec schéma ...... 

Potentiemètre bobiné avec cadran gradué 
et boutons pour appareil de mesure. 15 
Complet ....... ..,............ ... 

Microamperemötre de 0 ἃ 560. Grande pré- 
cision. Recommandé pour sa précision abso- 
lue. Résistance 250 ohms. « Remise à aéro ». 
Lecture facile par cadran miroir et aiguille 
couteau Echelle de 95 mm. pour lecture. 
Diamétre total, 130 mm. Fixation 370 
par collerette. Prix ........ ο”. 

Milli de 0 à 1 à cadre mobile, pivot sur 
rubis indérégiable, aimant au chrome со- 
palt, bouton pour remise & zero. Recom- 
mandé aux professionnels pour sa grande 
précision livré avec cadran miroir et ai- 
guille couteau pour lecture pratique, 
échelle développée 90 mm. 310 
Diamètre total, 150 mm. Prix .... 

POUR VOS ACCUS 

Chargeurs Thomson 80 à 130 v., 0,1 am- 
père. Consommation réduite. Sur 110 volts 
seulement. ‘ 1 5 0 
Prix .............. sos. nan 

Antiparasites secteur très effieaces 30 

iftre antiparasite Super, efficacité im- 
comparable à selfs et condensa- 90 
teurs spéciaux, la pièee ........... 

Belle mallette en bole gainée en simili avec 

poignée à ressort. Dimensions 1 10 

345 X 820146. Prix 

Mallette pour poste portable en fibrine avee 
poignée et elef de fermeture. Di- 70 
meneions: 200 X 180 X 198. Prix .... 

CONDENSATEURS FIXES 

AU MICA METALLISE 

50 CM. .................... ΜΜ”... 1 75 

100 см. ..................s..s. su... 2 50 

200 cm. et 250 em. ......... ses ..... 8 75 

300 ет. 860 ст., 400 em., 506 cm., 
CM, cesser πμ... 3 30: 

700 cm., 800 em., 1.000 em., 1.500 cm. 8 50 

CONDENSATBURS TUBULAIRES 1.500 V 

De 59 à 6.069 om. ......... eens eens 2» 

De 6.009 à 15.000 cm. ....... ren 2 25 

De 20.000 А 40.000 cm. .............. 2 75 

50.000 cm. ........ pene teen eeeeee ..... 8 26 

0,1 MF ....... see eee eee ec ener eens 4 » 

nnd, ΑΝ 

APRES INVENTAIRE DE DECEMBRE 
Résistances assorties, les 10 ........ 5 » 

Ajustable double sur porcelaine, les 4 10 » 

Plaquettes relais avec cosses à sou- 
der, la plaquette de 30 om. ...... 5 » 

Plaquette À relais 25 cm. ........... . 150 

Supports de lampes, les 10 .......... 5» 

Châssis suivant 4ispontbilite, la pièce 20 » 

Bobinages pour récupération du #1, 
les 3% ............ cece eee eens 10 » 

Accord PO-GO avec paddings ...... 10 » 

Accord et oscillateur blindé PO-@O, 
le Дей... ---- 20 » 

Blocs P.T.T., les 5 assortis ........ 16 » 

Chargeurs nus 4 V-40 V-120 У .... 75 » 

Mandrins assortis pour bobinages, 
les 5 .............. Pe » 

Rondelles de mandrins, les 16 ...... ο» 

Contacteurs assortis, les 3 .......... 19 » 

Bouchons « Intérim » .............. 8 » 

Potentiométres divers à revoir, les 3 10 » 

Transfos B.F. rapport 1/8 et 1/5 .. 15 » 

Transfo pour récupération du fil et 
de la tôle. Pièce ...... Pe 10 » 

Mandrins pour bobinages spéciaux, 
filetés pour ondes courtes, leg 5 .. 4 » 

Mandrins, Dimensions : 

90520 ...... 1 50 100 « 25 2» 

100X30 ...... 2 50 100 x 33 275 
100550 ................. μυ 4» 
Planchette bakélite, dim.: 130x150 12 » 

Résistances bobinées A collier, ré- 
glables, valeur de 10 & 30 ohms. 
Pièce ..........,............,.... 12 » 

Bobinages ondes courtes. Accord et osoilla- 
teur de 20 à 70 m. Faible encom- 
brement. Prix 22 

Bloc toutes ondes, standard 472 Кс, monté 
sur contacteur rotatif. Prix sans 55 
MF. Reeommandé 

Le méme bloc pour poste miniature 50 
Livré sans М.Е. .................. 

UNE AFFAIRE INTERESSANTE 
Nouveau filtre d'antenne très efficace. Bo- 

bine de filtre 160 tours avec eondense- 
teur mica à 1 %, le tout monté sur baké- 
lite avec sortie de fil, très faible en- . 

combrement, facilité de montage. Prix 25 

QUELQUES LAMPES A PROFITER 
αυαντιτε LIMITEE ‹ 

Genre A409 40 B405 ...... 40 Genre B409 40 
A410 ...... 40 Β406 ...... 40 8409 ...... 45 
A415 ...... 4οἱ 

SERVICE LIBRAIRIE 

OUVRAGES DE RADIO: 

La Radio ? mais c’est trés simple! par 
IE, Aisberg ....,,.................. 27 » 

Causeries sur l'électricité par J.-L. 
Routin cee eee eee eee eee 13 » 

Manuel de construction Radio (3° édi- 
tion) par J. Lafaye .............. 20 » 

La pratique radioéiestrique par André - 
Clair. Tome 1. La conception .... 35 » 

Radio-dépannage et mise au point 
(4 édition) par IR de Schepper .. 40 » 

100 Pannes par W. Sorokine ........ 20 » 

Les antennes de réception par J. 
Carmaz ....,....,.....,,..,..,442.. 16 » 

La guerre aux parasites par L. Sa- 
VOUTNIN 26. ee eee eee eee eee eee 19 » 

Les Bobinages radio (2 édition) par 
H. Gilloux ............ еее eee 35 » 

Les Superhétérodynes par G. Sérapin 40 » 

Manuel Technique de la radio par E. - 
Aisberg, H, Gilloux et В, Soreau.. 30 » 

Lexique officiel des lampes de radio 
par L. Gaudillat 

Schématéque 1940 .................... 40 » 

Pour les frais de port ajouter 15%. 

Liste compléte contre 1 fr. 50 en timbre 

POUR LES BRICOLEURS 

Voici toute une série d’ouvrages spéciale- 
ment conçus pour les bricoleurs, et mis en 
vente à un prix à la portée des bourses les 
plus modestes, Nous ne saurions trop en 
recommander l’achat à tous nos clients, 

Le Travall du beis à la portée de tous, en 
5 volumes. 

Quelques emplois de la colle-forte à la por- 
tée de tous. 1 volume. 

La pose et l'entretien du linoléum à la рог- 
tée de tous. 1 volume. 

Le brasage et l’étamage à la portée de tous. 
1 volume. 

La peinture en bâtiment à la portée de tous. 
$ volumes. 

L’affütage de tous les outils à bois à la 
portée de tous. 2 volumes, 

Faites vous-même douze jouets en Бе dé- 
coupé. 1 volume. 

Faites vous-même vingt Jouets en bois dé- 
coupé. 1 volume. 
La pose des papiers peints à la portée de 
tous. 1 volume. 
La soudure à la portée de tous, 1 volume. 

PRIX DE CHAQUE 
VOLUME on... nn 4.50 

(Prix franco : $ fr. 28) 

La réparation des chaussures à la portée de 
tous. 1 volume. (Franco: 10 fr. 29) 9 » 

Pluie ou beau temps. Prövision du temps 
à brève échéance, construction facile 
d'appareils météorologiques. 1 volume. 
(Franco : 10 fr. 25) ................ 9 » 

L’ENCYCLOPEDIE DU BRICOLAGE 

1 fort volume de 210 pages grand format. 
(270220 mm.). Tous les travaux manuels, 
le bricolage sous toutes ses formes et dans 
toutes ses applications. Travail du bois (me- 
nuiserie, découpage, tournage, sculpture, 
etc.) et des métaux (soudure, brasage, serru- 
rerie, filetage, rivetage, etc.). Electricité 
à la maison, Jeux et jouets scientifiques, 
Tours de main du praticien, Recettes et 
formules industrielles, professionnelles et 
vétérinaires, Economie domestique. Décora- 
tion du home. Embellissement du jardin. 
Elevage, jardinage, etc... etc. 40 
PriN Lecce cee see 

Prix franco : 48 

Envoi, soit contre remboursement, so contre mandat à la commande. Joindre ~ 

frais de port et remboursement. Peur tout renseignement joindre timbre de 1 fr. 50 
В 



CELLULE PHOTO ÉLECTRIQUE 
POTENTIOMÈTRES 

Ш ALIMENTATIONS TOTALES * 
TENSIONS PLAQUES 
CONDENSATEURS 
RÉSISTANCES 

| EBENISTERIES 

BOBINAGES 
CHASSIS 
TRANSFOS В. Е. 

| FERS A SOUDER 
| LAMPEMETRES 

| 
HETERODYNES 

LAMPES 
| MICROS 
| PICK UP 

‚ FICHES 
Е ANTENNES 
ον. 

etc, etc. 

POSTES COMPLETS ® NEUFS: “ET D’ OCCASION 
DEMANDEZ NOS PRIX, JOINDRE 1 FR. POUR LA RÉPONSE 

AUCUN ENVOI CONTRE REMBOURSEMENT 

APYRUS | κ κ - 25, BOUL? αρ κκ PARIS-XE. 
ШЕЕ ROQUETTE 53-31 — METRO: | ОВЕРКАМРЕ. = 



— FEVRIER 1942 — 

"| RADIO-PAPYRUS | 
de chaque disponible) 

‘mois M A G A Ζ I N E | contre 3 frs 

en timbres 

25, B® Voltaire - PARIS (ΧΙ Tél. : ROQuette 53-31 

_ CONSTRUCTEURS, 
В Formule de procuration à recopier sur vo- | Vous aurez du MATERIEL grâce a notre 

‚| fre papier à entéte ef a nous adresser : ns CENTRALISATION D'ACHAT 
[demeurant à nn. rue Recopiez et retournez-nous simplement la formule 
15 № .... agissant | < м , Ci- contre 

en qualité de +) :..................... Cette procuration ne vous engage nullement 

autorise les Etablissements RADIO-PAPY- | . . 
RUS à Paris ХР, 25, Bd Voltaire, à passer et vous pourrez, par la suite, vous Iservir chez 

and n ‚ ainsi qu'à : ; : 

prendre. livraison. οἱ effectuer toutes dé. vos fournisseurs habituels. 

nos |? Ponne exécution des dites Dans votre intérét lisez le n° 7 de Radio- 
Fait à le... 194 Papyrus-Magazine, paru dans le Journal le 

Signature : Haut-Parleur de décembre dernier. 

[Notre SERVICE-ECHANGE fonctionne toujours 
+) gérant, propriétaire directeur. 

Le RADIO- CONTROLEUR PAPYRUS 
décrit dans le dernier numéro 

est l'instrument indispensable pour 

l'INGÉNIEUR, 
le TECHNICIEN, 

l'AGENT DE CONTROLE, 
le LABORATOIRE, 

la PLATE-FORME, 
le CHANTIER. 

C'est un APPAREIL PORTATIF DE CONTROLE 

TENSION — INTENSITE.— RESISTANCE - 
Courant continu et courant alternatif PRIX 

2.500 ohms par volt 
F 

26 SENSIBILITES 2650: 
150у 

de 0,3 à 750 volts — de 03 m A à 15 ampères complet m | μον 

de | ohm à 3 mégohms se 

En vente et immédiatement disponible chez 

RADIO-PAPYRUS 
25, Boulevard Voltaire, PARIS-XI° — Tel. ВОС. 53-31 



Malgré toutes les difficultés actuelles 
LA sobre MB'RESTE INEGALEE 
MULTIMETRE 

gratuite 
sur demanded 

APPAREIL DE MESURES. UNIVERSEL: 
VOLTMETRE ® MILLIAMPEREMETRE 

AMPEREMETRE ϐ OHMMETRE @ CA- 

PACIMETRE ® DECIBELMETRE. Ca- 

dran de 100 millimétres comportant 5 
graduations en 2 couleurs. Di- 

mensions : 245X150X85 mm. |. 595 

Quantité trés limitée, Prix .. 

Introuvables ailleurs. 6 ” 
CES ANTIPARASITES PIVAL 
du type « industriel », intéressent tous les 
installateurs, électriciens, artisans, emtre- 
prises, ete. 

HAUT ISOLEMENT — EFFICACITÉ ABSOLUE 

Tension 

Type de UTILISATION Prix 
service . 

DD 802 | 820 v Moteurs ἃ 8 bor- 
nes. Puissance 
super. à 2,5 СУ.| 86 » 

DD 812 | 446 v Id. 106 » 
DD 811 | 446 v Moteurs à 8 bor- 

nes jusqu. 25 СУ| 9 » 
DD 808 | 828 v Moteurs à 8 bor- 

nes, puissance 
super. à 2,6 CV.{ 81 » 

Antiparasites pour Petits moteurs 
(machines à coudre, ventilateurs etc.) 12 » 
Nous consulter pour modeles plus importants et pour 
modéles spéciaux. 

NOUVEAUTES 
Bloc HETERODYNE HM4, couvrant la 
gamme de 18 à 2.200 mètres, sur 4 posi- 

Г 

tions, permet de eontröler efficacement 
un récepteur en H.F. et М.Е. 49 
Oomplet avec schéma .......... 

Bloc Accord-Oscillateur O.C. couvrant 2 
gammes (30 à 65 et 19 à 35 mètres) pour 
montage adaptateur О.С. et super éco- 
nomique О.С. Complet 
schéma 

Jeu de bobinages, grande marque, toutes 
ondes. Maximum de sélectivité et de 
puissance, notamment en О.С. Ensemble 
recommandé. 
Le jeu complet, 

et sohéma 145 

BOBINAGES POUR TOUS MONTAGES : 
PO-GO, pour détectriee à réaction 14 » 

avee 2 М.Е. 

PO-GO, pour résonance, Accord 
et Ε.Ε, le jeu ...........,.,., 29 » 

PO-GO, spécial pour galéne .... 11 > 

QUELQUES TYPES DE LAMPES (quantité 
trés limitée) 

Accus : genre A409, A410, A435, B409 29 » 
genre A415, B405, В406, R80: 35 R69 
(trigrille 5 br+1 borne) .......... 45 » 

Secteur genre E435 ....39 » 
12409, 1499 

EBENISTERIE 

gainée pour 

peste portable 

Dimensions : 

23X 26 X 19 

45 fr. 
Ebénisteries, différents modèles, per- 

cées, soldées à partir de ............ 20 » 
Membranes de dynamiques, vendues par dix 
minimum de chaque diamètre. 
Diamètre 19 ou 16 cm, la série de 10 25 > 
Diamètre 19 ov 21 cm., la série de 19 30 » 
Diamètre 24 ст., la série de 10 .... 40 » 
Diamètre 32 cm., noyaux de 65 mm., 

la pièce ........,................ 10 » 

ER raison du manque d’embailage, ces deux séries 
d'articles ne sonl pas expédiées, mais uniquemeut vendues 
telles quelie: en nes magasins. 

APPAREILS DE MESURE 
NOUVEAUX MODELES à ENCASTRER 
Miroir Anti-Parallaxe — Remise à zero 

Pivetage sur pierres 
Milli @ à 1, cadran de 50 mm. .. 245 » 
Milli 0 à 1, cadran de 100 mm., 

étalonnage 1 % pour la dévia- 
tion totale ..:........,......... 306 » 

Microampèremètre 0 à 500, ca- 
dran de 100 mm. ............ 375 » 

CHARGEUR THOMSON-HOUSTON 
primaire 119 volts, secondaire 1% volts, 
100 millis. Elément exymétal pouvant être 
utilisé comme alimentation em remplace- 
ment de la valve 2525. Transfo pou- 
vant &tre utillsé en auto-transfo 159 
abaisseur 220/110. Quantité Hmitée 

Coffret richement gaint 
pégamold noir avee pei- 
gnée cuir. Intérieur et 
couverele capitonmés. 

Dimensions : 
| 140х140. 190 mm. 

| Pour appereils de me- 

UNE 

sure, instruments déli- 
cats, trousses à 
outils, eté., etc. 35 

Prix sc... 

BLOC AUTOMATIQUE 6T4I 
Ensemble accerd oscillateur 472 Κο, ma- 
tériel américain d’erigine, pour mon- 
tage super sans condensateur variable. 
Six touches automatiques cerrespondant 
a six stations au choix dans la gamme 
190-550 mètres, réglables extérieurement 
à l’aide d’un simple tournevis. 
Branchement extrénement simple: Cinq 

- connexions seule- 
ment à établir. 
Livré complet av. 
boutens, panneau 
bakélite moulée 

<. et notice de bran- 
“ chement: 1 09 

и, Prix... 

Châssis spécial pr ce bloc, percé 24 
pour mentage δ lampes T:C..... 

CHRONO-RUPTEUR 

Cet appareil intercalé entre 
une borne mura’ et la fi- 
che d'un appareil électrique 
ou de T.8.F., assure auto- 
matiquement et, à une 
heure déterminée, soit Га1- 
iumage, soit l’extine- 89 
tion de cet appareil. 

Pour éviter tout P tard dans les expéditions prière d'indiquer la 
gare se votre localité. AUCUN ENVOI CONTR: ki MBOURSEMENT P ur 
toute demande de renstiguements jomndré un timbre d+ ! fr 50 

DIVERS 

CONDENGATEURS FIXES 

πο Isolement 1.500 velte (1) 
3 fr. ; 50 À 19.000 em. .... 2 » 

15.000 сш ἃ 50.000 CM... 250 
Mica, isolement 1.500 volts (1) 

50 à 800 em, 2 fr.; 1.860 à 2.500 cm. 2 50 

Polarisation, Isolement 30/50 volts 
2 mfd, 3.50; 5 mfd, 4 fr.; 10 mfd.. 4 60 

Polarisation et filtrage isolement 200 м 
mfd, 5 fr.; 4 mfd, 6 fr.; 6 mfd.. 8 

Туре P.T.T., isolement 500 volts 
0.1 а 0.5 mfd. 2 fr; 1 ма; 3 fr: 
ее οι 4 » 

RESISTANCES FIXES (1) 

Dissipation 1/2 watt, 500 ohms à 2 mg 159 

— 1 watt, 700 ohms à 2 mg 2 > 

— 3 w., 450 à 100.000 obms.. 

Résistances chauffantes, sans tige de 
fixation, 150 ohms 809 millis .... 8 » 

(1) En raison des difficultés actuelles de réapprevisionne- 
ment, nous ne pouvous garantir toutes les valeurs en steek. 

Nous Цег avant de, ou autorise: le rempla- 
cement par les valeurs approchantes. 

Fil de masse, étamé le rouleau de 5 
métres RS ne Bee Pee σπα ES 

Rhéostat 20 ohms, intensité 1 ampére 6 » 

Rhéostats et potentiométre de poste 
accu, valeurs diverses ............ 6 » 

Petentiomètre de peste secteur, 3.000 
— ehms, & imterrupteur ...... 8 » 

— 5.000 ohms bobinés sans in- 
terrupteur, ...........s.ee 6 » 

Potentlom&tre 500.000 à inter. ...... 19 
Bobinage О.С. pr bandes de 30 à 60 m. 3 

Bobinages pour poste accu, pour ré- 

w
w
 

eupération du mandrin et du fl .. 3 » 

Inverseur tripolaire nota, modéle 
postes accus ..................ssee 

Tranfos BF. rapport 1/1 à th essa; 14 

— — rapport 1/10 ........ 19 
Contacteur PO-GO, deux oourt-eir- 

cuits faible encembrement ...... Pees, (es 

Self de ehoc ondes courtes .......... 3 » 

Châssis tôle, cadmiés, р. 6/6 lampes, 
21X22X7 cm., pour Т.С........... > 

Bouchon intercept, pour utiliser le 
secteur comme antenne ............ » 

Contactevr à poussoir, modèle très ro- 

Asa, (2) “ONY 
Xpg, 2 uve ΜΕ} 7. К? R 

ce Nree D, To," er Toys On 20, RE 
δις Many Зам, 5 με 

an r fgg. 5ου Ra A ta Ep / ве, RS 
8, 5 Cor À Tks 5 

Sg 3 Nor 

PHONIQUE κ 

buste, peut supporter 3 ampéres.. 7 59 

Bouchon dévelteur blindé, 220-110.... 88 » 

Blindage pour lampes américaines .. 4 » 

Transfo, rapport élevé, nouvelle série. 
Spécial pour microphones.......... BR 

Ampoule cadran 1 volt 5 ......,... 2 66 

Contacteur 2 galettes ............., 18 › 

Ajustable double 4504250 ............ 3 50 

Bloc d’accord variométrique ......... 32 » 

Antenne intérieure ауес descente et 
PRION κ Say ον eae »


